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JONATHAN CUSTEAU
jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La Ville de Sher-
brooke a signé une entente avec le 
ministère de l’Économie et de l’In-
novation pour toucher les 10 M$ 
promis par le premier ministre 
François Legault pour la décon-
tamination de terrains.

Dans l’entente, on mentionne 
que les sommes doivent servir à 
« valoriser et mettre en valeur une 
zone précise dédiée à l’innovation 
et à l’entrepreneuriat ». Plusieurs 
dépenses sont admissibles, dont 
l’élaboration d’une planification 

pluriannuelle pour l’aménagement 
des terrains, le développement des 
infrastructures publiques, comme 
un réseau d’aqueduc ou un réseau 
internet, et la décontamination, 
l’aménagement et l’acquisition de 
terrains.

« C’est une excellente nouvelle du 
ministre de l’Économie et de l’In-
novation. C’est la phase 1 d’un très 
beau projet. C’est une convention 
que j’ai signée la semaine dernière. 
Nous en avions réellement besoin. 
Ça servira à plusieurs endroits sur 
le territoire de la Ville de Sher-
brooke et ça nous permettra d’aller 
chercher une nouvelle économie 
autour d’une zone d’innovation. Le 
centre-ville en fait partie. On en a 

tellement parlé. Il faudra y changer 
des infrastructures souterraines. 
Un plan sera présenté aux élus et 
aux citoyens bientôt », a réagi le 
maire Steve Lussier.

COMITÉ
La Ville devra décider au cours 

des prochains mois comment elle 
utilisera cette enveloppe budgé-
taire. Un comité de mise en œuvre 
sera formé. Y siégeront le maire, 
la présidente du comité exécutif, 
Nicole Bergeron, la directrice géné-
rale adjointe Marie-France Delage 
ainsi que des représentants de 
Sherbrooke Innopole, de l’Univer-
sité de Sherbrooke et du ministère. 

La conseillère Évelyne Beaudin 

s’est inquiétée de constater qu’il 
était possible d’utiliser les sommes 
pour d’autres  usages que la 
décontamination.

« Je trouve super intéressants ces 
10 M$ parce que nous aurons de 
l’argent pour de la décontamina-
tion. Ce qui m’a prise un peu par 
surprise, c’est que l’argent ne ser-
vira pas qu’à la décontamination. 
Quand on aura le détail, il fau-
drait que ça serve en premier lieu 
à la décontamination, qui est une 
dépense pour laquelle on a de la 
difficulté à avoir des subventions. »

Son collègue Vincent Boutin, lui, 
en a profité pour faire référence 
au Quartier Well Sud. « Le timing 
est assez excellent pour nous. En 

tant que conseil, on peut se féliciter 
d’avoir eu de l’audace et de miser 
sur l’innovation et l’entrepreneu-
riat. Aujourd’hui, si on est capable 
d’aller chercher des sommes 
comme ça, c’est que la réflexion est 
entamée. On est pile-poil dans les 
orientations du gouvernement. » 

Enfin, Claude Charron y voit une 
belle occasion de marier l’envi-
ronnement et le développement 
économique.

L’enveloppe du gouvernement 
s’élève à 320 M$, soit 100 M$ pour 
Montréal, 50 M$ pour Québec, et 
70 M$ à séparer entre sept autres 
villes, dont Sherbrooke. Un somme 
de 100 $ doit servir pour des « pro-
jets à venir ». 

DÉCONTAMINATION

Sherbrooke reçoit les 10 M$ promis

MARIE-CHRISTINE BOUCHARD
marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les infirmières 
et les infirmières auxiliaires 
œuvrant au CIUSSS de l’Estrie-
CHUS refuseront de faire du 
temps supplémentaire obliga-
toire (TSO) lundi prochain, comme 
l’ensemble des professionnelles 
en soins de la province. Elles se 
sont réunies mercredi soir pour 
se faire entendre lors de la séance 
publique du conseil d’administra-
tion du CIUSSS de l’Estrie-CHUS.

« Le TSO devrait être une mesure 
d’urgence, mais depuis un cer-
tain temps, il y a des horaires qui 
sortent et le TSO est déjà inscrit à 
l’horaire! C’est ça qu’on dénonce. 
Le TSO met en péril la sécurité des 
soins », soutient Jérôme Rousseau, 
vice-président de la Fédération 
interprofessionnelle de la santé 
(FIQ).

«   N o u s  a v o n s  a v e r t i  l e s 
employeurs une semaine à l’avance 
pour qu’ils puissent s’organiser. On 
espère que ce sera respecté, qu’ils 
vont faire les efforts nécessaires 
pour qu’il n’y ait pas de TSO le 
lundi 8 avril. On ne demande pas 

Un « projet ratio » réussi à Argyll
Le déploiement 
de ressources 
supplémentaires 
a donné lieu 
à des « petits 
miracles » 

grand-chose : on demande seu-
lement une journée de répit, une 
journée de travail normale, une 
journée où les employés vont pou-
voir partir à l’heure après leur jour-
née de travail », clame-t-il.

« C’est un moyen de répit, pas un 
moyen de pression », ajoute Sophie 
Séguin, présidente du Syndicat des 
professionnelles en soins des Can-
tons-de-l’Est, affilié à la FIQ.

SUCCÈS DU PROJET RATIO
Le vice-président de la FIQ était 

aussi venu au conseil d’administra-
tion pour parler des suites à don-
ner au « projet ratio ». Rappelons 

que ce projet a été mis sur pied il 
y a un an, quand l’infirmière Émi-
lie Ricard avait lancé un poignant 
cri du cœur sur Facebook après 
une nuit infernale à gérer un trop 
grand nombre de patients dans 
un CHSLD de Sherbrooke. « Après 
cette crise, le gouvernement a 
enfin accepté de mettre sur pied 
17 projets ratios au Québec, un par 
région », rappelle M. Rousseau.

En Estrie, ce sont les départe-
ments « Argyll 1 et 2 » du CHSLD 
Argyll qui ont fait l’objet du projet 
ratio. Ces étages hébergent des 
clientèles qui ont des troubles 
graves du comportement.

Pendant plusieurs mois, on a 
veillé à ce qu’il ne manque aucune 
infirmière ni infirmière auxiliaire 
sur le département où les ratios 
entre les professionnelles en soins 
et les patients avaient été détermi-
nés de façon rigoureuse.

Résultats? Que du positif, soutient 
Jérôme Rousseau, celui-là même 
qui a négocié pour la FIQ toutes 
les modalités des projets ratios 
avec l’ancien gouvernement libéral.

« Les infirmières ont pu mettre à 
jour des plans d’intervention qui 
n’étaient pas complétés depuis 
plus d’un an parfois. Elles ont 
été capables d’intervenir plus 

rapidement. Il y a eu des impacts 
chez certains patients qui sont 
passés de 7-8 médicaments pour 
contrôler leurs crises à… 0. Dans 
un autre CHSLD à Québec, on 
a pu mettre un programme de 
marche en place et on a assisté à 
des petits miracles, des patients ont 
recommencé à marcher » se réjouit 
Jérôme Rousseau.

« Il y a eu des impacts 
chez certains patients 
qui sont passés de 
7-8 médicaments 
pour contrôler leurs 
crises à… 0. »

 — Jérôme Rousseau,  
vice-président de la FIQ

Pour réussir le projet ratio, il a fal-
lu augmenter de 40 % le nombre 
d’infirmières et d’infirmières auxi-
liaires à l’horaire. « Dans d’autres 
projets, il a fallu augmenter le per-
sonnel de 50 pour cent. C’est signi-
ficatif. Mais ça fonctionne », ajoute 
le vice-président de la FIQ.

Ce projet a notamment fonc-
tionné en Californie où est née 
l’idée des projets ratios. « Là-bas, 
ils étaient plongés dans une crise 
comme la nôtre. En dix ans, le por-
trait a complètement changé. Les 
gens sont revenus travailler. Ils 
ne s’épuisaient plus. Les cohortes 
ont augmenté dans les écoles. Le 
nombre d’infirmières a doublé en 
dix ans. Nous aussi, on peut y arri-
ver. Ça ne peut pas s’implanter en 
six mois, il faudra le faire graduel-
lement, mais on peut y arriver », 
assure le vice-président de la FIQ.

Les infirmières et les infirmières auxiliaires œuvrant au CIUSSS de l’Estrie-CHUS se sont réunies mercredi soir pour 
se faire entendre lors de la séance publique du conseil d’administration du CIUSSS de l’Estrie-CHUS. Elles ont réitéré 
leur ferme intention de ne pas faire du temps supplémentaire obligatoire (TSO) lundi prochain, comme l’ensemble des 
professionnelles en soins de la province. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, RENÉ MARQUIS
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MARIE-CHRISTINE BOUCHARD
marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

Sherbrooke – Le CIUSSS de l’Es-
trie-CHUS semble en bonne voie 
de boucler son année financière 
2018-2019 avec un équilibre bud-
gétaire. Si l’année financière est 
terminée depuis le 31 mars, il reste 
toutefois encore toutefois plu-
sieurs demandes de financement 

qui sont en attente de confirma-
tion au ministère de la Santé et des 
Services sociaux (MSSS) pour un 
total de 26,6 millions $.

Si le CIUSSS devait recevoir une 
réponse négative pour chacune 
de ses demandes en attente de 
confirmation, son budget annuel 
2018-2019 pourrait donc plonger 
dans le déficit. Soulignons toute-
fois qu’un déficit de 26 millions $ 

sur un budget de 1,5 milliards $ 
représente 1,7 % du budget annuel 
de l’établissement.

Dans un contexte de pénurie 
de main-d’œuvre et d’augmenta-
tion du volume des activités, cette 
nouvelle a de quoi réjouir les ges-
tionnaires de l’un des plus grands 
CIUSSS du Québec.

« C’est une bonne nouvelle », 
a expliqué Lyne Jutras, la nou-
velle directrice des ressources 

financières du CIUSSS de l’Estrie-
CHUS, qui vient tout juste d’entrer 
en fonction.

Les demandes de financement 
en attente concernent le blitz 
ministériel en lien avec l’augmen-
tation des volumes en imagerie et 
en chirurgie pour 8 millions $, les 
places pour les usagers nécessi-
tant un niveau de soins alternatifs 
pour un autre 8 millions $ et enfin 
l’équité interrégionale pour 10,5 

millions $.
Le CIUSSS de l’Estrie-CHUS 

continue par ailleurs à se battre 
pour aller chercher du finance-
ment sur des nouvelles dépenses. 
C’est notamment le cas pour de 
nouvelles molécules pour lutter 
contre le cancer, qui sont très oné-
reuses. Le CIUSSS a dû dépenser 
13 millions $ pour les acheter et a 
réussi à n’obtenir qu’un finance-
ment partiel de 2,4 M$.

Le CIUSSS en voie d’atteindre l’équilibre budgétaire

MARIE-CHRISTINE BOUCHARD
marie-christine.bouchard@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Pour combler 
l’ensemble de ses besoins en 
ressources humaines cet été, le 
CIUSSS de l’Estrie-CHUS devra 
embaucher 575 employés supplé-
mentaires d’ici l’été. Cela repré-
sente environ 4 % de l’ensemble 
de ses 18 000 employés. Ainsi, 
pour répondre à tous les besoins, il 
faudrait 180 préposés aux bénéfi-
ciaires, 180 infirmières, 40 secré-
taires médicales et 60 profession-
nels en services sociaux… entre 
autres.

« Ce nombre de personnes a été 
établi en fonction du nombre 
d’employés que nous avons pré-
sentement en assurance salaire, 
en accidents de travail et des 
demandes pour les vacances esti-
vales », explique Josée Paquette, 
d i r e c t r i c e  d e s  r e s s o u r c e s 
humaines, des communications et 

des affaires juridiques au CIUSSS 
de l’Estrie-CHUS.

« Ces nombres peuvent sembler 
très importants, mais il faut savoir 
qu’il nous manque 180 prépo-
sés aux bénéficiaires et que nous 
en avons présentement 2500 en 
emploi, ce qui représente 7 %. Par 
contre, il nous manque six psycho-
logues et ça représente 20 % des 
effectifs », met en contexte Josée 
Paquette.

Il y a encore en ce moment 
1500 employés qui bénéficient de 
l’assurance salaire au CIUSSS de 
l’Estrie-CHUS, ce qui représente 
7,7 % des employés. Il y en a aussi 
175 qui bénéficient de prestations 
de la CNESST  (Commission des 
normes, de l’équité, de la santé et 
de la sécurité du travail) à la suite 
d’accidents de travail.

«   Pou r  l ’a ssu ra nc e  sa la i re, 
c ’est  encore beaucoup trop. 
Notre cible est de 7 % », rappelle 
Mme Paquette.

RETRAITÉS ET ÉTUDIANTS  
EN RENFORT

Pour réussir à donner tous les 
soins et services à la population 
sans fermeture de lits ni ralentis-
sement des activités dans les blocs 
opératoires, on ne lésine pas sur les 
moyens : des retraités sont appe-
lés en renfort; des étudiants de 
tous les milieux sont invités à venir 
offrir des disponibilités durant la 
période estivale. La direction du 
CIUSSS de l’Estrie-CHUS travaille 
sur plusieurs fronts à la fois.

« Nous avons appelé 200 retrai-
tés depuis moins de deux ans pour 
leur demander s’ils n’auraient pas 
quelques journées de disponibili-
tés à nous donner. Et maintenant 
quand quelqu’un quittera pour 
sa retraite, nous lui offrirons sys-
tématiquement de revenir pour 
nous offrir quelques journées de 
travail », soutient Josée Paquette.

575 employés recherchés
Le manque de personnel risque de 
se faire sentir durant l’été au CIUSSS

« Nous sollicitons 
aussi des enseignants, 
en soins infirmiers par 
exemple, qui seraient 
intéressés à travailler 
de façon temporaire 
pendant leurs 
vacances estivales. »

 — Josée Paquette, directrice 
des ressources humaines

L’implantation d’horaires de tra-
vail de 12 heures est en évaluation 
dans certains secteurs. On sou-
haite également mieux utiliser les 
travailleuses enceintes en les réaf-
fectant dans des tâches qu’elles 

sont en mesure d’accomplir.
«  Nous sollicitons aussi des 

enseignants, en soins infirmiers 
par exemple, qui seraient inté-
ressés à travailler de façon tem-
poraire pendant leurs vacances 
estivales », illustre Mme Paquette.

Les étudiants sont sollicités de 
toutes parts. Ceux qui étudient 
dans un domaine lié à la santé 
peuvent être embauchés dès le 
premier été comme préposé aux 
bénéficiaires. « D’autres étudiants, 
que ce soit dans un baccalauréat 
en arts ou techniques policières, 
pourraient venir travailler comme 
aides de service, par exemple », 
ajoute la directrice des ressources 
humaines.

La signature des quatre conven-
tions collectives au cours des der-
niers mois permettra aussi à la 

direction de travailler avec une 
« foule de nouveaux leviers » dans 
les prochains mois.

Si la rareté de la main-d’œuvre 
se fait sentir dans tous les sec-
teurs du CIUSSS de l’Estrie-
CHUS, certaines équipes sont 
toutefois priorisées pour recevoir 
du soutien à court terme. C’est 
notamment le cas du CHSLD 
Argyll, secteur 1 et 2, de l’hygiène 
et salubrité à l’Hôpital Fleurimont 
et secteur IUGS, de la direction 
de la protection de la jeunesse, de 
l’urgence et des soins intensifs à 
l’Hôpital de Granby, des gestion-
naires au volet hébergement, de 
la néonatalogie, de l’héberge-
ment à East Angus, Coaticook et 
à la Villa-Bonheur, ainsi que les 
interventions dans le milieu à 
Sherbrooke.

Josée Paquette, directrice des res-
sources humaines, des communi-
cations et des affaires juridiques au 
CIUSSS de l’Estrie-CHUS — PHOTO LA 

TRIBUNE, ARCHIVES, RENÉ MARQUIS

Pour répondre à tous les besoins dans l’ensemble des établissements du CIUSSS de l’Estrie-CHUS, il faudrait 180 pré-
posés aux bénéficiaires, 180 infirmières, 40 secrétaires médicales et 60 professionnels en services sociaux… entre 
autres. — PHOTO LA TRIBUNE, ARCHIVES, JESSICA GARNEAU
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SHERBROOKE — Le chantier de 
la rue des Grandes-Fourches, 
prévu entre la rue King Ouest et 
la rue Meadow ce printemps, sera 
décalé. Les risques de crues prin-
tanières ont forcé la Ville à revoir 
sa planification.

En novembre, il était déjà annon-
cé qu’il faudrait des excavations 
majeures sur la rue des Grandes-
Fourches et que la rue serait 
complètement fermée pendant 
le chantier. « Les travaux ne se 
feront pas ce printemps parce 

que la rue est située en zone inon-
dable », confirme-t-on au Service 
des communications de la Ville de 
Sherbrooke.

L’échéancier pour ces travaux, 
et pour les autres travaux routiers 
à réaliser cet été, sera dévoilé en 

point de presse le 25 avril. 
Le décalage des travaux n’aura 

pas d’impact sur la construction 
du nouveau pont des Grandes-
Fourches puisqu’il s’agit de deux 
chantiers distincts. JONATHAN 

CUSTEAU

Le travaux sur Grandes-Fourches seront décalés

JONATHAN CUSTEAU
jonathan.custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le commerce 
Savoroso, du Marché de la gare, 
deviendra Savo. Passé aux mains 
d’une compagnie à numéro prési-
dée par Yann Doyon, il offrira un 
nouveau menu et comptera vrai-
semblablement une terrasse sur 
deux étages.

« Nous avons déposé un plan en 
trois dimensions pour une terrasse 
à deux étages il y a trois mois. Nous 
voulions nous assurer que nous 
respections les critères d’urba-
nisme de la Ville. À première vue, il 
n’y avait rien qui accrochait dans la 
règlementation », confie M. Doyon. 

Les amateurs de gelato pour-
ront continuer de s’y procurer 
des friandises glacées. Le restau-
rant changera toutefois le reste de 
son menu et une entente est déjà 
conclue avec Faro, Mystea et les 
autres commerçants du marché 
pour l’utilisation de produits de 
qualité. 

« Nous gardons le côté estival 
au menu, qui proposera des plats 
froids revisités et des tapas chauds. 
Ce sera un menu réduit, mais spé-
cial. Il y aura régulièrement des 
changements. Nous avons déjà 
un partenariat avec une personne 
renommée qui s’occupera de notre 
menu et qui nous donnera une 
belle crédibilité. »

Le bail devrait être signé cette 
semaine.

« Dès que nous signons le bail, 

Le nouveau proprio de Savoroso  
fera une terrasse à deux étages

nous commençons les travaux 
de réaménagement à l’intérieur 
pour enlever l’image de crème-
rie. Il nous faudra environ deux 
semaines pour refaire l’inventaire 
et nous garderons le même menu 
jusqu’à l’ouverture de la terrasse. »

La terrasse sera construite une 
fois qu’elle aura été approuvée 
par la Ville. L’échéance fixée à la 
fin mai ou au début juin paraît réa-
liste pour Yann Doyon. « Ce sera 

vraiment l’élément central. Elle 
aura une vue sur le lac. Les gens 
trouvent le spot incroyable, mais la 
terrasse était vraiment mal exploi-
tée. Nous pourrons aussi créer 
des activités sur notre terrasse. 
Puisque la Corporation du Mar-
ché de la gare reprend la gestion 
du site, il est clair que nous vou-
lons nous investir pour pousser 
certaines activités. »

M.  Doyon, qui a agi comme 

vice-président du Festival du 
bacon et qui a aussi travaillé au 
marketing et à la promotion pour 
La P’tite Grenouille, rapporte avoir 
une certaine expérience dans le 
domaine événementiel.

Des investissements d’envi-
ron 300 000 $ seront nécessaires. 
Savo signera un nouveau bail 
et se dégagera des dettes qu’au-
rait pu contracter la précédente 
administration.

AIDE FINANCIÈRE  
À LA CORPORATION

La Ville de Sherbrooke a par ail-
leurs dévoilé le nouveau modèle 
d’affaires de la Corporation du 
Marché de la gare. Cette cor-
poration, qui coordonnera la 
réalisation du marché public, 
développera une programmation 
d’animation et fera la promotion 
du marché, profitera d’un soutien 
financier de la Ville de 60 000 $ 
pour 2019. Ce budget est récurrent 
pour deux autres années.

Les revenus de locations com-
m e r c i a l e s  s e r o n t  t o u t e f o i s 
conservés par la Ville, qui prévoit 
maintenir ses responsabilités de 
gestionnaire d’immeuble pour 
l’entretien et la maintenance des 
infrastructures. La Ville prévoit 
aussi la décoration du marché 
selon les saisons. Avec cette nou-
velle façon de faire, elle économi-
sera 59 200 $ annuellement.

La mise en œuvre de la planifi-
cation stratégique du marché avait 
été retardée de cinq mois par le 
départ de la personne-ressource 
attitrée à cette tâche en juin 2018.

Savoroso change de propriétaire et deviendra Savo. Le concept du restaurant 
sera complètement revu, même si les clients pourront continuer de se procurer 
du gelato. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, RENÉ MARQUIS
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Votre nouveau complice :

ROMAN, adjectif
Définitions –Relatif au roman (langue) ou aux langues dérivées du latin. – [Architecture] [Beaux-arts] Se dit d’une

forme d’art et d’architecture qui s’est épanouie en Europe occidentale aux xie et xiie siècles, et à
laquelle a succédé l’art gothique. Une église de style roman.

Homonyme –romand : relatif à la Suisse francophone (appelée Suisse romande). Les cantons romands.

Paronyme –romanche : relatif à une langue romane parlée en Suisse orientale.
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SHERBROOKE —  La résolution de-
mandant la démission de la direc-
trice générale du Cégep de Sher-
brooke, Marie-France Bélanger, 
a créé une commotion au Cégep 
de Sherbrooke. Des professeurs 
signataires de la lettre ont eux-
mêmes été surpris d’apprendre 
que leur instance syndicale récla-
mait la tête de la directrice. 

Sous couvert de l’anonymat, des 
enseignants ont fait valoir qu’ils ne 
comprenaient pas cette demande 
de démission et jugeaient qu’il 
ne s’agissait pas d’une bonne 

démarche. Si plusieurs s’entendent 
pour dénoncer les coupes subies 
et les impacts dans la vie de l’éta-
blissement, ils ne croient pas qu’il 
fallait aller jusqu’à demander la 
démission de Mme Bélanger. Une 
source a fait valoir que si elle avait 
su qu’une demande de démis-
sion serait votée, elle n’aurait pas 
signé la lettre, qui remet en ques-
tion de façon plus large, le rôle des 
directions et de la Fédération des 
cégeps dans la défense du réseau. 
Une autre source s’est dite surprise, 
mais affirme qu’elle aurait quand 
même signé la missive. 

Un employé a porté à notre atten-
tion que le quorum nécessaire 
à une assemblée du SPECS est 
seulement de 30 personnes. L’ins-
tance syndicale compte environ 
600 membres. 

Lundi, le président du SPECS, 
Steve McKay, n’a pas voulu divul-
guer le nombre de personnes 
présentes à la séance, faisant seule-
ment valoir qu’il y avait eu quorum.

Un plan d’action avait été envoyé 
aux membres du SPECS visant 
la direction locale, mais aussi le 
gouvernement du Québec et la 
Fédération des cégeps. À la fin 

mars, l’instance syndicale indi-
quait dans une communication 
que la direction a déposé un pro-
jet de répartition « dans lequel la 
ressource pour la coordination 
départementale » et la « libéra-
tion syndicale sont grandement 
réduites ». « Dans le même souffle, 
la direction annonçait la suspen-
sion possible de deux programmes 
et du profil d’un troisième pro-
gramme », écrivait alors le syndi-
cat en ajoutant que c’est dans ce 
contexte d’urgence qu’un plan 
d’action devait être mis en œuvre. 
ISABELLE PION

Des professeurs surpris

ISABELLE PION
isabelle.pion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La présidente du 
conseil d’administration du Cégep 
de Sherbrooke, Julie Banville, s’est 
portée à la défense de la directrice 
générale, Marie-France Bélanger, 
mercredi, dans un courriel envoyé 
aux membres du personnel. Tout 
en soulignant son appui à Mme Bé-
langer, elle en appelle du même 

coup « au calme et au discerne-
ment de chacun ». Même réaction 
du président de la Fédération des 
cégeps, Bernard Tremblay, qui a 
aussi déploré tant l’adoption de 
cette résolution que la lettre ou-
verte signée par 236 professeurs 
qui remettent en question le rôle 
des directions générales et de la 
Fédération des cégeps dans la 
défense du réseau. 

«  Mme  Bélanger a  toute ma 

CRISE AU CÉGEP

Bélanger obtient des appuis 
confiance et mon appui, de même 
que la confiance et l’appui des 
membres du personnel-cadre et 
du conseil d’administration », note 
Mme Banville. 

Elle rappelle qu’en raison des 
compressions budgétaires, le 
Cégep avait dû déposer un plan 
de redressement visant à rem-
bourser sa dette et à résorber la 
surembauche. 

« Or, bien que le Cégep soit en 
voie de rembourser sa dette au 
budget de fonctionnement, il en 
est tout autrement pour la surem-
bauche qui a plutôt pris de l’am-
pleur depuis le dépôt de ce plan 
de redressement (...) la direction 
du Cégep devait agir... » fait-elle 
valoir. Elle note que cette situa-
tion difficile est liée au projet de 
répartition de tâches du personnel 
enseignant pour 2019-2020, qu’elle 
qualifie « d’exercice délicat compte 
tenu de la baisse de la population 
étudiante et de la problématique 
de la surembauche ». 

RAS-LE-BOL
En entrevue mardi, le président 

du SPECS, Steve McKay, a fait 
valoir que l’adoption de la réso-
lution témoignait d’un important 
ras-le-bol. Il a notamment fait 
valoir que « la direction insiste 
pour rembourser la surembauche, 
alors que la demande syndi-
cale était de refuser de résorber 
la surembauche et d’attendre le 
réinvestissement dans le réseau 
collégial ». 

Cette surembauche, a-t-il sou-
tenu, est causée par l’ouverture 
de groupe en début d’année, mais 
dont le financement est déter-
miné par le nombre d’étudiants 
présents au recensement environ 
un mois plus tard. Cette façon de 
faire occasionne un écart entre la 
rentrée et le recensement, soit le 

moment tenu en compte pour le 
financement.

La résolution adoptée lundi 
soir réclamait la démission de 
Mme Bélanger, à défaut de quoi 
on demande au conseil d’admi-
nistration de procéder à son licen-
ciement. Cette résolution et la 
parution de la lettre ouverte sont 
deux initiatives indépendantes. 

«   Plusieurs professeurs du 
réseau collégial se questionnent 
actuellement sur le rôle des admi-
nistrations locales (les directions 
générales) et de la Fédération 
des cégeps  : sont-elles aptes à 
défendre adéquatement le réseau 
collégial face aux puissantes 
forces en présence? On sent les 
directions des cégeps dans l’inca-
pacité de défendre adéquatement 

le réseau et on ne voit pas non 
plus la volonté d’exercer des pres-
sions efficaces afin de changer le 
rapport de force face au gouver-
nement », peut-on lire dans cette 
lettre dont La Tribune a obtenu 
copie. 

« PROCÈS D’INTENTION »
« Ce qui m’affecte le plus, c’est 

qu’on s’en soit pris à ce point à la 
directrice générale, qui est une 
femme extrêmement engagée, 
compétente, et qui a toujours 
défendu les enseignants du réseau 
et le réseau collégial. Je trouve ça 
un peu ingrat, bien franchement. 
Ce que je trouve étonnant, sur 
quelle base peuvent-ils dire que 
nous défendons mal le réseau? 
Est-ce qu’ils connaissent les 
actions de la Fédération? À mon 
avis, ils font un procès d’intention 
sans connaître les actions posées. 
Le budget qui vient d’être annon-
cé va comporter des réinvestis-
sements majeurs pour le réseau 
collégial.  Ce qu’ils semblent 
demander, c’est une révision de 
la formule de financement et c’est 
justement ce qu’on a obtenu (...) 
C’est un peu étonnant et décevant 
de voir qu’ils n’ont pas attendu la 
fin de la démarche qui se fait pré-
sentement avec le ministère pour 
réviser le modèle de financement 
et voir quels sont les impacts dans 
leur milieu », a commenté Bernard 
Tremblay. 

Le président de la Fédération 
estime qu’on mélange ainsi les 
enjeux, alors qu’une partie de ce 
dossier repose sur un enjeu de tra-
vail au Cégep de Sherbrooke. 

La résolution adoptée lundi soir par les enseignants du Cégep de Sherbrooke 
réclamait la démission de la directrice Marie-France Bélanger, à défaut de quoi 
on demande au conseil d’administration de procéder à son licenciement. Cette 
résolution et la parution de la lettre ouverte sont deux initiatives indépen-
dantes. — PHOTO ARCHIVES, LA TRIBUNE 

Bernard Tremblay, président de la Fédération des cégeps: « Ce qui m’affecte 
le plus, c’est qu’on s’en soit pris à ce point à la directrice générale, qui est une 
femme extrêmement engagée, compétente, et qui a toujours défendu les 
enseignants du réseau et le réseau collégial. Je trouve ça un peu ingrat, bien 
franchement.» — PHOTO LA PRESSE, ARCHIVES, IVANOH DEMERS
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RENÉ-CHARLES QUIRION
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le séjour de Wil-
liam Girard en prison se poursuivra 
au moins pour les deux prochaines 
semaines.

Accusé de 79  chefs pour des 
gestes à caractère sexuel, l’homme 
de 19 ans d’East Angus était de 
retour devant le tribunal, mercredi, 
au palais de justice de Sherbrooke.

Son nouvel avocat Me Christian 
Raymond a obtenu toute la preuve 

disponible dans ce dossier.
«  Il y a d’autres éléments de 

preuve à venir », a signalé la pro-
cureure aux poursuites criminelles 
Me Joanny Saint-Pierre.

Me Raymond a insisté pour que 
Girard reste détenu à Sherbrooke 
afin qu’il puisse préparer de façon 
adéquate le dossier de l’accusé.

« Je dois rencontrer mon client. 
Je sais qu’il y a d’autres preuves 
à venir. Nous allons indiquer 
notre position quant à la tenue 
de l’enquête sur remise en liber-
té au retour du dossier devant le 

tribunal », explique Me Raymond.
Le ministère public s’oppose à la 

remise en liberté de Girard.
L’accusé se retrouve derrière les 

barreaux depuis le 13 mars pour 
une affaire de leurre informatique 
et de possession de pornographie 
juvénile. 

UNE VINGTAINE DE VICTIMES
Les accusations concernent une 

vingtaine de victimes adolescentes 
de l’Estrie, à Sherbrooke, East 
Angus, Magog, de la Mauricie, de 
l’Abitibi et du Bas-Saint-Laurent. 

Les gestes auraient été commis 
entre avril 2018 et février 2019 sur 
21 victimes alléguées. 

Les accusations concernent du 
leurre informatique, de l’extor-
sion, d’avoir transmis du maté-
riel sexuellement explicite dans 
le but de faciliter la perpétration 
de gestes sexuels, d’avoir accédé, 
possédé, distribué et produit de 
la pornographie juvénile, d’avoir 
conseillé de transmettre de la 
pornographie juvénile, de har-
cèlement et de supposition de 
personne. 

Plusieurs de ces accusations 
comportent des peines minimales 
d’une année de prison. 

Ce sont les enquêteurs spécia-
lisés en matière d’exploitation 
sexuelle des enfants de la Sûreté 
du Québec qui avaient procédé à la 
perquisition à son domicile d’East 
Angus. 

Lors de la perquisition, les poli-
ciers ont saisi du matériel informa-
tique qui sera analysé au cours des 
prochaines semaines.

D’autres accusations pourraient 
alors être portées.

79 ACCUSATIONS DE GESTES À CARACTÈRE SEXUEL

William Girard change d’avocat mais reste en prison

CLAUDE PLANTE
claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Le nom de Sher-
brooke figure parmi les villes ca-
nadiennes reconnues pour leur 
caractère entrepreneurial.

La capitale estrienne se classe à 
la deuxième position des meil-
leures collectivités où brasser des 
affaires parmi toutes les grandes 
villes du Canada, selon un clas-
sement publié par la Fédération 
canadienne de l’entreprise indé-
pendante (FCEI).

Parmi toutes les villes de plus 
de 150 000 habitants au Canada, 
Sherbrooke occupe la deuxième 
marche du podium, n’étant sur-
passée uniquement par Kelowna, 
en Colombie-Britannique.

« Nous savions que nous sommes 
l’un des meilleurs endroits au 
Canada pour démarrer ou faire 
croître une entreprise et ce clas-
sement vient nous le démontrer 
de façon convaincante, a réagi le 
maire de Sherbrooke, Steve Lus-
sier. L’entrepreneuriat est au cœur 
des priorités de la Ville de Sher-
brooke et nous mettons tout en 
œuvre pour répondre aux besoins 
de nos entrepreneurs et de nos 

MEILLEURES VILLES ENTREPRENEURIALES 

Sherbrooke deuxième au Canada

Le nom de Sherbrooke figure au classement publié par la FCEI sur les meilleures villes entrepreneuriales au Canada. 
— PHOTO ARCHIVES, LA TRIBUNE, JESSICA GARNEAU

entrepreneures. »
« Ce classement enviable nous 

indique que nos efforts portent 
fruit et nous ne comptons pas 
nous arrêter là. En plus, il s’agit de 
la deuxième bonne nouvelle de la 
semaine! » reprend-il.

Dans ce classement du CFEI, 
plusieurs villes québécoises se 
sont démarquées sur les collecti-
vités entrepreneuriales du Canada. 
Neuf collectivités se classent parmi 

les vingt meilleures au pays, dont 
cinq dans le top dix. Victoriaville, 
Rimouski, Rivière-du-Loup, Saint-
Georges et Val-d’Or arrivent res-
pectivement au 3e, 4e, 5e, 8e et 
9e rang à l’échelle nationale. Sher-
brooke occupe la 19e position.

COUP DE POUCE DE 10 M$
Dans un communiqué de presse, 

la Ville de Sherbrooke souligne 
avoir reçu une aide financière de 

10 M$ du ministère de l’Économie 
et de l’Innovation. Cette subvention 
permettra de favoriser les investis-
sements et la commercialisation 
par le rapprochement des activités 
de recherche, d’innovation et d’en-
trepreneuriat au sein d’un environ-
nement attractif et de qualité.

« Les PME étant la colonne verté-
brale de l’économie québécoise, les 
municipalités ont intérêt à adopter 
des politiques qui les soutiennent 

que ce soit en matière de taxation 
ou de réglementation », fait remar-
quer Martine Hébert, vice-prési-
dente principale et porte-parole 
nationale de la FCEI.

« Même s’il restera toujours des 
améliorations à apporter, nous 
tenons à souligner les efforts des 
administrations municipales qui 
travaillent au développement d’un 
climat d’affaires favorables à l’essor 
des PME. »

Il s’agit de la 10e  édition du 
rapport de la FCEI. Cette étude 
annuelle analyse les caracté-
ristiques entrepreneuriales des 
125  agglomérations et régions 
métropolitaines de recensement 
les plus peuplées au Canada. 

Deux nouvelles variables ont été 
ajoutées en 2018 (le ratio entre la 
taxe scolaire commerciale et rési-
dentielle, ainsi que les revenus des 
travailleurs autonomes) et une a 
été retirée (la satisfaction à l’égard 
de la vie). Par conséquent, les notes 
et classements de 2018 ne sont 
pas en tous points comparables à 
ceux des années précédentes, pré-
cise-t-on dans un communiqué de 
presse.

La FCEI est regroupement de 
PME, comptant 110 000 membres 
dans tous les secteurs d’activité et 
toutes les régions du Canada. 

5383893

Surveillez notre circulaire dans La Tribune ce vendredi
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CLAUDE PLANTE

claude.plante@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les Commis-
sions scolaires des Hauts-Can-
tons (CSHC) et de la Région-de-
Sherbrooke (CSRS) se préparent 
en vue des journées de grève 
prévues dans le transport sco-
laire la semaine prochaine dans 
la région. On demande aux pa-
rents touchés de prévoir le coup 
en assurant le déplacement de 
leurs enfants.

Rappelons que les chauffeurs 
d’autobus scolaire de la compa-
gnie Transdev, affiliés à la CSN, 
seront en grève du 10 au 17 avril 
inclusivement. Le débrayage tou-
chera 66 circuits à la CSRS (Auto-
bus de l’Estrie), 29 circuits à la 
CSHC et deux circuits à la Com-
mission scolaire des Appalaches 
(Autobus la Sapinière).

À la CSHC, six écoles de la MRC 
du Haut-Saint-François (du Par-
chemin, Notre-Dame-du-Para-
dis, Notre-Dame-du-Sacré-Cœur, 
Saint-Camille, Saint-Paul et la 
polyvalente Louis-Saint-Laurent) 
et huit de la MRC de Coaticook 
(Sainte-Edwidge et Ligugé, Gen-
dreau, Louis-Saint-Laurent, Mon-
seigneur-Durand, Sacré-Cœur 
de Coaticook, Saint-Luc, Sancta-
Maria et La Frontalière) n’auront 
pas de transport scolaire. Les 
écoles demeureront ouvertes, 
mais les parents devront prendre 
les mesures nécessaires pour 
transporter leur enfant à l’école, 
affirme le directeur général Mar-
tial Gaudreau.

«  Au moins les parents sont 
avertis. Ça leur donne le temps 
de s’organiser », fait remarquer 
M. Gaudreau.

« Nous ne pensons pas avoir 
un haut taux d’absentéisme. L’an 
dernier, il y a eu quelques jours 
de grève et il n’y a avait pas eu 
beaucoup d’élèves absents. Nous 
avons demandé aussi aux écoles 
de se préparer à la possibilité 
que des enfants arrivent plus tôt 
à l’école, car transportés par un 
parent. Il faut prévoir un service 
de garde. »

À la CSRS, on informera les 
parents en cours de journée jeu-
di, en plus de diffuser un commu-
niqué de presse à l’intention des 
médias. L’information se trouve-
ra aussi sur le site web et la page 
Facebook de la commission sco-
laire, indique-t-on au service des 
communications.

« ATTITUDE INACCEPTABLE »

Rappelons que la  dé cision 
des chauffeurs d’autobus de 

déclencher la grève découle de 
« l’attitude inacceptable de la par-
tie patronale », soutient la CSN. 
La dernière rencontre entre la 
partie patronale de Transdev 
et les représentants des deux 
syndicats qui y opèrent, soit le 
Syndicat des travailleuses et tra-
vailleurs des Autobus de l’Estrie 
et le Syndicat des travailleuses et 
travailleurs des Autobus la Sapi-
nière a convaincu les syndiqués 
de passer à l’action. Les représen-
tants de la partie patronale n’ont 
« clairement pas le mandat » de 
régler le dossier, déplore-t-on.

M.  Gaudreau ajoute qu’on a 
demandé à la Sûreté du Québec 
d’être présente aux abords des 
écoles les matins de grève. On 
s’attend à une circulation plus 
abondante dans ces secteurs en 
raison de la présence de véhi-
cules venant déposer des éco-
liers, dit-il.

«  Les gens ne pouvant venir 
les porter devront avertir leur 
école », mentionne M. Gaudreau.

« Il serait difficile de faire du 

TRANSPORT SCOLAIRE

Les parents devront s’organiser

Il y aura grève dans le transport sco-
laire en Estrie du 10 mau 17 avril. Une 
douzaine d’écoles seront touchées. — 

PHOTO ARCHIVES, LA TRIBUNE

pairage entre les gens.  Mais 
les gens peuvent s’entraider 
dans le voisinage en faisant du 
covoiturage.

Rappelons aussi qu’une menace 
de grève plane depuis quelques 
semaines, alors que des avis tou-
chant cinq syndicats du transport 
scolaire de la région affiliés à la 
CSN ont été émis. Le Tribunal 
administratif du travail (TAT) 
a été averti que les syndiqués 
entendent recourir à la grève du 
10 au 17 avril inclusivement. À 
défaut d’une entente entre les 
parties, un autre avis pourrait 
annoncer des débrayages du 7 

au 14 mai.
Les syndicats des travailleurs 

d’Autobus des Cantons, d’Auto-
bus de l’Estrie, des Autobus B. 
Dion, des Autobus la Sapinière et 
d’Autobus Coaticook font partie 
du regroupement. Ils comptent 
environ 230 membres qui se par-
tagent environ 215 circuits sco-
laires, souligne un communiqué 
de presse.  

Selon Denis Beaudin, président 

du Conseil central des syndicats 
nationaux de l’Estrie, les dossiers 
avancent dans le cas des syndi-
cats des chauffeurs d’Autobus des 
Cantons, des Autobus B. Dion, et 
d’Autobus Coaticook. Des dates 
de négociations sont prévues. 

Ce n’est pas du tout le cas pour 
ce qui est des négociations des 
syndiqués d’Autobus de l’Estrie, 
et des Autobus la Sapinière, ser-
vices exploités par Transdev.

5383724
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RenÉ-ChaRles QuiRion
rene-charles.quirion@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Un producteur de 
cannabis de Saint-Félix-de-kingsey 

a été mis hors d’état de nuire en 
début de semaine.

L’homme de 61 ans a été arrêté sur 
les lieux de sa production située sur 
le chemin des Domaines.

À sa résidence, les policiers ont 
saisi près de 200 boutures de can-
nabis, une centaine de plants, plu-
sieurs sacs contenant des cocottes 
de cannabis, des comprimés de 
méthamphétamine ainsi que 

l’équipement servant à la produc-
tion. Les policiers de la Sûreté du 
Québec ont aussi trouvé sur place 
des armes et quelque 4000 $ en 
argent comptant.

Les enquêteurs d’Hydro-Québec 

ont travaillé à cette perquisition 
étant donné que l’électricité semble 
avoir été détournée.

Après l’interrogatoire du suspect, 
les policiers l’ont remis en liberté 
sous conditions.

Perquisition à Saint-Félix-de-Kingsey

Tommy BRoChu
tbrochu@latribune.qc.ca

Sherbrooke — Des citoyens de 
Saint-Denis-de-brompton dé-
plorent la décision de leur conseil 
municipal d’emprunter 1,9 M$ 
pour réparer les rues, même si 379 
d’entre eux se sont opposés à un 
prêt il y a quelques jours. 

La municipalité a opté pour un 
règlement d’emprunt de près de 
1,9 M$, alors qu’au départ, le projet 
était d’emprunter 5,1 M$. Comme 
cette nouvelle somme correspond 
à moins de 0,25 pour cent de la 
richesse foncière de la municipa-
lité, il n’est pas assujetti au proces-
sus d’approbation référendaire. 

« On voulait qu’ils retournent à la 
table à dessin pour qu’ils refassent 
leurs devoirs, mais la manière dont 
ils l’ont fait nous laisse un peu en 
interrogation, s’étonne Bertrand 
Fortier, un citoyen qui dit parler 
au nom d’un autre contribuable 
de Saint-Denis. Ils ont refait leurs 
devoirs en allant au maximum de 
ce qu’ils pouvaient faire comme 
emprunt sans demander l’auto-
risation ou sans passer par un 
registre référendaire », ajoute-t-il 
en affichant sa déception de ne pas 
avoir reçu de réponse ni d’accusé 
de réception à la lettre ouverte 
qu’il a diffusée en mars dans les 
pages de quelques journaux. Le 

maire affirme cependant avoir 
répondu aux questions au conseil 
municipal. 

M.  Fortier précise qu’il n’est 
pas contre la réfection des rues. 
« Cependant, on veut que ça se 
fasse de manière intelligente. Ce 
qu’on demande au conseil, c’est de 
voir les endroits où on peut cou-
per » pour en arriver à un montant 
de 500 000 à 800 000 $ pour faire la 
réparation de ces rues cette année. 
Ils ont fait leurs devoirs, mais de 

façon un peu cavalière. C’est de 
passer par la porte d’à côté », ana-
lyse-t-il, irrité. 

« inCompRessiBle »
« Tout ce qui a été mis sur les 

taxes, c’est incompressible  », 
répond pour sa part le maire de 
Saint-Denis, Jean-Luc Beauche-
min, contacté par La Tribune. 

« L’an dernier, on a perdu des 
véhicules jusqu’aux essieux, rap-
pelle le maire. Ce n’est pas une 

question de confort routier, c’est 
une question de sécurité routière. 
C’est facile de mettre du sable, 
mais la fondation n’est plus bonne. 
Quand l’eau entre, ça ne s’irrigue 
plus sur les côtés, ça fait de la vase. 
Les véhicules incendies ne peuvent 
plus passer et c’est dangereux pour 
les ambulances. Je n’attendrai pas 
d’avoir une vie en danger. » 

«  Les gens voudraient payer 
pour qu’on répare devant chez 
eux, poursuit-il. Le principe de la 

municipalité, c’est que c’est com-
munautaire. Quand la rue appar-
tient à la Ville, toute la ville paie 
pour cette rue. » 

M. Fortier trouve dommage de 
devoir expliquer une situation 
d’urgence, mais comprend la 
population. « Moi-même, je suis 
payeur de taxes. Je ne veux pas 
en mettre plus qu’il faut. Mais on 
fonctionne en communauté et la 
Ville doit prendre ça en charge. 
Peu importent les remarques, j’ai 
un rôle à jouer. Ils font une élection 
aux quatre ans. On ne les consulte 
pas pour chaque dépense. On fait 
des résolutions pour les aviser. Je 
n’ai pas à consulter toutes les fois 
que je veux lever le petit doigt », 
lance M. Beauchemin.

Cependant, les citoyens pour-
suivront leurs démarches. « On a 
l’intention d’envoyer une lettre au 
ministère des Affaires municipales 
et de l’Habitation pour expliquer la 
situation. Ce qu’on a compris, c’est 
qu’ils doivent avoir l’autorisation 
du Ministère pour emprunter le 
1,9 million. Ils invoquent l’urgence, 
mais à ce que je sache, il n’y a pas 
eu de tremblement de terre ni 
d’inondations. On va agir de cette 
façon pour savoir si c’est correct 
d’emprunter des sommes d’argent 
équivalent à 0,25 pour cent alors 
que les gens ont signé un registre 
comme quoi ils ne voulaient pas 
d’emprunt  », résume Bertrand 
Fortier. 

Rues à sAint-Denis-De-BRompton

l’emprunt de 1,9 m$ irrite un citoyen

Des rues de saint-Denis-de-Brompton sont si endommagées que les services d’urgences ont de la difficulté à les 
emprunter. — Photo archives la tribune, rené Marquis

5387179
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La Presse canadienne

MONTRÉAL — Les Québécois 
prennent leur retraite plus tardi-
vement qu’il y a 10 ans, selon une 
étude de l’Institut de la statistique 
du Québec dévoilée mercredi.

Ainsi, 73 pour cent des travailleurs 
québécois qui ont pris leur retraite 
en 2018 l’ont fait à 60 ans ou plus. 
Cette proportion était de 57 pour 
cent en 2009.

Ce changement s’est fait en paral-
lèle avec une augmentation de 
l’ordre de 10 points de pourcentage 
du taux d’emploi chez les personnes 
âgées de 60 à 64 ans sur la période 
considérée. Ce taux est ainsi passé 
de 38,4 pour cent en 2009 à 48,5 
pour cent en 2018.

LA RETRAITE TARDIVE PLUS 
FRÉQUENTE AILLEURS

En moyenne, sur la période 2014-
2018, parmi les travailleurs qui 
ont pris leur retraite, 39 pour cent 
avaient 65 ans ou plus au Québec. 
Ce taux se situait à 47 pour cent en 
Ontario et à 46 pour cent dans les 
provinces de l’Ouest. Cependant, 
l’écart entre le Québec et les autres 
régions s’est amoindri par rapport à 
la période 2009-2013, où il se situait 
à environ 12 points de pourcentage.

Pour la période 2014-2018, les 
écarts les plus prononcés sont 
observés chez les femmes et chez 
les employés du secteur public.

Au Québec, environ 34 pour cent 
des femmes nouvellement retraitées 
avaient 65 ans ou plus, comparati-
vement à 46 pour cent en Ontario 
et à 41 pour cent dans les provinces 
regroupées de l’Ouest.

Les Québécois  
prennent leur  
retraite plus  
tardivement UGO GIGUÈRE

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Chaque semaine, 
l’équipe de traumatologie du 
Centre universitaire de santé Mc-
Gill (CUSM) doit traiter au moins 
un patient victime d’une blessure 
par arme à feu. Mercredi, les mé-
decins et autres professionnels 
de la santé sont sortis dans la rue 
pour joindre leur voix à celles de 
leurs collègues de 13 hôpitaux à 
travers le Canada afin de dire haut 
et fort qu’ils en ont assez.

D’après la coalition « Doctors for 
protection from guns », les armes 
à feu représentent un grave pro-
blème de santé publique au pays.

Des chirurgiens traumatologues, 
chefs de départements, infirmières 
et préventionnistes du CUSM ont 
tenu une conférence de presse 
pour réclamer l’interdiction com-
plète des armes de poing et des 
fusils d’assaut au Canada. Un mes-
sage relayé d’un océan à l’autre.

« On voit depuis 2013 une aug-
mentation de 42 pour cent de la 
mortalité liée à des blessures par 
armes à feu au Canada. À Mon-
tréal, on voit une augmentation 
du nombre de patients blessés ou 
morts par des armes à feu. Il est 
temps qu’on change notre façon 
de parler des armes à feu. C’est 
un enjeu de santé publique et il 
faut qu’on le dise », a déclaré le 
chirurgien traumatologue Jeremy 
Grushka.

« Quand on regarde la manière 
dont on gère cette probléma-
tique d’un point de vue de santé 
publique, je pense qu’on pourrait 
faire mieux », poursuit le chef du 
département de traumatologie 

Tarek Razek.

« UNE VOIX QUI PORTE »

Militant au sein du regroupe-
ment Poly se souvient, Jean-Fran-
çois Larrivée a salué l’appui des 
médecins dans ce combat pour 
restreindre l’accès aux armes. 
Celui-ci a perdu sa jeune épouse 
dans la tuerie survenue à Polytech-
nique Montréal en 1989.

« Je milite depuis 30 ans pour le 
souvenir de Maryse et des autres 
filles. Les médecins ont une voix 
qui porte. Ils sont pragmatiques, 
ils ont une influence intellectuelle, 
ils ont un leadership », se réjouit-il.

Sur la colline parlementaire à 
Ottawa, le ministre de la Sécu-
rité frontalière et de la Réduction 
du crime organisé, Bill Blair, a dit 
tendre l’oreille aux revendications 
des médecins.

« J’ai rencontré plusieurs fois des 
regroupements de médecins. Leur 
point de vue est pertinent, ils sont 
en première ligne pour traiter des 
victimes de blessures par armes à 
feu. Je crois qu’il y a des choses que 
l’on doit faire pour protéger nos 
communautés et nous sommes 
prêts à considérer des mesures 
qui empêcheraient les gens mal 
intentionnés de se procurer des 
armes pour blesser ou tuer », a-t-il 
commenté.

Le ministre n’a cependant pas 
l’intention d’accélérer le processus 
comme l’ont fait les élus de Nou-
velle-Zélande à la suite de la tuerie 
de Christchurch.

«  Je pense que les Canadiens 
s’attendent à ce qu’on écoute les 
différentes opinions de la popu-
lation afin de trouver le meilleur 
moyen de rendre nos communau-
tés plus sécuritaires », a mentionné 
M. Blair.

Des médecins sortent  
contre les armes à feu

PATRICE BERGERON

La Presse canadienne

QUÉBEC — Le gouvernement 
Legault a annoncé mercredi un 
ménage dans la direction des orga-
nismes de recherche financés par 
le ministère de l’Agriculture et une 
nouvelle politique de recherche 
pour garantir l’indépendance des 
chercheurs.

« Ça sent l’improvisation » et le 
gouvernement est à la remorque, 
riposte l’opposition péquiste qui 

avait justement à la fin de la 
semaine dernière demandé offi-
ciellement à une commission 
parlementaire de se pencher sur 
l’indépendance des chercheurs.

L e geste  du gouvernement 
caquiste s’inscrit dans les suites 
de l’affaire Louis Robert, cet agro-
nome congédié par le minis-
tère de l’Agriculture pour avoir 
dénoncé publiquement l’ingé-
rence du privé dans la recherche 
sur les  pesticides au Centre 
d e  re ch e rch e  su r  l e s  g ra i n s 
(CEROM).

En réponse à une question de 

Québec solidaire en Chambre 
mercredi, le ministre de l’Agri-
culture, André Lamontagne, a fait 
savoir qu’il voulait « une nouvelle 
gouvernance des organismes » à 
compter de la fin d’avril.

Le ministre veut ainsi une gou-
verne répondant aux plus hautes 
normes éthiques, assurer l’in-
dépendance de la recherche et 
s’assurer que l’argent des contri-
buables est bien investi, a expli-
qué son attachée de presse, 
Laurence Voyzelle, dans un cour-
riel transmis à La Presse cana-
dienne. Elle a confirmé que les 

16 centres de recherche financés 
par le MAPAQ sont visés, mais 
pas l’ensemble des organismes de 
recherche financés par Québec.

« IMPROVISATION »

To u s  l e s  p a r l e m e n t a i r e s 
devraient pouvoir se pencher sur 
ce nouveau modèle, réclame le 
Parti québécois.

« Si c’est fait en cachette, on est 
encore dans l’opacité, l’aspect 

nébuleux du processus de nomina-
tion », a déploré le député péquiste 
de Bonaventure, Sylvain Roy, en 
entrevue téléphonique.

« Ça sent l’improvisation », a-t-il 
commenté, en rappelant qu’il n’y a 
pas si longtemps, les élus du gou-
vernement ne voulaient même pas 
entendre parler de l’indépendance 
et de l’autonomie des chercheurs 
dans une commission sur les pesti-
cides qu’il a demandée et obtenue.

RECHERCHE

Québec annonce un ménage

5390631

Une main tendue aux aînés
Le Centre d’aide aux aînés victimes de maltraitance (DIRA-Estrie) offre
le nouveau service « Tendre la main aux aînés » qui s’adresse aux per-
sonnes de 65 ans et plus de Sherbrooke et pas seulement à celles aux
prises avec un problème de maltraitance. Il s’agit de la mise en place
d’un service de travailleuse de milieu qui contribue à briser l’isolement
des personnes aînées et à favoriser leur autonomie et leur maintien dans
la communauté.

« En fait, en tant que travailleuse de milieu, mon rôle consiste à écouter
les aînés et les diriger vers le service qui répond le mieux à leurs besoins.
J’accompagne les aînés pour les amener à développer leur pouvoir d’agir
tout en tenant compte de leurs limites et de leur rythme », explique
Océane Clermont de DIRA-Estrie.

Un service à portée de main

Ce nouveau service gratuit et confidentiel a été mis sur pied grâce à une
subvention du ministère de la Famille – Secrétariat aux aînés du Québec.
Depuis son arrivée en septembre, Océane a constaté que les personnes
qui ont fait appel à son soutien l’ont grandement apprécié. « Je suis le
pont entre les aînés et les ressources de la communauté. Par exemple,
j’ai aidé une personne qui ne savait pas quelles démarches entreprendre
pour s’inscrire au guichet d’accès à un médecin de famille », précise cette
dynamique travailleuse de milieu.

Si vous connaissez un aîné qui a besoin d’une oreille attentive ou d’aide,
entre autres pour résoudre un conflit, établir un budget ou recevoir des
informations gouvernementales, vous pouvez joindre Océane Clermont.
Elle se fera un plaisir de vous diriger vers les bonnes ressources.

OCÉANECLERMONT
873 662-1610
Courriel : itmav@dira-estrie.org
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V ous trouvez que votre 
salaire n’augmente pas 
assez rapidement? Des 

économistes aussi. Et ils s’en 
inquiètent. 

« Canada : la faible progression 
des revenus des ménages risque 
de limiter la croissance ». C’est 
le titre de la dernière étude éco-
nomique de Desjardins, signée 
par l’économiste en chef adjoint, 
Mathieu D’Anjou.

Ce dernier montre notamment 
du doigt «  la modération sur-
prenante de la progression des 
salaires  », pour expliquer que 
les ménages canadiens ne dis-
posent pas d’une grande marge 
de manœuvre pour des dépenses 
supplémentaires de consomma-
tion ou pour de l’épargne. 

Lorsque l’économie tourne ron-
dement et que le taux de chô-
mage est très bas, lorsque des 
pénuries de main-d’œuvre se font 
sentir dans plusieurs secteurs 
d’activités, la logique de l’offre 
et de la demande voudrait que 
les salaires augmentent de façon 
plus marquée. 

Ce n’est pas le cas. Nombreux 
s o nt  c e u x  q u i  l e  c o n st ate nt 
semaine après semaine sur leur 
chèque de paie et à chaque fin 
de mois.

Pourquoi? 
L’économiste Mathieu d’Anjou 

nous rappelle que la hausse des 
salaires s’est accélérée en 2017 
pour atteindre 3 pour cent en fin 
d’année.

Ça changeait des gels et des très 
légères augmentations de salaire 
versées pendant des années. 

Or, à la fin de 2018, la montée a 
ralenti et ce sont plutôt des aug-
mentations de l’ordre de 2,3 pour 
cent qui ont été consenties.  

M. D’Anjou voit deux causes à 
ce recul. Les difficultés du sec-
teur de l’énergie dans l’Ouest et 
la moins forte croissance de l’em-
ploi au pays.

Il estime qu’une remontée des 
salaires de 3 pour cent permet-
trait de donner du souffle aux 
ménages. 

La faible croissance des salaires 
n’est  pas sans conséquence. 
On compte beaucoup sur les 

dépenses de consommation et 
d’habitation des ménages pour 
assurer la croissance écono-
mique. Si les salaires augmentent 
à peine, difficile de faire croître la 
consommation et l’épargne.

Les entreprises auraient inté-
rêt à ne pas perdre cela de vue. 
La demande pour leurs produits 
ne sera pas très forte si M. et Mme

Tout-le-Monde n’ont pas plus 
d’argent dans leurs poches.

Il y a par ailleurs des limites à se 
tourner vers les gouvernements 
pour alléger le fardeau fiscal des 
particuliers afin de mettre de 
l’argent dans leurs poches. Les 
services publics, il faut des taxes 
et des impôts pour les assurer.

Les ménages canadiens ne sont 
pas seuls à devoir jongler avec 
une faible progression de leurs 
revenus et à appréhender une 
hausse des taux d’intérêt.

L’OCDE observe que depuis 
la crise de 2008, la qualité des 
revenus est restée plus ou moins 
stable malgré les performances 
des marchés du travail des pays 
riches durant la dernière décen-
nie. Qui plus est, ce sont les tra-
vailleurs les moins payés qui 
écopent.

Mondialisation de l’économie 
et concurrence internationale, 
perte de pouvoir des syndicats 
et baisse de la syndicalisation 
servent aussi d’explications à la 
stagnation des salaires. 

DES « JOBS PAYANTES »

Au Québec, le premier ministre 
F r a n ç o i s  L e g a u l t  s o u h a i t e 
que le Québec crée des «  jobs 
payantes ». 

Il souhaite que le salaire moyen 
passe de 47 000 $ à 52 000 $ par 
année. Personne ne s’en plaindra.

L e s  c o m m e n t a i r e s  q u e 
M. Legault a formulés ces der-
niers jours, à propos du lock-out 
qui dure depuis le 11 janvier 2018 
chez ABI à Bécancour, laissent 
toutefois perplexe sur les futures 
négociations pour le renouvelle-
ment de conventions collectives, 
tant dans le secteur privé que 
public.

M. Legault demande au syndi-
cat représentant les 900 salariés 

Petits salaires, 
petite croissance

de l’aluminerie d’être raison-
nable. Il estime que si celui-ci en 
demande trop, le Québec risque 
de perdre des emplois à 92 000 $ 
par an.

Les augmentations de salaire 
ne sont pas au cœur du litige à 
Bécancour. Pourquoi M. Legault 
en parle-t-il? Pour susciter l’en-
vie des bas salariés? Pour signi-
fier que la personne qui gagne 
92 000 $ par an n’a pas son mot 
à dire sur le reste, sur son régime 
de retraite, sur l’organisation du 
travail? 

Si les syndiqués, après 15 mois 
de lock-out, ont rejeté massive-
ment les offres patronales, ce 
serait fort étonnant que ce soit 
uniquement pour maintenir un 
nombre d’heures de libérations 
syndicales.

Le ministre du Travail, Jean 
Boulet, assure de son côté que 
de la pression est mise sur cha-
cune des parties pour parvenir à 
un règlement.

Le rapport de force des parties 
était déjà déséquilibré en faveur 
de l’entreprise privée à cause du 
contrat liant celle-ci et Hydro-
Québec. Fallait-il vraiment que 
M. Legault en ajoute?

Même s’il a dénoncé mercredi 
les émoluments extravagants des 
dirigeants de SNC-Lavalin, cela ne 
rend pas moins discutable sa prise 
de position dans le dossier d’ABI. 

Par la présente, le personnel-
cadre du Cégep de Sherbrooke 
souhaite exprimer son profond 
désaccord avec la proposition 
votée par des membres du Syn-
dicat du personnel enseignant du 
Cégep de Sherbrooke exigeant le 
départ de la directrice générale, 
madame Marie-France Bélanger. 
Nous considérons cette résolution 
non justifiée et excessive. 

De plus, nous tenons à expri-
mer haut et fort que nous soute-
nons entièrement notre directrice 
générale dans toutes ses actions.  
Mme Bélanger est une femme 
engagée et dévouée qui a maintes 

fois défendu son établissement 
et le réseau de l’enseignement 
collégial. 

Nous sommes plus que jamais 
convaincus que Mme Bélanger 
est la personne tout indiquée pour 
assumer le leadership nécessaire 
au développement du Cégep de 
Sherbrooke et à la réalisation de 
sa mission. 

Enfin nous désirons lui manifes-
ter toute notre solidarité et notre 
appui. 

De façon unanime,
Les membres du personnel-cadre 
du Cégep de Sherbrooke

Désaccord au Cégep

Pour nous écrire

La Tribune invite ses lecteurs à 
réagir à l’actualité dans cette page. 
Les lettres courtes seront privilé-
giées et la direction se réserve 
le droit d’abréger les documents. 
Ne seront publiées que les 
lettres portant le nom, l’adresse 
et le numéro de téléphone de leur 
auteur. Seuls le nom et le lieu 
de résidence apparaîtront 
toutefois dans le journal.

Envoyez vos documents par :

Courriel : 

opinions@latribune.qc.ca

Télécopieur : 819 564-8098

Poste : 

Opinions des lecteurs

1950, rue Roy, Sherbrooke 

Québec, J1K 2X8
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La Presse canadienne

MONTRÉAL — Une demande d’ac-
tion collective a été déposée mer-
credi au nom des personnes agres-
sées par des religieux du diocèse 
de Montréal de 1940 à aujourd’hui.

La demande a été déposée 
contre l’Archevêque catholique 
romain de Montréal et la Cor-
poration archiépiscopale « pour 
des agressions sexuelles com-
mises par ses préposés ».

Le communiqué transmis par 
le cabinet Arsenault Dufresne 

Wee Avocats note que l’un des 
agresseurs visés est l’abbé Brian 
Boucher, qui a récemment été 
condamné à huit ans de péniten-
cier pour deux dossiers d’agres-
sions sexuelles.

L’une des victimes de l’abbé 
Boucher, un homme de 33 ans, 

a demandé le statut de repré-
sentant pour cette action col-
lective et réclame 300 000 $ en 
dommages non pécuniaires, 
150 000 $ en dommages pécu-
niaires et 150 000 $ à titre de 
dommages punitifs.

D a n s  u n  c o m m u n i q u é , 

l e  D i o c è s e  d e  M o n t r é a l 
« condamne vigoureusement 
tous les actes inappropriés 
affectant tant les mineurs que 
les adultes » et affirme avoir été 
« proactif dans la dénonciation 
des actes commis par Brian 
Boucher ».

Il assure « que les plaintes rela-
tives à toute forme d’abus dans 
l’Église sont prises extrêmement 
au sérieux », mais précise qu’il 
n’émettra pas d’autre commen-
taire pour le moment, par res-
pect pour le processus judiciaire.

Une demande d’action collective est  
déposée contre le diocèse de Montréal

5387341
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PATRICIA CLOUTIER

pcloutier@lesoleil.com

Dix fois plus d’aides médicales à 
mourir ont été demandées au Qué-
bec que ce qui était prévu lors de 
l’adoption de la loi, en 2014. Michel 
A. Bureau, président de la Com-
mission sur les soins de fin de vie, 
croit que des «pas de géant» ont 
été faits au Québec pour répondre 
à ce désir des patients, mais qu’il 
en reste d’aussi grands à faire.

Déposé à l’Assemblée nationale 
mercredi, le Rapport sur la situa-
tion des soins de fin de vie au Qué-
bec révèle que 1632 personnes 
ont reçu l’aide médicale à mourir 
entre le 10 décembre 2015 et le 
31 mars 2018.

Durant cette même période, 
830 demandes d’aide médicale 
à mourir n’ont pas pu être exau-
cées, un nombre trop élevé selon 
la Commission. Parfois, le patient 
ne répondait pas aux critères d’ad-
missibilité ou avait changé d’avis, 
mais dans environ 50 % des cas, la 
personne meurt ou devient inapte 
avant d’avoir pu obtenir cette 
aide. «La vie est tenace, les gens 
attendent», commente M. Bureau 
pour expliquer en partie la situa-
tion. Il ajoute que des délais impor-
tants peuvent aussi être imposés 
aux patients en fin de vie, lorsque 
lorsqu’il n’y a pas de médecin dis-
ponible par exemple. 

La ministre de la Santé et des Ser-
vices sociaux, Danielle McCann, 
déplore de son côté qu’il y a «des 
demandes qui peut-être tombent 
entre deux chaises, qui ne sont pas 
entendues». Parfois, la demande 
verbale du patient n’a pas été 
consignée par écrit par un membre 
du personnel (infirmière, travail-
leur social, etc.), même si c’est 
ce que prescrit la loi. La ministre 
réclame que les directions d’hô-
pitaux prennent le «leadership» 
de créer un guichet unique dans 
leur établissement, où toutes les 
demandes seraient enregistrées. 

La députée péquiste Véronique 
Hivon, qui a travaillé à l’adoption 
de cette loi sur les soins de fin de 
vie, est aujourd’hui «très déçue» 
de constater que certaines per-
sonnes qui veulent obtenir l’aide 
médicale à mourir soient lais-
sées pour compte. Selon elle, il 
est également «inadmissible» 
que des personnes subissent des 
pressions du personnel soignant 
pour revenir sur leur décision de 
demander cette aide, comme le 
décrit le rapport. «S’il y a des gens 
qui sont récalcitrants, puis il y a 
des poches de résistance, il faut 
envoyer un message très clair que 
ça ne peut pas durer.»

Environ 350 médecins ont pro-
digué l’aide médicale à mourir 
en 2017-2018, soit 1 % de tous 
les médecins québécois. Pour 
M me  Hivon,  c’est  «trop peu». 
M.  Bureau note que certains 
médecins sont encore «rebelles» 
et refusent de le faire. Il appelle 
à davantage d’ouverture de leur 
part. 

D’AUTRES AVENUES

Le rapport déposé mercredi 
démontre aussi que d’autres ave-
nues prennent de l’ampleur au 
Québec. La sédation palliative 
continue, qui consiste à injecter 
des médicaments pour rendre la 
personne inconsciente jusqu’à 
son décès, est presque aussi popu-
laire que l’aide médicale à mourir : 
1704 personnes ont choisi ce type 
de fin de vie. 

D’autres personnes choisissent 
de terminer leur vie dans une 
maison de soins palliatifs, mais 
M. Bureau critique le fait que les 
gens y arrivent très tardivement. 
Environ 10 à 15 jours avant la date 
probable de leur mort, alors qu’ils 
auraient pu y être un ou deux mois 
avant. Selon lui, la culture médi-
cale, qui insiste pour tout faire afin 
de sauver le patient, est en cause. 
«La médecine est incapable de les 
soulager et ils ont souffert pour 
rien», déplore-t-il. 

Seulement 0,1 % des Québécois 
ont enregistré leurs directives 

médicales anticipées dans le 
registre québécois, qui demeure 
très méconnu, selon M. Bureau. 
«Ce n’est pas un succès», dit-il. 
Selon lui, une grande campagne 
de sensibilisation devrait être lan-
cée pour informer les Québécois 
qu’ils peuvent inscrire à l’avance 
leur choix d’être réanimé, gavé ou 
sous dialyse lorsque la fin de vie se 
présentera. 

Mme McCann attend un deu-
xième rapport ce printemps, 
cette fois sur l’élargissement de 
l’aide médicale à mourir aux 
personnes atteintes de la mala-
die d’Alzheimer ou de démence 
sévère, avant d’entreprendre une 
grande consultation non parti-
sane sur la question. «Nous avons 
le devoir d’être proactifs et d’aller 
au-devant des enjeux», lance-t-
elle. Même si la question est sen-
sible et provoque des divisions, la 
ministre croit que les Québécois 
sont capables d’en débattre serei-
nement, comme ils l’ont fait lors 
de l’élaboration de la loi.

AIDE MÉDICALE À MOURIR

Dix fois plus de 
demandes que prévu

87 %
des personnes étaient 
âgées de plus de 60 ans

78 %
des personnes étaient 
atteintes de cancer

Où est pratiquée l’aide 
médicale à mourir?

67 %
à l’hôpital

20 %
à la maison 

10 %
en CHSLD

1 %
en maisons de 
soins palliatifs

Source : Rapport sur la situation des soins de 

fin de vie au QuébecEn compagnie de la ministre de la Santé et des Services sociaux, Danielle McCann, le président de la Commission sur les 
soins de fin de vie, Michel A. Bureau, a déposé à l’Assemblée nationale mercredi, le Rapport sur la situation des soins de 

fin de vie au Québec. Celui-ci révèle que 1632 personnes ont reçu l’aide médicale à mourir entre le 10 décembre 2015 
et le 31 mars 2018. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, JACQUES BOISSINOT

« La vie est tenace, 
les gens attendent. »

 — Le président de la 
Commission sur les soins de 
fin de vie, Michel A. Bureau

« S’il y a des gens qui 
sont récalcitrants, 
puis il y a des poches 
de résistance, il faut 
envoyer un message 
très clair que ça ne 
peut pas durer. »

 — La députée péquiste Véronique 
Hivon, au sujet des gens mettant 
de la pression sur les demandeurs 
d’aide médicale à mourir pour 
qu’ils reviennent sur leur décision

politique
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Réservé aux 18 ans et plus

8 h 30 Départ de Sherbrooke
en autocar de luxe.

11 h 30 Dîner 3 services Québec Exquis!
au tout nouveau restaurant L’ÎLOT
REPÈRE GOURMAND du complexe
Entourage-sur-le-Lac resort avec un verre
de vin du Val de Loire.

13 h 30 Visite d’un producteur officiel
de Québec Exquis! à l’Île-d’Orléans.

15 h 30 Visite du Marché Éphémère
au Marché du Vieux-Port.
Présence des 26 producteurs de
Québec Exquis!, démonstration culinaire,
activités festives. Inclut un passeport
gourmand de 3 bouchées.

17 h Tour de ville en direction de la nouvelle
soirée du festival Popup Québec Exquis!.

18 h Arrivée au Popup Québec Exquis!.
Jean-Pierre Cloutier, du Centre des congrès,
accueillera 4 chefs invités qui cuisineront les
produits de 26 producteurs/transformateurs.
Les producteurs seront aussi de la partie pour
bavarder avec les convives. Votre forfait inclut
4 plats (format entrée) et 4 verres de vin.

20 h 30 Départ et retour à la maison.

DANS LE CADRE DE

VIRÉE
GOURMANDE
À QUÉBEC, C’EST EXQUIS!

SAMEDI

13 AVRIL 2019

GOURMANDE
C’EST EXQUIS!

Plus que

quelques jours

pour réserver

S
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19

1 800 463-1598 ou

quebecexquis.com/

activite/viree-gourmande/

RÉSERVATION

PROMOTION

Les voyages gastronomiques ont la cote. Les « foodies », ces passionnés de bonne bouffe,

parcourent le monde pour découvrir de nouvelles cultures culinaires et apprendre les

rudiments de la cuisine d’autres pays. Nul besoin de franchir des milliers de kilomètres

pour vivre de nouvelles expériences.

Pour une deuxième année, la Virée gourmande
à Québec vous propose de vivre la fièvre du festi-
val Québec Exquis! grâce à un forfait en autobus
nolisé au départ de Sherbrooke. Le samedi 13 avril,
lors d’une journée débordante d’activités, vous
dégusterez un repas trois services avec un verre de
vin du Val de Loire, visiterez le Marché éphémère,
découvrirez le travail d’un producteur dans son
environnement, ferez un tour de ville et prendrez
part au Popup Québec Exquis! avant de retourner
à la maison, le même jour.

Manger : au nouveau restaurant L’îlot Repère
gourmand du Complexe Entourage-sur-le-Lac

Un trio composé du chef Rémy Gaudet, des pro-
ducteurs Yolande et André Demers, de Productions
Horticoles Demers, et de la sommelière Marie-Soleil
Giguère.

« Notre but, c’est d’offrir une cuisine assez allé-
chante à la clientèle du Québec pour lui donner
envie de venir manger chez nous, dans un cadre
enchanteur, une cuisine fondée sur la qualité des

produits de proximité », explique le jeune chef, avec
fierté. Il travaille main dans la main avec la direc-
trice de la restauration, la sommelière Marie-Soleil
Giguère, à développer des accords mets et vins
mémorables sur les vins du Val de Loire.

L’incontournable Marché éphémère!

En après-midi, assistez à la troisième présentation
du Marché éphémère au Marché du Vieux-Port de
Québec. Vous pourrez bavarder avec ces passion-
nés qui sont la raison d’être de Québec Exquis!,
tout en dégustant leurs produits. Vous voudrez
sans doute en profiter pour faire des provisions. Le
chef Christophe Alary, de l’École hôtelière de la
Capitale, sera une fois de plus sur place avec ses
élèves pour vous servir de délicieuses bouchées. Il
y aura aussi des démonstrations culinaires offertes
par des chefs cuisiniers et des producteurs. Par la
suite, partez à la découverte de Cassis Monna et
Filles à l’Île-d’Orléans pour une visite et une dégusta-
tion, avant de faire un tour de ville pour terminer à la
nouvelle soirée du festival, le Popup Québec Exquis!.

Popup Québec Exquis!

Pour clore cette journée riche en saveurs et en
émotions, vous participerez à un véritable hap-
pening gourmand : le Popup Québec Exquis!
Cet événement hautement festif se tiendra au
Centre des congrès de Québec, grâce à la compli-
cité du chef Jean-Pierre Cloutier. Quatre restau-
rants éphémères seront créés ce soir-là par les
chefs Stéphane Modat du Champlain Fairmont
Le Château Frontenac, Mathieu Brisson du
Clocher Penché, Émile Tremblay du restaurant Faux
Bergers, ainsi qu’Alexandra Roy et Charles Proven-
cher-Proulx de La Bonne Étoile, qui prépareront
des plats avec les produits des 26 producteurs
rencontrés lors du Marché Éphémère et qui se-
ront mariés aux vins du Val de Loire, expliqué par
nul autre que Pier-Alexis Soulières MS, meilleur
sommelier des Amériques 2018.

FESTIVAL QUÉBEC EXQUIS!

Remy Gaudet, L’îlot Repère gourmand

André Demers, Productions Horticoles Demers

LaVirée gourmande àQuébec
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Les députés votent 
pour un report du Brexit

Les députés britanniques ont voté mercredi soir de justesse 
une proposition de loi visant à forcer la première ministre 
à repousser la date du Brexit afin d’éviter une sortie sans 
accord de l’Union européenne, au moment où Theresa May 
cherche un compromis avec l’opposition. Cette proposition 
de loi, votée à 313 voix contre 312, a été présentée par la 
députée travailliste Yvette Cooper qui a expliqué qu’il s’agit 
d’empêcher une sortie «chaotique» et «dommageable» de 
l’UE. Elle a pour but d’obliger la première ministre à reporter 
le Brexit au-delà de la date butoir du 12 avril si les députés 
n’arrivent pas à se mettre d’accord sur la manière dont le 
Royaume-Uni doit quitter l’UE.  AFP

Texas : plus d’aumônier 
dans la chambre de la mort

Plutôt que d’organiser la présence d’un conseiller bouddhiste 
lors d’une exécution, le Texas a décidé d’interdire la présence 
d’aumôniers de toutes les confessions dans sa chambre de la 
mort. Cet État du sud a été épinglé la semaine dernière par la 
Cour suprême des États-Unis, qui lui a demandé de sursoir à 
l’exécution d’un condamné à mort bouddhiste au nom de l’éga-
lité entre les religions. Le temple du droit américain a relevé que 
le Texas autorisait la présence dans la chambre de la mort d’au-
môniers chrétiens et musulmans, mais pas des autres confes-
sions. Suite à cette décision, les services pénitentiaires texans 
ont changé le protocole pour les exécutions, afin de n’autoriser 
que du personnel de sécurité dans la chambre de la mort.  AFP

Gestes déplacés : Biden 
promet d’être «plus attentif»

L’ancien vice-président américain Joe Biden a promis mer-
credi d’être «plus attentif» dans ses relations avec les femmes 
après avoir été accusé par plusieurs d’entre elles de gestes 
déplacés, une polémique qui pourrait menacer son éventuelle 
candidature à la présidentielle de 2020. «Les normes sociales 
changent. Je le comprends et j’ai entendu ce que disent ces 
femmes», a-t-il écrit sur son compte Twitter, admettant que les 
sensibilités avaient considérablement évolué dans la société 
américaine depuis le début du mouvement anti-harcèlement 
#MeToo. «Pour moi, la politique a toujours été une affaire de 
relations, mais je serai plus attentif au respect de l’espace per-
sonnel à l’avenir», a ajouté le politicien de 76 ans.  AFP

Les secrets 
du cockpit 
attendus pour 
comprendre 
la tragédie 
d’Ethiopian 
Airlines
Agence France-Presse

WASHINGTON — Les pilotes ont-
ils scrupuleusement suivi les pro-
cédures d’urgence dans le 737 
MAX 8 d’Ethiopian, et ces mesures 
étaient-elles suffisantes? Les se-
crets du cockpit, attendus dans un 
rapport préliminaire jeudi, seront 
déterminants pour l’avenir de cet 
avion vedette de Boeing.

L e s  a u t o r i t é s  é t h i o p i e n n e s 
devraient publier jeudi les conclu-
sions préliminaires de l’enquête sur 
l’accident qui a fait 157 morts au 
sud-est d’Addis-Abeba le 10 mars, 
ont indiqué mercredi à l’AFP deux 
sources proches de l’enquête.

Le commandant de bord et son 
copilote, confrontés à une défail-
lance du système de stabilisation de 
l’appareil (MCAS), ont respecté «ini-
tialement» la procédure d’urgence 
établie par le constructeur, mais 
ils n’ont pas réussi à reprendre le 
contrôle de l’appareil, affirme mer-
credi le Wall Street Journal.

Selon le quotidien, qui cite des 
personnes ayant eu accès aux don-
nées des boîtes noires de l’avion, 

l’équipage aurait toutefois réactivé 
le système.

Pourtant, la manière dont le sys-
tème a pu être réactivé n’est pas éta-
blie pour le moment et celui-ci a pu 
se réactiver tout seul, a indiqué à l’AFP 
une source proche de l’enquête.

«Pour l’heure, les enquêteurs 
travaillent sur la possibilité que le 
MCAS ait pu se remettre en route 
sans l’intervention des pilotes», a 
déclaré cette source.

«Nous exhortons à la prudence 
face aux spéculations», a déclaré de 
son côté un porte-parole de Boeing.

L’avion d’Ethiopian s’est écrasé 
six minutes après son décollage le 
10 mars. Le 29 octobre, un même 
appareil de la compagnie indoné-
sienne Lion Air s’était abîmé en 
mer de Java, faisant 189 victimes.

Ces deux catastrophes rapprochées 
ont conduit il y a trois semaines les 
autorités du monde entier à immo-
biliser toute la flotte des 737 MAX en 
raison de leurs similitudes : accidents 
survenus quelques minutes après le 
décollage à l’issue de mouvements 
d’oscillation brutaux et rapprochés.

La tragédie de Lion Air avait 
conduit Boeing à publier des 
consignes à suivre en cas d’urgence 
pour déconnecter le MCAS destiné 
à éviter le décrochage de l’avion et 
pour reprendre le pilotage manuel.

Ce système, dit «Maneuvering 
Characteristics Augmentation 
System», a été spécialement conçu 
pour le 737 MAX afin de corriger 
une anomalie aérodynamique liée 
à une motorisation plus lourde.

INCONTRÔLABLE?
Il est soupçonné d’avoir joué un 

rôle clé dans la tragédie d’Ethio-
pian aussi.

Dans une consigne adressée aux 
équipages le 6 novembre dernier, 
Boeing expliquait qu’une erreur de 
la sonde mesurant l’angle d’attaque 
(AOA) pouvait conduire le MCAS 
à mettre brutalement l’avion en 
«piquer» (nez vers le sol).

Pour y remédier, il recomman-
dait aux pilotes de désactiver le 
système en «déconnectant les 
compensateurs électriques», et ce 
«jusqu’à la fin du vol».

L’avionneur prévenait égale-
ment qu’une fois le MCAS décon-
necté, «des efforts plus importants 
pourraient être nécessaires» pour 
redresser l’avion.

Dans la foulée, le 7 novembre, la 
compagnie American Airlines met-
tait en garde ses pilotes dans un 
bulletin interne: «Soyez préparés 
à la possibilité d’un stabilisateur 
incontrôlable».

Initialement, le MCAS a été 
conçu pour s’activer «sans l’inter-
vention du pilote» et il «commande 
au stabilisateur de piquer du nez» 
ou «d’améliorer les caractéristiques 
de tangage pendant les virages», 
selon la note du constructeur.

Le système s’active automati-
quement lorsque l’angle d’attaque 
détecté «dépasse un [certain] seuil 
basé sur la vitesse et l’altitude».

Boeing a également expliqué 
qu’en arrêtant les commandes 
du compensateur électrique, cela 
arrêtait le mouvement du stabili-
sateur piloté par le MCAS.

Toutefois, l’avionneur a aussi 
reconnu, toujours dans sa direc-
tive de navigabilité de novembre, 
que le MCAS se réactivait «dans 
les cinq secondes [...] si l’angle d’at-
taque est toujours trop élevé». Or 
l’accident de Lion Air a fait appa-
raître la défaillance de la sonde 
mesurant cet angle.

SCÉNARIOS DE DÉFAILLANCES
«L’une des questions est de savoir 

si l’avionneur avait prévu un éventuel 
emballement du système qui devient 
incontrôlable», a expliqué une source 
industrielle. «Les constructeurs pré-
voient des scénarios de défaillances 

des différents systèmes qu’ils testent 
en vols d’essais mais ils ne peuvent 
pas tout expérimenter en vol», a-t-
elle reconnu.

Pour l’heure, Boeing s’efforce de 
corriger le système MCAS avec l’ob-
jectif de réduire la force de son action.

Après avoir retoqué lundi les 
premières modifications propo-
sées, estimant qu’elles n’étaient pas 
satisfaisantes, l’agence fédérale de 
l’aviation (FAA) a annoncé mer-
credi avoir créé un groupe d’action 
commune (JATR) comprenant la 
NASA et les autorités de l’aviation 
civile internationales pour évaluer 
le 737 MAX modifié.

«Le JATR va évaluer les aspects 
du système automatique de vol 
du 737 MAX (MCAS), y compris 
sa conception et les interactions 

des pilotes avec ce système pour 
déterminer s’il est conforme aux 
règlementations en vigueur et 
identifier si de nouvelles améliora-
tions peuvent être faites», a déclaré 
le régulateur américain, dont les 
liens étroits avec Boeing ont sou-
levé des interrogations depuis l’ac-
cident d’Ethiopian Airlines.

Il avait notamment confié la cer-
tification des parties du 737 MAX, 
dont le MCAS, à des employés 
de Boeing, selon une procédure 
interne mise en place il y a plus 
d’une dizaine d’années.

Dans une tentative de regagner la 
confiance, Boeing a annoncé, pho-
tos à l’appui, que son pdg Dennis 
Muilenburg avait volé à bord d’un 
737 MAX équipé d’un système 
anti-décrochage MCAS modifié.

Bientôt des 
réponses

L’avion d’Ethiopian s’est écrasé six minutes après son décollage le 10 mars. Le 

29 octobre, un même appareil de la compagnie indonésienne Lion Air s’était 

abîmé en mer de Java, faisant 189 victimes. — PHOTO ARCHIVES AP, MULUGETA AYENE
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SHERBROOKE — La compétition 
électrique à BRP dans l’industrie 
de la motoneige pourrait bien ve-
nir d’une jeune pousse (startup) 
de Montréal qui en est rendue à la 
phase commerciale.

En 2015, trois entrepreneurs ont 
lancé le projet Taïga Motors après 
avoir décroché un diplôme de 
l’Université McGill. Paul Achard, 
Gabriel Bernatchez et Samuel Bru-
neau planchent depuis sur un véhi-
cule des neiges équipé d’un moteur 
100 % électrique.

Ils ont même testé leur pro-
totype avec des pilotes profes-
sionnels dans la poudreuse en 
Colombie-Britannique.

« Nous sommes issus des compé-
titions universitaires de développe-
ment de véhicules électriques qui 
se déroulent au Québec. Nous nous 
sommes rendu compte qu’il y a un 
réel intérêt pour la motoneige élec-
trique », explique Paul Achard, lors 
d’un entretien téléphonique avec La 

Tribune.
« La technologie est de plus en 

plus viable. Ce sont des motoneiges 
demandant moins d’entretien et 
avec moins de pièces mobiles. Nos 
recherches ont bien progressé. 

La Tesla de la motoneige
La compétition électrique à BRP en  
voie de commercialisation à Montréal

La motoneige électrique TS2 de Taïga 
Motors revendique une autonomie 
de 100 kilomètres avec une charge. 
— PHOTO TIRÉE DE FACEBOOK

Nous sommes rendus à la phase de 
commercialisation. Nous pensons 
pouvoir offrir un produit à un prix 
raisonnable. »  

Le modèle TS2 est la première 
motoneige électrique capable de 
surpasser les meilleures moto-
neiges à combustion tout en étant 
beaucoup plus efficace, soutient la 
compagnie. Elle revendique une 
autonomie de 100 kilomètres avec 
une charge. Le prix de vente est de 
15 000 $ américains.

L’aventure demeure ardue, 
convient M. Achard, car le fait que 
la motoneige est un véhicule trai-
nant puisque les skis ont un impor-
tant coefficient de friction avec le sol. 
« Nous avons vraiment choisi le pire 
véhicule pour la propulsion élec-
trique », lance-t-il en riant.

« Nous avons effectué des tests. Les 
100 kilomètres d’autonomie c’est sur 
des sentiers. Mais en Colombie-Bri-
tannique, des raiders professionnels 
ont pu rouler de trois à quatre heures 
avec une charge dans la poudreuse. 
L’autonomie est appelée à se déve-
lopper. Nous sommes très près de 
notre fournisseur de cellules élec-
triques. Ça augmente de 10 à 15 % 
chaque année. »

Taïga Motors vise particulière-
ment les marchés des pentes de 
ski alpin et les commerces de loca-
tion de motoneiges, précise-t-il. 
Moins le marché de la motoneige 

récréative des longues randonnées 
de quelques centaines de kilomètres.

Les touristes européens souhaitent 
vivre des expériences hivernales qui 
sortent de l’ordinaire. La randon-
née en motoneige écologique, sans 
bruit et sans odeur, peut les attirer, 
alors que certains critiquent le haut 
niveau de pollution atmosphérique 
et sonore des véhicules à chenilles, 
ajoute Paul Achard.

Les montagnes de ski alpin 

pourraient y trouver leur compte 
pour les mêmes raisons.

Taïga Motors fait figure de Tesla 
de la motoneige. Comme pour le 
Model 3 du manufacturier califor-
nien, l’entreprise montréalaise prend 
des commandes et des dépôts pour 
la livraison future de ses véhicules. 

LISTE D’ATTENTE

« Nous avons une liste d’attente, 
mais nous devons gérer les attentes, 
commente-t-il. Nous voulons prou-
ver dans un premier temps qu’il y 
a une vraie demande pour notre 
produit. »

Il n’est pas dit que Taïga Motors 
ne sera pas un jour achetée par un 
acteur majeur de l’industrie, même si 
ce n’est pas dans les plans de la direc-
tion de l’entreprise. « On ne s’attend 
pas à se faire acheter, mais on ne sait 
jamais », admet-il.

« La motoneige a été inventée 
au Québec. Nous nous disons que 
c’est aussi au Québec qu’elle sera 

réinventée. C’est ce que nous faisons. 
Mais il y a de la compétition ailleurs 
dans le monde. Nous ne sommes 
pas les seuls à développer une moto-
neige électrique. »

L’an dernier à pareille date, le 
constructeur de véhicules récréatifs 
BRP disait ne pas entrevoir l’élec-
trification à court terme de ses six 
gammes de produits. Selon son pré-
sident et chef de la direction de la 
société de Valcourt, José Boisjoli, la 
conversion des moteurs à combus-
tion est inévitable, mais il ne pouvait 
prédire à quel moment se fera la 
transition.

Rappelons toutefois qu’en février, 
BRP a fait l’acquisition de certains 
actifs d’une entreprise de motos élec-
triques qui a cessé ses activités l’an 
dernier. Cette acquisition inclut cer-
taines propriétés intellectuelles, bre-
vets et quelques biens d’équipements 
de l’ancienne entreprise manufactu-
rière et de design de motocyclettes 
entièrement électriques Alta Motors.

5391650 5391905

1787, chemin Galvin, Sherbrooke•819.821.2450
2227, rue KingOuest, Sherbrooke•819.569.8502
(anciennement Corseterie King) bikinietdentelle.com

Conseillères
attentionnées
et expérimentées

•Maillots de bain

•Robes soleil

•Sandales

•Vêtements
de croisière

•Lingerie fine
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8 3

2 1 6 9 5 7

3 9

9 2

6 3 8 4

5 2 1 7 8

4

6 7 2 3

9 1 8

Placez un chiffre de
1 à 9 dans chaque case vide.
Chaque ligne, chaque colonne
et chaque boîte 3x3 délimitée
par un trait plus épais doivent
contenir tous les chiffres de
1 à 9. Chaque chiffre apparaît
donc une seule fois dans une
ligne, dans une colonne et
dans une boîte 3x3.

Niveau de difficulté :moyen 4715

Ce jeu est une réalisation de Ludipresse • Informationswww.les-mordus.com ou écrivez-nous à info@les-mordus.com

SUDOKU

Thème : Citation
d’Ernest Renan
Placez les lettres de
chaque colonne dans la case
appropriée de manière à
former une phrase complète.
Les mots sont séparés
par une case noire.

Solution du
dernier numéro :
Citation de Vauvenargues :
Le monde est un grand bal
où chacun est masqué.
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CITATION SECRÈTE par Isabelle Vadeboncoeur

SOLUTIONDUDERNIERSUDOKU

1. Cellule où un prisonnier est mis à
l’isolement - Prisons.

2. Se prend en sortant

MOTS CROISÉS

SOLUTIONDUDERNIER NUMÉRO
1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

HORIZONTALEMENT

1. Avec hâte et en essayant de
rester discret.

2. Cadavre - Oeuvre d’Homère.

3. Consent à prendre - On y
fait cuire des alimenta à vif.

4. Article - Possessif -
Sélénium.

5. Point cardinal - Cérémonial
quelconque - Camelote.

6. Néant - Retirent.

7. Déesse - Morceau de linge
roulé en boule.

8. Décomposé, en parlant d’un
mot - Manière de se présen-
ter.

9. Vêtement chaud.

10. Fruit juteux - Localisé.

11. Attaque aérienne - Conduire.

12. Rend moins lourd - Indique
un intervalle.

VERTICALEMENT

1. Société de gens de lettres -
Il est coloré.

2. Emplacement d’un gène sur
son chromosome - Relatif à
la moelle épinière.

3. Arme de jet - Classe - Dans
la tapenade.

4. Brochet de mer - Au sud-est
du Groenland.

5. Se dit d’un H - École.

6. Aspect de la peau - Roi

d’Israël.

7. A pour source - Reçoit la
Sarine.

8. Article d’importation -
Tumeur.

9. Partie d’une chaussure -
Auteur du Seigneur des
anneaux.

10. Luth à long manche - Soigné
- Explosif puissant.

11. Inventeur du phonographe -
Donner des coups.

12. Soeur d’Oreste - Hégire.
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MOTS CROISÉS JUNIOR MOT MYSTÈRE
AGNEAU
AIGLE
AIGLON
ANGORA
ANON
APTERYX
ARA

BEC
BOUC

CHIOT
COCHE
CRETE

DAINE
DRAGON

ECUME
ECURIE
EFFRAIE
EIDER
ELAN
ELEPHANT
EPERVIER
ERGOT
ESSOR
ETABLE

FAISANE
FAON
FURET

GORET
GRUE
GUIVRE

HASE
HERE

LAIE
LEROT
LION

NARVAL
NASEAU
NICHE
NID

OCELLE
OCELOT

ONCE
OTARIE

PAON
PIE
PLUME

RAGOT
RATON
REINE
RENARDE
RENNE
RUT

SETTER
SINGE

TAPIR
TAURE
TIGRESSE
TOISON

UNAU
URUS

VACHE
VER

XERUS

Solution du dernier numéro : CLASSEMENT 04-04-2019
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Solution du dernier numéro

1

2

3

4

5

6

7

8

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

HoRiZontalEMEnt

1 Suite de sons qui forment
un chant, un air – Délica-
tesse d’une personne qui
cherche à ne pas blesser
les autres.

2 Distraire agréablement,
divertir – Laisser couler de
la salive.

3 Prénom masculin – Qui
manifeste de l’amitié.

4 N’a pas toujours de
trottoirs – Il admire tout
ce qui est en vogue et
traite les autres de haut
– Déterminant pluriel.

5 Produit préparé à partir
des feuilles d’un arbuste
originaire d’Asie – Pas
confus.

6 Qui est resté en bon état,
qui n’a pas été abîmé
– Unité de volume pour
les liquides.

7 Fête de la naissance du
Christ – Projets séduisants
mais impossibles à réaliser.

8 Enlève l’eau d’un linge
– Petit trait horizontal.

VERtiCalEMEnt

1 Femme qui présente un
enfant au baptême.

2 Oiseau incapable de voler
– Qui sont à nous.

3 Elles servent à corriger la
vue.

4 Agit avec sans-gêne
– Auréole lumineuse

diffuse autour d’une
source lumineuse.

5 Il a six faces et est marqué
de points – Qui a perdu sa
fraîcheur.

6 République islamique dont
la capitale est Téhéran
– Assassiné.

7 Qui est à moi.

8 Petit objet décoratif.

9 Exprime un bruit sec
– Tente conique dans
laquelle vivaient les
indiens d’Amérique du
Nord.

10 Partie d’un cours d’eau
opposé à l’amont – Le fait
de lancer des projectiles.

11 Fêtée.

12 Bigrement – Le soleil s’y
lève.

F R o M a G E o a M E R

R E B u S o l a G u n E

a C t E o P u B E R t E

G u E R R E o B o S E l

M o n o a S S E Z o R o

E t u D i E E o E u R o

n o E u D o C o R n E t

t i S S E R o R o S E E
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La Presse canadienne

LOS ANGELES — Céline Dion a 
annoncé mercredi le lancement 
d’une tournée mondiale à compter 
de l’automne 2019, dont le premier 
spectacle sera présenté à Québec.

La diva québécoise donnera le 
coup d’envoi de la tournée Courage
les 18 et 20 septembre au Centre 

Vidéotron de Québec. Elle s’arrê-
tera également au Centre Bell de 
Montréal les 26 et 27 septembre.

Les billets pour les premiers 
spectacles de la tournée, dont ceux 
de Québec et Montréal, seront en 
vente dès le 12 avril à 10 h.

Plusieurs autres dates sont pré-
vues à Ottawa, Toronto, Chicago, 
Philadelphie, Los Angeles et Van-
couver. Il s’agit de la première tour-
née nord-américaine de Céline 

Dion en plus de dix ans.
L’artiste québécoise, qui met fin 

à sa résidence à Las Vegas dans 
les prochains mois, a fait cette 
annonce lors d’un concert présen-
té à Los Angeles, qui a été retrans-
mis en direct sur sa page Facebook.

En plus de sa tournée, l’artiste 
lancera également un nouvel 
album à la fin de l’année, probable-
ment novembre, a-t-elle annoncé 
sous les applaudissements.

Céline Dion s’est dite recon-
naissante envers tous ses admira-
teurs qui sont venus la voir à Las 
Vegas, et elle a ajouté qu’il était 
maintenant temps d’aller les voir 
elle-même.

« Je suis extrêmement excitée de 
faire la tournée mondiale et je suis 
aussi très excitée, car je vais lancer 
un nouvel album, a-t-elle déclaré. 
Beaucoup de nouvelles, beaucoup 
de travail. »

Céline Dion annonce une tournée 
mondiale pour l’automne 2019

Vous voulez y aller?
Choeur de chambre Piacere 

Samedi 6 avril, 19 h 30

Cathédrale Saint-Michel

Entrée : 20$ (étudiants 10$)

CHLOÉ COTNOIR
chloe.cotnoir@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — La musique est 
une affaire de famille chez les 
O’Reilly. Le père est compositeur, 
la mère est chef de chœur et leur 
fille a un baccalauréat en chant 
classique et enseigne la musique 
au primaire. Ensemble, ils ont fon-
dé le Chœur de chambre Piacere. 
Le 6 avril, l’ensemble vocal présen-
tera son premier concert officiel. 
Au programme : le Requiem de 
John Rutter et des extraits de 
la fresque musicale Jesus Christ 
Superstar, adaptés par le compo-
siteur sherbrookois. 

« Ça va être un très beau concert! 
Mon objectif, c’est que les spec-
tateurs vivent la musique. Je veux 
toucher les gens, les faire vibrer », 
promet Chantal Boulanger, à la tête 
du chœur Piacere. 

Dans le but de faire revivre 
l’œuvre d’Andrew Lloyd Web-
ber, Marc O’Reilly a réorchestré 
14 tableaux pour solistes, chœur, 
orgue, violoncelle, guitare élec-
trique et percussions dans une 
approche classique, avec des 
touches contemporaines. 

« On peut dire que l’approche 
est magistrale, théâtrale. C’est 
une adaptation particulière de 
Marc, de toute beauté », souligne 
Mme Boulanger.

« C’est intéressant de mention-
ner que cette œuvre a des solistes. 
Dans le chœur, nous avons deux 

Un premier concert 
pour le chœur Piacere

ténors, soit Étienne Isabel et Pierre-
Alexandre Bergeron, qui inter-
prètent différents rôles. Dans une 
des pièces, les deux ténors sont 
en confrontation et c’est livré par 
nos solistes dans un duel tout en 
passion », renchérit sa fille Isabelle 
O’Reilly.

« Jusqu’à la dernière répétition, 
les autres choristes n’avaient 
toujours pas entendu ce duo. 
Quand ils l’ont entendu, ils sont 
restés bouche bée et n’ont pas 
recommencé à chanter quand 
c’était leur tour », raconte en riant 
Mme Boulanger.

UN JEUNE CHŒUR
Au départ, le chœur de chambre 
Piacere était censé être l’histoire 
d’un soir. 

« Nous avons fondé ce chœur 
en automne 2016 de façon infor-
melle, pour monter une œuvre de 

Marc, la Passio Domini Nostri Jesu 
Christi. Le soir du concert, je me 
suis dit que ce serait réellement 
plaisant que l’on continue à chan-
ter ensemble. J’ai demandé aux 
choristes s’ils avaient le goût et ils 
ont tous dit oui, donc nous avons 
fondé le chœur officiellement en 
automne 2017 », explique Chan-
tal Boulanger, qui possède plus de 
35 ans d’expérience en direction de 
chorale.  

Le chœur est formé de 23 cho-
ristes de tous âges. 

« C’est intéressant, puisque nous 
avons des choristes de 20 ans à 
80 ans. Ce sont tous des choristes 
avec de l’expérience », affirme 
Mme Boulanger, qui est également 
la cofondatrice de l’Ensemble 
vocal l’Escaouette avec son mari.

« Trouver les bons choristes a 
été notre principal défi. Il fallait 
que ce soit équilibré et trouver un 

son intéressant, alors qu’il y a déjà 
plusieurs chœurs à Sherbrooke », 
soutient Isabelle O’Reilly, qui avait 
depuis un bon moment le désir de 
réaliser un projet avec sa mère.

« J’avais en tête de faire un projet 
où l’on mettait toutes deux à profit 
nos expertises respectives et c’est 
la chance que nous avons avec 
Piacere. »

Le 6 avril, le chœur de chambre 
sera accompagné à l’orgue par 
Marc D’Anjou, organiste titulaire 
de la basilique de Québec. 

Les choristes du Choeur de chambre Piacere répètent en vue de leur concert du 6 avril, sous la direction de Chantal 

Boulanger. —PHOTO SPECTRE MÉDIA, MAXIME PICARD
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normand provencher
Le Soleil

québec — Le réalisateur Jean-
Luc Godard a déjà dit que le sens 
de ses œuvres ne lui venait qu’au 
montage. une belle façon de sou-
ligner l’importance cruciale de 
cette étape dans la fabrication 
d’un film. catherine Hébert en 
fait la preuve de brillante façon 
avec le documentaire consacré 
à la monteuse Ziva Postec, dont 
le travail de très longue haleine a 
permis au film événement Shoah 
de voir le jour, en 1985.

Difficile d’imaginer la force de 
caractère et la ténacité de cette 

femme d’origine juive pour mener à 
bon port cette colossale entreprise 

de mémoire, qui aura pris six ans 
de sa vie. Par la plus grande des 
injustices, Lanzmann, décédé 
l’an dernier, ne lui a jamais rendu 
hommage.

Pourtant, sans cette précieuse 
collaboratrice, investie autant 
que lui dans ce projet, on peut se 
demander si Shoah aurait vu le 
jour. Écrasée sous une tonne de 
pellicule montrant uniquement 
des témoignages de victimes de la 
folie nazie, sans plan de travail sous 
la main, c’est elle qui a convaincu le 
tonitruant réalisateur de retourner 
des plans de l’environnement mor-
tifère des camps de concentration.

Ziva Postec, la monteuse derrière 
le film « Shoah » est le récit de la 
rencontre de deux obsessions, celle 
d’un homme déterminé à raconter 
cette histoire « de morts vivants qui 
racontent les morts », et celle d’une 
femme totalement investie d’un 
travail plus grand qu’elle, sombre 
écho de ses origines.

C’est avec émotion qu’elle confie 

son angoisse de ne pas voir le résul-
tat fini. « J’ai pensé un moment que 
je ne verrais jamais le film, que je 
crèverais avant. Si j’ai tenu six ans, 
c’est parce que je me considérais 
comme en mission. J’ai oublié que 
j’avais une fille. Il y avait moi et le 
film, c’est tout. »

Une fois Shoah terminé, elle pren-
dra du temps à s’en remettre. Ses 
mots vont droit au cœur. « J’étais 
malade d’épuisement, comme un 
coureur de fond. J’étais comme une 
rescapée. Il n’y avait que [Claude 
Lanzmann] pour comprendre ce 
que j’avais traversé. »

Quand l’art est (presque) plus fort 
que la vie...  

Ziva Postec, la monteuse derrière le film « shoah »

une lumineuse femme de l’ombre

Ziva Postec a consacré six ans de sa vie au montage du film-fleuve shoah.  
— Photo fournie les films du 3 mars

Ziva PoStec –  
La monteuSe derrière  
Le fiLm « Shoah »

documentaire 
   1/2

réalisé par catherine hébert

Vous voulez y aller?
vendredi 5 avril, 12 h

jeudi 11 avril, 15 h

maison du cinéma

marc-andré Lussier
La Presse

montréaL — Le récit du nou-
veau film de Florian Henckel von 
Donnersmarck commence en 
1937 en allemagne et prend fin 
environ trois décennies plus tard. 

cette période tragique, très riche 
sur le plan historique, prend ici les 
allures d’une fresque où la part 
intime des êtres est bouleversée 
par les tourments de l’Histoire.

Quand sa tante non conformiste 
l’emmène dans un musée à Dresde, 
le petit Kurt subit deux chocs : celui 
que lui procure l’art lui-même, 
d’une part, mais aussi celui qu’il 
ressent à l’écoute d’une guide qui 
explique que les œuvres proposées 
dans cette exposition singulière ont 
été commises par des artistes étran-
gers « dégénérés ».

Au fil de son récit, le réalisateur 
de La vie des autres décrit le par-
cours de ce garçon, dont l’enfance 
sera aussi marquée par le départ 

de sa tante, désignée « mentale-
ment dérangée », vers un camp de 
concentration.

Après la guerre, Kurt (Tom Schil-
ling) devient un artiste peintre 
doué, mais puisqu’il vit désormais 
dans la partie est de son pays divisé, 
il doit se plier aux diktats du régime 
communiste. Seul l’art relevant du 
« réalisme socialiste » est toléré. 
Aussi tombe-t-il amoureux d’une 
jeune femme (Paula Beer) avec qui 
il aura envie de passer à l’Ouest, tout 
juste avant la construction du mur 
de Berlin. Il découvrira aussi que le 
père de son amoureuse, médecin 
et professeur émérite, a participé à 
des activités criminelles quelques 
décennies plus tôt.

Librement inspiré de la vie de 
l’artiste Gerhard Richter, Never 
Look Away s’étire sur un peu plus 
de trois heures en maintenant un 
bon rythme. L’angle le plus intéres-
sant du récit est sans contredit celui 
où la vérité historique se révèle 
progressivement à travers une 
démarche artistique. En découle 
un formidable plaidoyer en faveur 
de l’art. Et de sa pertinence.

never look away

Le poids de l’histoire

Tom Schilling dans le rôle de kurt barnert. never look away était en nomina-
tion pour l’oscar et le Golden Globe du meilleur film étranger en 2019 et est 
présenté en version originale allemande avec sous-titres anglais. — Photo fournie 

caleb deschanel, sony Pictures classics

andré duchesne
La Presse

montréaL — bien souvent 
dépeinte par des actes de vio-
lence, des guerres entre nar-
cotrafiquants, des bidonvilles 
crasseux et des politiciens véreux, 
l’amérique du Sud ne se résume 
pourtant pas qu’à cela. c’est aus-
si, comme aux quatre coins du 
monde, des individus de toutes les 
classes qui naissent, grandissent 
et s’éteignent avec des désirs de 
paix et d’épanouissement et se 
définissent à travers les valeurs 
transmises par leur entourage.

C’est sans doute pour cela que le 
long métrage d’animation Virus 
tropical connaît une si belle car-
rière en festival (Annecy, Berlinale, 
SXSW, Québec). À travers l’histoire 
des quelque 20 premières années 
de vie de Paola, une fillette qui n’au-
rait jamais dû venir au monde mais 
qui a grandi entourée de femmes 

aux fortes personnalités, le film 
parle tout simplement de la vie, 
des joies et peines de l’être humain, 
ses craintes comme ses désirs, ses 
séparations déchirantes comme ses 
retrouvailles joyeuses, ses valeurs 
familiales comme ses découvertes 
de la sexualité.

Tous ces thèmes se déposent 
sur nos âmes. Rien n’est forcé ici. 
Le cinéaste porte un regard atten-
drissant sur son sujet principal, un 
sentiment qui se transmet aussi de 
l’écran vers le spectateur.

Si le scénario est écrit sans aucune 
espèce d’esbroufe, la mise en scène 
pour communiquer le message 
est à l’avenant. Les images sont 
proprettes, les effets spéciaux sont 
rigolos (des gouttes de pluie se 
métamorphosent en spermato-
zoïdes, une séquence de nuit prend 
l’aspect d’un négatif photo).

Un film qui peut se voir très bien 
avec les enfants à l’orée de l’adoles-
cence pour leur donner un autre 
regard sur le monde.

virus troPical

L’Amérique  
du Sud autrement

Vous voulez y aller?
vendredi 5 avril, 12 h

lundi 8 avril, 15 h

maison du cinéma

viruS troPicaL

animation 
   1/2

réalisé par santiago caicedo

Vous voulez y aller?
vendredi 5 avril, 20 h 30

jeudi 11 avril, 12 h

maison du cinéma

never Look away

drame 
    1/2

réalisé par florian henckel  
von donnersmarck

avec tom schilling, sebastian 
Koch et Paula beer
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PAPIER / INTERNET / TABLETTE / MOBILE

découvrez

chaque semaine

les reportages

exclusifs de nos

journalistes.

jonathan custeau

EN PRIMEUR

EN PRIMEUR

jonathan custeau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — Les travaux
d’aménagement d’un café-pâ-
tisserie sont commencés au 2,
rue Wellington Nord. Annoncée
à maintes reprises au cours des
dernières années, l’ouverture du
commerce Aux Grains est mainte-
nant souhaitée avant le début de
l’été.LaTribunea visité le chantier.

Un vestibule percé d’une énorme
lucarne a été aménagé à l’entrée
du futur commerce. Devant eux,
les clients trouveront un comptoir
où ils pourront se procurer café
et sandwichs pour emporter ou
pour consommation sur place. Les
planchers de bois d’érable ont com-
mencé à être posés, mais n’étaient
pas terminés lors du passage de
LaTribune. Quelques équipements,
comme un frigo et un four, étaient
installés dans la cuisine inachevée.
Celle-ci comportera une grande
fenêtre qui laissera filtrer les fumets
des pâtisseries en cours de cuisson.
Les clients pourront aussi entendr
le bruit des cuisines

La salle à manger sans service
devrait compter une quarantaine

sises.
Au fond de la pièce, un grand

escalier a été aménagé pour accé

« Il y a des éléments
présents cette
fois-ci qui ne l’étaient
pas dans le passé.
Une consultante
a été embauchée.
Nous avons des
communications
constantes. Ce sont
des éléments qui
nous font penser qu
cette fois-ci pourrait
être la bonne.

—François Desmarais,

deCommerce Sherbrooke

Travaux au 2 Wellington Nord
Le propriétaire souhaite y ouvrir
un café-pâtisserie avant l’été

jonathan custeau
JOURNALISTE

AFFAIRES MUNICIPALES

CHRONIQUE LE BOURLINGUEUR

> édition du vendredi 15 mars 2019

L’homme d’affaires Sotirios Papa-
dimitriou ajoute que le commerce
sera ouvert de 7 h à 22 h tous les
jours. « Nous voulons travailler
le plus possible avec les produits
locaux. Nous aurons un coin bou-
tique pour offrir les produits des
microproducteurs. Le but n’est pas
de devenir des distributeurs, mais
d’offrir un choix aux clients. »

M. Papadimitriou et Mme De
Menezes ne croient pas qu’ils
seront en compétition directe avec
les autres cafés du centre-ville.
« Nos pains à sandwich seront faits
sur place, mais nous ne sommes
pas une boulangerie. Notre bu
n’est pas de faire compétition 

so Il p av
qu’un endroit où il y a de la qua

vous l’avez appris
dans la tribune.

5391617



5387516

MOTS FLÉCHÉSHOROSCOPE Jeudi 4 avril 2019

Bélier (21 mars au 19 avril)
Cette aube de Nouvelle Lune en Bélier
pourrait bien vous offrir quelques sur-
prises. Il est probable que la réaction des
autres soit assez différente de celle que
vous aviez anticipée, mais cette dissem-
blance ne sera pas négative si les gens
vous étonnent par leur ouverture d'es-
prit. Et un petit sacrifice de courte durée
sera susceptible d'entraîner d'excellentes
répercussions à long terme.

Taureau (20 avril au 20 mai)
La Lune se prépare à faire peau neuve en
Bélier, et ce cycle Soli-Lunaire pourrait
raviver vos insécurités superflues. Mais le
fait que les autres n'aient pas renouvelé
leurs éloges à l'endroit de vos réalisations
ne signifie en rien qu'ils n'apprécient plus
ce que vous faites. Ils ne pensent simple-
ment pas que vous puissiez vous-même en
douter un seul instant. Une Lunaison qui
vous prouvera un amour certain...

Gémeaux (21 mai au 21 juin)
Dans le Signe du Bélier, l'imminence de la
Nouvelle Lune promet de vous faire sou-
rire aujourd'hui, et peut-être même de
vous faire succomber à une crise de fou
rire. Vous aurez l'occasion de vous démar-
quer de la masse, d'attirer les regards et
de recevoir de l'attention. Les petites exu-
bérances seront de mise dans la mesure
où vous en aurez parfaitement conscience.
N'oubliez pas que Mars est en Gémeaux!

Cancer (22 juin au 22 juillet)
La main trop courte pour rendre service
l'est aussi pour atteindre aux places éle-
vées. En cette aube de Nouvelle Lune,
vous ne regretterez pas d'avoir fait une
bonne action désintéressée. Pas exclusive-
ment parce qu'elle entraînera potentielle-
ment des conséquences bénéfiques, mais
parce qu'en plus de vous aider à grandir,
elle risque d'être beaucoup plus agréable
que vous ne l'imaginez.

Lion (23 juillet au 22 août)
L'imminence de la Nouvelle Lune en
Bélier devrait vous offrir un climat plutôt
cordial. Les petits problèmes auxquels
vous faites face devraient être solution-
nés grâce à la collaboration des gens qui
vous côtoient. De plus, votre détermina-
tion vous aidera sûrement à gagner des
points, et non l'inverse. Et n'ayez pas peur
de prendre votre place en vous impliquant
dans la planification d'un évènement.

Vierge (23 août au 22 sept.)
Faites attention aux paroles que vous
vous adressez, car quelqu'un de très
important les écoute: vous! Cette veille de
Nouvelle Lune en Bélier vous démontrera
que vos propres affirmations positives
exercent une influence déterminante sur
votre disposition face aux évènements et
votre capacité de réussir. Nulle autre que
votre attitude déterminera la qualité de
vos réalisations.

Balance (23 sept. au 23 oct.)
Juste en face de votre Signe, l'immi-
nence de la Nouvelle Lune en Bélier aura
pour effet de vous ouvrir des portes. Par
conséquent, la plupart de vos démarches
devraient s'effectuer plus facilement,
notamment celles qui se rapportent à
la bureaucratie et aux affaires légales.
Profitez de ce climat favorable pour
émettre des propositions, réitérer une
demande ou soumettre une candidature.

Scorpion (23 oct. au 21 nov.)
Il ne faut pas mettre le feu au grenier
parce qu'on ne peut pas attraper la sou-
ris. Cette aube de Nouvelle Lune en Bélier
pourrait rendre certains projets plus diffi-
ciles à réaliser, mais vous de devriez pas
tout laisser tomber à l'apparition d'une
complication. Le résultat pourrait ne pas
correspondre exactement à ce que vous
aviez envisagé, mais devrait quand même
s'avérer satisfaisant.

Sagittaire (22 nov. au 21 déc.)
Personne de peut se vanter de faire l'una-
nimité. Il pourrait arriver que cette étape
vous amène à constater une certaine
absence de communauté de point de vue.
Laissez-vous stimuler par les gens qui
appuient votre vision au lieu de permettre
à un avis dissident de vous freiner dans un
élan. Un souhait qui nous habite ne devient
irréalisable que si nous l'acceptons comme
tel. Mais la Nouvelle Lune vous motivera...

Capricorne (22 déc. au 19 janv.)
Il ne faut pas couper les ficelles quand on
pourrait défaire les noeuds. Au carré de
votre Signe, l'imminence de la Nouvelle
Lune en Bélier pourrait vous amener à
choisir des alternatives plus rapides, mais
moins judicieuses. Ce qui semble plus
facile à court terme ne rapportera peut-
être pas grand-chose à la longue. Prenez
donc le temps d'évaluer les conséquences
de vos gestes...

Verseau (20 janv. au 18 fév.)
En accord avec votre Signe, l'approche
de la Nouvelle Lune en Bélier devrait vous
permettre d'obtenir certaines choses plus
rapidement. Ce jeudi pourrait donc être
garant de rares opportunités dans diffé-
rents domaines, et le laisser-faire serait la
seule chose qui puisse vous empêcher de
les saisir avant quelqu'un d'autre. Profitez
de la journée pour prendre l'initiative et
vous affranchir de toute timidité.

Poissons (19 fév. au 20 mars)
Vous êtes parfaitement en mesure d'ame-
ner les autres à partager votre point de
vue, et avec le trio Vénus-Neptune-
Mercure en Poissons, il serait plus facile
de les conquérir par la voie de l'intuition
et des émotions. Les arguments logiques
au sujet d'ordre pratique seront toutefois
aussi irréfutables. Mais inutile d'exagérer
les faits, d'autant plus en cette aube de
Nouvelle Lune en Bélier.

Pour information :marylene@marylene.com
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DES RUBRIQUES VARIÉES
POUR TOUT TROUVER 819 564-2222

annonces classées

AUQUÉBECCOUPD’ŒILMÉTÉO ALMANACHLESOLEIL

Demain
Max. 5
Min. 2

Ensoleillé avec
passages nuageux
Précipitations : 20%

Asbestos
Baie-Comeau
Bromont
Coaticook
East Angus
Gatineau
Lac-Mégantic
LaMalbaie
Rimouski
Saguenay
ThetfordMines
Valcourt
Victoriaville
Weedon
Windsor

Variable -1 -10

Ave neige -3 -8

Ave neige 1 -7

Ave neige -2 -11

Ave neige -1 -12

Beau 1 -9

Ave neige -2 -10

Ave neige -2 -7

Ave neige -4 -8

Ave neige -4 -12

Variable -4 -11

Ave neige -1 -10

Variable -1 -11

Variable -2 -11

Ave neige -1 -10

Maximumhier
Minimumhier

Normale le jour
Normale la nuit

Recordmax
Recordmin

Précipitations (avant-hier)
Cemois-ci
Cemois-ci l’an dernier
Cette saison
La saison dernière
1mmd’eau = environ 1 cmde neige

6h21
Durée du jour: 12h57

19h18

LALUNE
Lever : 6h32

05avr. 12 avr. 19 avr. 26 avr.

Coucher : 18h38

DÉCOUVREZ-EN PLUS
MD

-4

-12

2

-6

0

-11

1

-8

-1

-9

Drummondville

LaTuque

Québec

Sherbrooke

Montréal

©MétéoMédia 2019

8,0°
-6,5°

6,4°
-3,8°

21,2°/1981
-13,9°/1995

0,0mm
2,9mm

237,5mm
242,7mm

0

-9

Trois-Rivières

-1

-9

Shawinigan

-3

-9

Edmundston

1

-7

Granby

Samedi
Max. 7
Min. -3

Nuageux avec
averses
Précipitations : 40%

Dimanche
Max. 12
Min. 2

Généralement
ensoleillé
Précipitations : 10%

Lundi
Max. 10
Min. 4

Faible pluie
Précipitations : 70%

-1

-9

Magog

BEN

BLONDINETTE

HAGAR L’HORRIBLE

04 avril 2019

IMMOBILIER
LOCATION

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

2½, 4½ TOUT INCL. Buanderie sur place et
aspirateur central. Situé près du CHUS, Cé-
gep et 24-Juin.1er juillet. 819 342-4237.
www.uptimo.ca
*INFORMEZ-VOUS SUR NOS PROMOS*

3½, 4½, 5½ chauf./ eau ch. Stat. et locker
dispo. Buanderie sur place. Près du CHUS,
Cégep et 24-juin. 1er juillet. 819 342-4237.
www.uptimo.ca
*INFORMEZ-VOUS SUR NOS PROMOS*

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

3½, 5½,Chauffé, eau ch. Près de tous servi-
ces.A proximité d’un parc et écoles. Buande-
rie sur place.1er juillet. 819 345-8640 ou 819
342-4237. www.uptimo.ca

3½ chauf./eau ch., près de tous services.
Buanderie dans l’immeuble. Remise ext. 1er
juillet. 819 640-2825. www.uptimo.ca

4½ - 391 BRUNO-DANDENAULT, chauffé,
eau ch., éclairé, entrée lav./séch. poêle et
réfrig. disp. 819 563-0290, 819 822-1600.

4½ - 3½ chauffés, eau ch., près Galeries
4-Saisons, CHUS. 819 640-2825.

photos à www.gipb.ca

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

4½ avec ilôt de cuisine, remise ext., entrée
l.-vaiss., Poss. deTOUT INCL. pour 85$/mois
de plus. Chien de 25 lbs et moins accepté.
1er juillet. 819 640-2825. www.uptimo.ca

4½ TOUT INCL. Entrée lav.-séch. Stat. et
locker. Droit au chien. 1er juillet. 819 342-
4237 ou 819 640-2825. www.uptimo.ca

4 ½ - Tout inclus, PROMOTION, près des
services, cul-de-sac, parc.

Photos à www.gipb.ca 819 640-2825

5 ½ - 4 ½ - 3 ½ Chauffé, eau ch., près
Galeries 4-Saisons, CHUS, Cégep, Centre

24 Juin, photos à www.gipb.ca
819-416-0949

5738 Logementsà louer
Fleurimont (Est)

GRAND 4½, libre 1er mai, vue magnifique,
près des galeries 4 saisons, 12e AVENUE
NORD, 3e étage, lav./séch., remise ext.,
pour vélo, bien insonorisé, 819-570-3125.

5742 Logementsà louer
Mont-Bellevue (centre-ville)

3½, 979 Galt Ouest, chauffé, eau chaude,
éclairé, poêle et frigidaire, libre 1er juillet.
Tél : 819-563-0290 ou 819-822-160.

5744 Logementsà louer
Jacques-Cartier (Nord)

TRÈS grand 4½ rénové, entièrement meublé
ou non, très calme, près du carrefour, libre
imm. ou 1er juil. 819-446-3778, 819 437-8782.

5767 Bureauxet locaux
à louer

ESPACE COMMERCIAL env. 200 pi.ca.au
31 Robidoux, Sherbrooke. Chauffé, éclairé.
Disp. 1er juillet. 300$/mois. 450 405-2580.

LOCAL commercial avec électricité et fourni-
tures incluses situé à 20m de Sherbrooke.
Face d'un maxi et de Postes Canada. Visibi-
lité excellente. Locaux disponibles de 410pÿ ,
250pÿ, 125pÿ. 514-621-6174

5768 Entrepôts,garageset
stationnementsà louer

BISHOPTON, service d’entreposage pour
moto, motoneige et VTT, non ch., avec prise
de courant disp., contacter Danny

819-571-1178

SERVICESET
EXPERTS

5787 Argentàprêter

PRÊT, 1er et 2e hypothèque, auto construc-
tion, 450-486-4793, 819-919-5693

PRÊTS DE 500$
Sans enquête de crédit.
www.creditcourtage.ca
Tél. : 1 866 482-0454

5796 Toitures

LES SPÉCIALISTES DEPUIS 30 ANS
TOITURE ET DÉNEIGEMENT

Toiture bardeaux, élastomère. 819 574-5458,
Meilleur service. RBQ : 5692-8351

5797 Paysagementet
servicesextérieurs

NACELLE + déchiqueteuse Taille de haies
abattage d’arbres, déboisement de lots.
Jean-Pierre et Jessika McCray: 819 212-0308

5819 Messagespersonnels

www.massage-asie.com

819 348-0183
7 /7, 9 h à 23 h

460, rue King Est, Sherbrooke

MASSAGE
JOLIE CHINOISE

SERVICES
PERSONNELS

5819 Messagespersonnels

BRENDA, BON MASSAGE
Fille très chaleureuse.

Reçoit / se déplace. 24/24h 819 212-7079

CROYEZ-VOUS EN
NOTRE SEIGNEUR
JÉSUS-CHRIST

LA VRAIE ÉGLISE DE
JÉSUS-CHRIST

Vous êtes aveugle, sourd,
muet ou estropié ou avez
un cancer. Venez vous faire
guérir à la vraie église de

Jésus-Christ.
Peuple du Seigneur enfin je
suis arrivé. Réjouissez-vous.
Venez écouter la vérité, ce que
vous devez savoir, ce que
Jésus a voulu nous apprendre.
Heureux êtes-vous d’entendre
la vérité. Apporter votre bible.
Arrivez à l’heure le samedi
6 avril à 10 h au 1555, Place
Dunant, Sherbrooke.

L MAGGIE SPA LL

PARKING - DISCRET
1049 rue King E. J1G 1E5

819 919-8882
MASSAGE DE DÉTENTE
Sylvie : 819 346-2007

MASSAGE SENSUEL JOSÉE
Du lundi au vendredi. 819 569-3529

LL NOUVEAUTÉ LL

SAUNA ET MASSAGE
819 919-9219

9 h-24 h, 7/7
213 Dufferin, Sherbrooke



22 JEUDI 4 AVRIL 2019 llaaTTrriibbuunnee

0404 17h00 17 h 30 18 h 00 18 h 30 19 h 00 19 h 30 20 h 00 20h30 21h00 21h30 22h00 22h30 23h00 23h30

SRC  Entrée principale Silence, on joue! Le Téléjournal avec Patrice Roy District 31 Infoman 1res fois Bonsoir bonsoir! Le Téléjournal Sports express /23h05 EntréePrincipale 

TVA TVA nouvelles TVA nouvelles Le Tricheur Coeur et bras Rêvons maisons Le bon docteur / Du fond du cœur Philippe Bond II Partie 1 de 2 TVA nouvelles 22h35 Denis Lévesque GRIMSBY: ... 

V Les Simpson La guerre des clans Un souper parfait Un souper parfait Rire et délire Rire et délire L'amour est dans le pré L'Open Mic de... Imposteurs Rire et délire Un souper parfait NVL

TQc Chat Potté Salmigondis La Pat'Patrouille Cochon dingue Conseils de famille Génial! Zone franche Les francs-tireurs Cette année-là / 1974: Michel Rivard Un chef à la cabane

CBC Murdoch Mysteries CBC News: Mont. For Laughs: Gags Schitt's Creek Coronation Street A Very English Scandal A Very English Scandal CBC News: The National CBC News: Mont. Can. Reflections
CTV-M CTV News Montreal CTV News Montreal eTalk Big Bang Theory Big Bang Theory Young Sheldon Station 19 / When It Rains, It Pours! Law & Order: S.V.U. / Dearly Beloved CTV National News News Montreal 

GBL-Q  Young & Restless Global News Global National Global News Ent. Tonight E.T. Canada Big Brother Canada Will & Grace Abby's S.W.A.T. / Cash Flow Global News 23h35 Colbert 

ABC Judge Judy Judge Judy Local 22 News at 6 ABC World News Local 22 News at 7 Inside Edition Grey's Anatomy / The Whole Package Station 19 / When It Rains, It Pours! For the People / One Big Happy Family Local News at 11 23h35 J. Kimmel 

CBS Channel 3 News Channel 3 News Channel 3 News at 6 p.m. CBS Evening News Ent. Tonight Big Bang Theory Young Sheldon Mom Fam S.W.A.T. / Cash Flow Channel 3 News 23h35 Colbert 

FOX Mom Mom Two and a Half Two and a Half Big Bang Theory Big Bang Theory Gotham / Penguin, Our Hero The Orville / Identity, Pt. 2 Partie 2 de 2 Local 44 News at 10 p.m. Last Man Standing Last Man Standing

NBC NBC5 News News 530PM 6pm News NBC Nightly News Jeopardy! Wheel of Fortune Superstore A.P. Bio Will & Grace Abby's Law & Order: S.V.U. / Dearly Beloved 11pm News TonightShow 

PBS-P Daniel Tiger Curious George BBC News America Nightly Business PBS NewsHour New Tricks / Fluke of Luck Death in Paradise / Man Overboard Happy Valley BBC World News Amanpour/Com 

ARTV  Jumelles Dionne Downton Abbey / Secrets dévoilés Downton Abbey Moi et l'autre Lumière sur... / Michel Rivard The White Queen (v.f.) 22h15 The White Queen (v.f.) / Amour et trahison LE RÈGNE DE L... 
CD Texas Chrome Cauchemar sur l'autoroute Routiers de l'Outback De l'or sous la glace Harceleurs de stars / Michael Douglas Docu-D / Jaune macaroni A.P. Agents

Cinépop  LE BON PASTE... 17h40UN COEUR INVAINCU (2007) avec Dan Futterman, Angelina Jolie. LE CRIME DU SIÈCLE (1996) avec Stephen Rea, J.T. Walsh, Isabella Rossellini. 21h25 LES PRÉDATEURS (2010) Adrien Brody. 23h15 RED SONJA (1985) 0h45 

Evasion Stéréotypes Touristes en péril Plages top secrètes Benoit à la plage / Saint-Nazaire Splendides hôtels: les coulisses du luxe Croisières de rêve Tout inclus sur la route / Israël Regarde le monde Panique ambassad

HI De l'acier et du feu De l'acier et du feu / La katzbalger Truck non stop Truck non stop Fous des bolides / Danny, fais-moi peur Fous des bolides Fous des bolides Fous des bolides Fous des bolides Belles ordures Les dieux du ciel

MMAX Loi & ordre: sexuels / Tragédies en série Dr House / L'amour de sa vie Le mentaliste / La vie en rose Chicago Justice / De père en fille Esprits criminels / Le prophète X-Files: Aux frontières du réel Dr House / Désirs illusoires

MP  LE PASSAGE (2003) avec Jon Voight, Sigourney Weaver, Shia LaBeouf. Buzz Buzz Les magiciens LE TIREUR (2015) avec Idris Elba, Jasmine Trinca, Sean Penn. Buzz

RDI 16h55 En direct Le National RDI économie 24/60 Les grands reportages Le Téléjournal Mordus de politique Le National Le National

S+ Quantico / L'aiguille La loi et l'ordre: Crimes sexuels Crimes majeurs Doubt / Plus de secret! Une lutte exemplaire / Jour 471 Crimes majeurs Détectives privés / Un crime sur mesure

SE  GET OUT BIGFOOT JUNIOR (2017) 19h05 LA MONTAGNE ENTRE NOUS (2017) avec Kate Winslet, Idris Elba. ACHARNÉ (2018) avec Stephen Lang, Jason Momoa. 22h40 LE VISAGE DE L'INNOCENCE (2017) Josie Davis. 0h10

TFO Les sapiens OllieMoon Maxi/ Créatures! Top!/ Top!/ Miam! Flip l'algorithme Amélie Les sapiens Motel Monstre LA TRAVERSÉE DE PARIS (1956) avec Bourvil, Louis De Funes, Jean Gabin. 23h15 FRENCH CANCAN (1954) 1h00 

TV5 Prendre sa place 17h50 Questions pour un champion Journal France 2 Champions 13h15, le samedi Alerte enlèvement / Enis Criminels 2.0 / Ross Ulbricht Nina / La rentrée Journal/ C à dire?! Journal Afrique

VIE La famille Groulx Bye-Bye Maison Quoi ton plan? La vie avec des quintuplées SPCA en action SPCA en action Catastrophe Faites-nous la cour Quais et terrasses Bye-Bye Maison Quoi ton plan?

Zeste L'addition SVP! 1 ingrédient Gourmand & non Comment bien perdre ses kilos en trop Délices sucrés Délices sucrés Impossible gâteau Impossible gâteau Hell's Kitchen Hell's Kitchen

Ztélé Direct dans l'net Jobs de bras La science / Force gravitationnelle Seuls et tout nus XL BattleBots: Combats de robots Pas un talk show Comédie Star Trek: Discovery LA PROPHÉTIE DES OMBRES 1h00

RDS Le 5 à 7 Hockey 360° (D) LNH Hockey / Canadiens de Montréal c. Capitals de Washington (D) L'antichambre (D) Sports 30 Canadiens express / Mtl./Was.
SPN  Tim & Sid (D) Blue Jays Central LMB Baseball / Blue Jays de Toronto c. Indians de Cleveland (D) Sportsnet Central Hockey / Boston vs Minnesota (D) Sportsnet Central Blue Jays in 30 Plays of the Month

TSN Around the Horn Interruption (D) SportsCentre LNH Hockey / Sénateurs d'Ottawa c. Sabres de Buffalo (subject to blackout) (D) SportsCentre (subject to blackout) SportsCentre

TVAS JiC LNH Hockey / Devils du New Jersey c. Hurricanes de la Caroline (D) Dave Morissette en direct Le TVA sports L'Impact LNH Hockey 

Disney 17h10 Johnny Test Supernoobs KodyKapow RainbowRuby VillageDany L.People 20h15 Insp. Gadget Insp.Gadget 21h05 Chat Potté Turbo FAST RoiJulian! 22h45Roger, héros 23h10 Justin rêve Zoboomafoo 

TTF LEGO Nexo Knights Unikitty!/ Unikitty! Les Simpson Teen Titans Go! Teen Titans Go! Bravest Warriors Têtes à Claques Faut pas rêver Les Simpson Family Guy Archer Grandes Gueules Les Simpson RobotChicken
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VOILÀ! VOTRE SOIRÉE DE TÉLÉVISION

EMPLOIS

5834 Offresd'emploi

CLINIQUE Dentaire de Sherbrooke recher-
che personne motivée, dynamique et polyva-
lente, pour compléter son équipe, aucune
exp. spécifique nécessaire, poste 3 jours par
sem., (24h poss., de 27h), aucun soir ni fin de
sem., merci d’envoyez votre candidature au :
dentiste5481@gmail.com

CUISINIER(ÈRE) - PIZZA MAKER
avec exp., temps partiel, soir/fin de sem

Pot au Feu, tél. : 819 620-6201.

SECRÉTAIRE comptable demandée, pour
travail 1 jour ou 2 par sem., travail immédiat,
819-566-7890

SERVEUR(EUSE), soir et fin de sem.,
au restaurant

Pot au Feu, tél. : 819-620-6201

TRANSPORT AÉROPORTUAIRE
Aéronavette est à la recherche de
chauffeur(euse)s pour des postes de jour,
soir et fin de semaine. Travail à temps plein
ou partiel, et pas d’heures coupées.
Permis de conduire classe 4B requis.
Envoyez CV à : padesbiens@aeronavette.ca

TU AS UN DOSSIER JUDICIAIRE
ETTUTE CHERCHES UN EMPLOI ?

DE + en + d’employeurs vérifient si tu
as un dossier judiciaire. À OPEX,
on obtient un emploi parce qu’on te
réfèreAU BON ENDROIT. Il est possible
aussi d’avoir une subvention. Enfin, on
peut t’aider dans tes démarches pour
avoir ton PARDON.

SERVICES GRATUITS
Centre de main-d’oeuvre Opex
(Sherbrooke-Windsor-Asbestos)

819 565-1866
(Magog-Coaticook-East-Angus)

819 868-4133

VÉHICULES

5851 Automobiles

ÀVOIR! AUTO-CAMION-4X4. Financement
maison, aucun cas refusé! 1 866 566-7081

www.financementbrisson.info

MARCHANDISES

5873 Diversàvendre

PNEUS d’été, Pirelli, P185-60r15,
chaise roulante, Gilles, 819-566-2594

ROYAL DALTON, figurines et Jugs,
Beswick. Tél: 819 658-1205

5875 Ventesgarage
Fleurimont (Est)

LINGE pour femme 3$, bijoux, cadres anti-
quités, etc., stat.à l’église , vend, samedi, di-
manche 8 h à 15 h, 352 Murray app. 2,

5895 Avis publics

ENCAN
Pour Mme Diane Vachon de Sherbrooke. La
vente aura lieu le samedi 6 avril 2019 à 9 h 30,
à la salle d’encan A/B au 333, route de Windsor,
Sherbrooke.

SERONT VENDUS : réfrigérateur et cuisinière
vitrocéramique en acier inoxydable; ensemble
laveuse et sécheuse; lave-vaisselle; mobilier
de chambre complet; mobilier de salon et
causeuse ElRan en cuir; four micro-ondes; 2
TV écran plat 42 po et 26 po; cinéma maison;
climatiseur; purificateur d’air; 2 machines à
coudre; tables; chaises; etc.

ANTIQUITÉS : meubles de tous styles; objets
de collection; 2 bancs d’église; patères; lampes
torchères; radio; horloges; présentoirs à bijoux;
cruches en grès; cheval de bois; brouette; fa-
nal; bijoux; tableaux; coffres; valises; lampes à
l’huile; pharmacies; lit; balance; ensemble de
coutellerie; argenterie; jouets; barils de bois;
traîneaux; skis; outils; vaisselle; etc.

DIVERS : outils; pelles; râteaux; hache; mo-
teur de bateau Mercury 20 hp; etc. Beaucoup
d’autres articles trop nombreux à être énumérés.

CONDITIONS : argent comptant, débit, Visa,
MasterCard.
P.-S. : C’est une très belle vente à ne pas man-
quer.
Cantine sur les lieux.

Les Enchères A/B Sherbrooke
Le Boss des enchères

Alain, Gaston Brousseau
819 572-1279 ou 819 846-3510
Photos : www.encheres-ab.com

Disponibles pour tous genres d’encans.

5895 Avis publics

Par :
Pierre Guay,MBA,PAIR, SAI #107874

- Syndic autorisé en insolvabilité
2355, rue King Ouest, bureau 202

Sherbrooke QC J1J 2G6
Téléphone : 819 563‑3999 •Télécopieur : 819 563‑3988

Dans l’affaire de la faillite de 9027-7872 QUÉBEC INC.

Avis est par la présente donné que la faillite de 9027-7872
QUÉBEC INC., du 4304, boul. de l’Université, Sherbrooke

(Québec) J1N 2V9, opérant sous le nom PLANCHER DE
BOIS FRANC 2000 (Granby) ENR. situé au 433, rue

Boivin, Granby (Québec) J2G 2L2, est survenue le 27 mars

2019 et que la première assemblée des créanciers sera tenue

le 15 avril 2019 à 11 heures, dans les bureaux du syndic au

2355, rue King Ouest, bureau 202, dans la ville de Sherbrooke,

dans la province de Québec.

Daté à Sherbrooke, la province de Québec, ce 28 mars 2019.

AVIS PUBLIC DE NOTIFICATION
(ARTICLES 136 ET 137 C.P.C.)

Avis est donné à LA SOCIÉTÉ EN COMMANDITE
RÉSIDENCE 13IÈME AVENUE NORD ENR. de vous
présenter au greffe de la COUR DU QUÉBEC du district
de SAINT-FRANÇOIS situé au 375 rue King Ouest,
Sherbrooke dans les 30 jours afin de recevoir le Demande
introductive d’instance, Avis d’assignation (article 145 et
suivants C.p.c.) Liste des pièces et pièces P-1 à P-4 qui y
a été laissée à votre attention dans le numéro de cause
450-22-013891-198

Vous devez répondre à cette demande dans le délai
indiqué dans l’Avis d’assignation qui l’accompagne, sans
quoi un jugement par défaut pourrait être rendu contre
vous et vous pourriez devoir payer les frais de justice.

Le présent avis est publié à la demande de ANNE-MARIE
CARPENTIER, huissier, qui a tenté sans succès de vous
signifier le présent document ci-haut mentionné.

Sherbrooke, le 01 AVRIL 2019

Richard Plante, Huissier
Huissiers Sherbrooke inc.
35, rue King Ouest, Sherbrooke

AVIS LÉGAL
Avis est donné par la présente que la
psychologue Johanne Paradis. ayant
pris sa retraite, les dossiers de ses
clients ont été transférés à la psy-
chologue Marie-Josée Aït-Saïd qu’il
est possible de rejoindre les mardis,
jeudis et vendredis de 9 h à 17 h au
819 565-1765. Son bureau est situé
au 5104, boul. Bourque, bureau 108
à Sherbrooke J1N 2K7.

5895 Avis publics 5895 Avis publics

IN MEMORIAM

BOULET (SUZEL (NÉE LAVERDURE))
92 ans, Longueuil
DENIS (CONRAD)
93 ans, Sherbrooke
GAGNON FORTIER (CÉLINE)
89 ans, Sherbrooke
LAPIERRE (JEANNETTE)
98 ans, Sherbrooke autrefois de Valcourt

RICHARD (GABRIEL)
83 ans, Sherbrooke autrefois de Coos-
khire
SENEY (GÉRARD)
84 ans, Asbestos

Nous offrons nos condoléances
aux familles éplorées
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SUZEL (NÉE LAVERDURE) BOULET
(1923 - 2019)

Le 30 mars à l’âge de 92 ans, est décédée Suzel Laverdure, épouse de
feu Jean-Paul Boulet.

Elle laisse dans le deuil ses enfants :Alain, Louise, Christine et Marthe; ses
petits-enfants : Kevin,Mélanie, François et Alexandre; ses soeurs :Marielle

et Fernande (feu Rénald Banville); sa belle-soeur Jeannine (feu Nil Laverdure) ainsi qu’autres
parents et amis.

La famille vous accueillera à l’église St-Maxime, 160, rue Charron, Ville Lemoyne, le vendredi
5 avril à compter de 10 h, suivi des funérailles à 11 h. Le corps sera inhumé au cimetière
St-Patrice de Magog à une date ultérieure.

La Maison Darche
505, boul. Curé-Poirier Ouest
Longueuil (Québec) J4J 2H5

Tél.: 450 463-1900
Téléc.: 450 463-0185

CONRADDENIS
(1925 - 2019)

À Sherbrooke, le 2 avril 2019, à l’âge de 93 ans, est décédé M. Conrad Denis, fils de feu Clément
Denis et de feu Géraldine April, époux de Mme Noëlla Dubé, demeurant à Sherbrooke.

Outre son épouse,M. Denis laisse dans le deuil ses enfants : Jeannot (Diane Boucher), Louise (Jean
Fontaine), Guy (Lise Jeanson) et Josée (Allen Fortin); ses petits-enfants : Fréderic, Steve, Myriam,
Patricia, Nancy, Katherine, Véronique, Maxime et Rebecca; ses 19 arrière-petits-enfants; ses
frères et soeurs : feu Lucille, feu Thérèse, feu Madeleine, feu Ghislaine, feu Jeanne-Mance, feu Paul-
Émile, feu Florian, feu Richard, Lévis et Carmel (Berthmance Bérubé); ses beaux-frères et belles-
soeurs de la famille Dubé : Antoinette, Louisette, Carmen, Rosanne, Deslauriers, Jean-Noël,
Normand et feu Mercier ainsi que de nombreux neveux, nièces, autres parents et amis.

La famille vous accueillera au Complexe funéraire Steve L. Elkas inc., 4230, rue Bertrand-Fabi,
Sherbrooke, le dimanche 7 avril de 13 h à 15 h 45. Une cérémonie d’adieux sera célébrée le
dimanche 7 avril 2019, à 16 h, au Complexe funéraire Steve L. Elkas.

La famille tient à remercier tout le personnel des soins palliatifs du 6e étage de l’Hotel-Dieu pour les bons soins prodigués à
M. Denis. En témoignage de sympathie, des dons à la FONDATION DES MALADIES DU COEUR ET DE L’ACV, 1194, ch. de
Chambly, bur. 200, Longueuil, Qc., J4J 3W6, serait grandement apprécié de la famille.

Complexe funéraire Steve L. Elkas inc.
4230, rue Bertrand-Fabi
Sherbrooke (Québec), J1N 1X6
Tél.: 819 565-1155

Téléc.: 819 820-8872
Pour messages de sympathie:
www.steveelkas.com

CÉCILE GAGNON FORTIER
(1930 - 2019)

Au CHUS Hôtel-Dieu, le 27 mars 2019, à l’aube de ses 89 ans, est décédée madame Cécile
Gagnon, épouse de feu Roland Fortier et conjointe de feu Gérard Fortier. Elle demeurait à
Sherbrooke.

La famille recevra les condoléances à la Coopérative funéraire de l’Estrie, 485, rue du 24-Juin,
Sherbrooke, J1E 1H1, le dimanche 7 avril de 13 h à 15 h.

Madame Gagnon laisse dans le deuil son fils : Richard (Marilyn Thompson). Elle était la soeur
de Philippe (feu Ruth McCutcheon). Elle a été prédécédée par 13 de ses frères et soeurs. Elle
laisse également dans le deuil sa belle-soeur Madeleine Bisson (feu Jean-Marie), de
nombreux neveux et nièces, cousins et cousines, ainsi que quelques précieux amis.

La famille remercie sincèrement le personnel et les bénévoles des Soins Palliatifs pour leurs excellents soins et pour
leur empathie envers madame Gagnon et la famille.

Afin de respecter les dernières volontés de madame Cécile Gagnon Fortier, il n’y aura pas de cérémonie religieuse.
L’inhumation aura lieu à une date ultérieure au cimetière Saint-Michel.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

JEANNETTE LAPIERRE
(1920 - 2019)
Au CHSLD St-Vincent de Sherbrooke, le 28 mars 2019, à l’âge de 98 ans, est décédée madame
Jeannette Lapierre, épouse de monsieur feu Léonard Brien, demeurant à Sherbrooke, autrefois de
Valcourt. Elle était la mère de : feu Gilles Brien (Pauline Massé), Pauline Arès (feu Donald Arès),
Monique Brien (Michel Rodrigue). Elle laisse dans le deuil ses petits-enfants : Jocelyn (Manon
David), Daniel (Dinah Dayanan), Stéphane (Véronique Labelle), Marylène (Steve Caron), Isabelle
(Steve St-Laurent), François (Marie-Eve Dubois), Mathieu, Maxime; ses arrière-petits-enfants :
Katherine, Angélique, Olivier, Maryka, Dominique, Nicolas, Alexis, Antoine, Xavier et Livia. Elle était
la soeur de : feu Valéda Lapierre, feu Léopold Lapierre. Elle laisse dans le deuil ses belles-soeurs :
Gabrielle (feu Alfred Lussier, Adrienne (feu Roger Bourassa), Oriana (feu Gaston Bessette), Jacque-
line (Benoît Sénécal), Marie-Berthe Provost (feu Conrad Brien); ses beaux-frères : René (feu Lucille
Berthelette), Jean-Claude (Marguerite Lesley), ainsi que ses neveux, nièces, autres parents et amis.
La famille désire remercier le personnel du 4e étage, secteur A et les bénévoles du CHSLD

St-Vincent de Sherbrooke pour les bons soins prodigués à madame Lapierre. Madame Jeannette Lapierre repose au salon
Les Résidences funéraires Bessette de Valcourt. La famille accueillera parents et amis au salon Les Résidences funéraires
Bessette deValcourt, le vendredi 5 avril 2019 de 19 h à 22 h, ainsi que le samedi 6 avril à compter de 9 h, jusqu'au départ du
salon à 10 h 45, pour se rendre à l'église St-Joseph de Valcourt où le service sera célébré à 11 h.

Les Jardins funéraires Bessette
1112, rue St-Joseph
Valcourt (Québec) J0E 2L0
Tél.: 450 532-2200

1 888 730-6666
Téléc.: 450 539-3035
www.famillebessette.com
Membre de la C.T.Q.

GABRIEL RICHARD
(1935 - 2019)
Au CHUS Hôtel-Dieu de Sherbrooke, le 20 mars 2019, à l’âge de 83 ans, est décédé entouré des
siens,monsieur Gabriel Richard, époux d’Hélène Poulin, fils de feu Philippe Richard et de feu Louise
Blanchet. Il demeurait à Sherbrooke mais il a demeuré à Cookshire pendant de nombreuses années.

Outre son épouse,monsieur Richard laisse dans le deuil ses enfants :Alain (Andrée-Ann Dancause),
Sylvain (Linda Boisvert) et Sandra (Richard Chalifoux). Il était le grand-père de Maëva-Ann, Josiane,
Camille,Maïka et Lilou. Il laisse aussi dans le deuil son frère René (Juliette Poulin), sa soeur Jeanne-
D’Arc, ses belles-soeurs et beaux-frères : Armande, Lucienne, Lucille, Ovide (Thérèse Talbot) et
Gaston (Hélène Grenier), ainsi que plusieurs neveux, nièces, cousins et cousines. Il était aussi le frère
de feu Benoît.
La famille vous accueillera à la Coopérative funéraire de l'Estrie (485, rue du 24-Juin, Sherbrooke)
le vendredi 5 avril 2019 de 19 h 30 à 22 h ainsi que le samedi 6 avril 2019 à compter de 13 h, afin
de recevoir les condoléances des parents et amis. Une cérémonie d’adieu suivra à 15 h à la

chapelle du même endroit. L’inhumation aura lieu à une date ultérieure.

La famille tient à remercier Dre Cayer et le personnel soignant de l’étage 6C de l’Hôtel-Dieu pour les bons soins prodigués à
monsieur Richard ainsi que du soutien accordé à la famille. En guise de sympathie, des dons à la FONDATION DU CHUS
seraient grandement appréciés.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Manon Thibodeau, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

GÉRARD SENEY
(1934 - 2019)
C’est avec tristesse que nous vous annonçons le décès de M. Gérard Seney, survenu le 29 mars
2019 à l’âge de 84 ans, à la Maison Aube-Lumière de Sherbrooke. Il était le conjoint de feu Yolande
Jutras, le fils de feu Adélard Seney et de feu Rachel Provencher et demeurait à Asbestos.
La famille recevra les condoléances à la Coopérative funéraire de l’Estrie (485 rue du 24-Juin,
Sherbrooke), le vendredi 5 avril 2019 de 14 h à 16 h et de 19 h à 21 h 30 ainsi que le samedi 6
avril 2019 jour de la cérémonie d’adieu de 9 h 30 à 11 h. M. Gérard Seney laisse dans le deuil ses
fils Sylvain (Sonia Marinoff) et Gilbert; ses petits-enfants et arrière-petits-enfants; les enfants de
sa conjointe Mme Jutras : Stéphane(Guylaine), Line (Bernard), Mélissa (Éric), feu Chantal, feu
Richard, feu Émilien, ainsi que les autres membres de la familles Jutras. Il laisse également ses
frères et soeurs : Thérèse (Gaston), Mireille (feu André), Michel. Il était aussi le frère de feu Marcel
(feu Monique), feu Ginette (feu Viateur), feu Roger (Suzanne), feu Conrad, feu Jean-Paul, feu Lise
(feu Charles). Il laisse également sa nièce Johanne qu’il aimait comme un père, ainsi que plusieurs

neveux, nièces, cousins, cousines, autres parents et amis. Les membres de la famille tiennent à exprimer un merci spécial à
sa nièce Johanne qui l’aimait comme un père pour avoir été d’un grand soutien et dévouement apporté à M. Gérard. Ils tien-
nent aussi à remercier le personnel de la Maison Aube-Lumière pour les bons soins et l’accompagnement envers M. Seney
et ses proches. Des dons à LA MAISON AUBE-LUMIÈRE (3071 12e Ave Nord, Sherbrooke QC. J1H 5H3), seraient appréciés.

Coopérative funéraire de l’Estrie
485, rue du 24-Juin, Sherbrooke, Qc J1E 1H1
info@coopfuneraire.com
Tél.: 819 565-7646 – Téléc.: 819 565-7844

Aline Richer, dir. services familles
Daniel Veilleux, directeur des opérations
François Fouquet, directeur général
www.coopfuneraire.com

La Presse canadienne

OTTAWA — L’expulsion du caucus libéral de 
deux députées n’a pas réglé le sort de SNC-
Lavalin, mais plusieurs députés libéraux 
du Québec ont laissé voir leur préférence 
pour un accord qui éviterait des poursuites 
criminelles à l’entreprise.

Il ne faut pas pénaliser les employés, les 
retraités ni les fournisseurs, a répété le 
ministre de l’Infrastructure, François-Phi-
lippe Champagne, mercredi matin, en 
marge du caucus libéral.

Il a souligné que SNC-Lavalin est la plus 
grande compagnie de construction et d’in-
génierie au Canada, alors il est évident qu’il 
regarde toute cette affaire dans une pers-
pective d’« intérêt national ».

L’entreprise doit être sanctionnée, mais 
pas les travailleurs qui n’ont rien fait, dit-il.

Et de lui offrir un accord de poursuite sus-
pendue permettrait de faire cela, dit-il, sou-
lignant que cette procédure existe dans tous 
les pays de l’Organisation de coopération et 
de développement économiques (OCDE). 
« C’est un outil dans la boîte à outils », a-t-il 
répondu lorsqu’on lui a demandé s’il était 
en faveur.

La manœuvre est toutefois délicate.
Selon l’ex-ministre Jody Wilson-Raybould, 

c’est son refus d’utiliser ce moyen légal qui 

lui a valu de perdre son prestigieux poste 
de ministre de la Justice. Elle soutient avoir 
subi les pressions de l’entourage du premier 
ministre Justin Trudeau pendant des mois 
et d’avoir résisté, jugeant qu’il s’agirait d’in-
gérence politique.

Pour le chef des conservateurs, Andrew 
Scheer, il est clair que si le nouveau ministre 
de la Justice, David Lametti, autorise cet 
accord de poursuite suspendue, « c’est un 
message que chaque chose que Mme Wil-
son-Raybould a dite était vraie ».

Il soutient qu’elle a été mise à la porte du 
caucus parce qu’elle a dit la vérité.

Quant au premier ministre Trudeau, il a 
répété mercredi que la décision d’offrir un 
tel accord ou non revient entièrement au 
ministre de la Justice.

M. Lametti — qui a succédé à ce poste à 
Jody Wilson-Raybould, expulsée du caucus 
mardi soir en compagnie de Jane Philpott 
— n’a pas voulu se mouiller mercredi matin.

Pressé de tourner la page sur cette affaire 
qui secoue Ottawa depuis des semaines et 
qui nuit à son parti, le premier ministre a 
souligné que les conservateurs ne veulent 
parler que de ce sujet — et de rien d’autre.

Et effectivement, les conservateurs n’ont 
pas l’intention de lâcher le morceau, l’af-
faire ayant fourni tant d’armes contre les 
libéraux.

Le chef conservateur a donc repris ses 
attaques aux Communes.

POURSUITES CONTRE SNC-LAVALIN

Des libéraux québécois 
favorables à un accord
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 ̽ MANIFESTATION CONTRE LES PARADIS FISCAUX

Une quinzaine de personnes se sont réunies mercredi midi en face de la Banque CIBC pour manifester leur 
volonté de voir les partis fédéraux se pencher sur la question des paradis fiscaux lors de la prochaine campagne 
électorale. Organisée par Solidarité populaire Estrie et son coordonnateur Guillaume Manningham, la mani-
festation a rassemblé les membres de quelques organismes sherbrookois qui ont chanté des chansons et des 
slogans. — PHOTO SPECTRE MÉDIA, MICHELLE BOULAY

RONALD MARTEL

ronald.martel@latribune.qc.ca

LAC-MÉGANTIC — Des chambarde-
ments s’annoncent au sommet de la 
fonction publique de Lac-Mégantic 
à la suite du départ de deux cadres 
supérieurs.

La directrice générale, Marie-Claude 
Arguin, a annoncé vendredi qu’elle 
quittera son poste le 17 mai pour 
relever d’autres défis à l’Université 
Queen’s, à Kingston, en Ontario.

« J’aurai fait cinq ans jour pour jour 
au sein de l’organisation municipale 
de Lac-Mégantic, ce qui m’a permis 
de contribuer, à ma façon, au réta-
blissement de la communauté. J’ai 
pu faire une différence et je remer-
cie le conseil municipal pour sa 
confiance », a émis Mme Arguin.

Au même moment, vendredi, 
simple coïncidence, le directeur 
général adjoint, aussi responsable 
des ressources humaines, Marco 
Audet, annonçait également sa 
démission à la mairesse Julie Morin, 
prenant effet dès le 22 avril. M. Audet 
s’est dit fébrile à l’idée de faire face à 
une nouvelle mission pour lui, dans 
le Grand Nord québécois.

« Il s’agit d’une nouvelle importante 
qui obligera l’organisation à s’adap-
ter rapidement et à agir avec matu-
rité, ce que nous ferons », a assuré 
Mme Morin.

Les élus se sont rencontrés lundi 
pour établir un plan de match. A 
suivi une rencontre avec les cadres 
mardi matin, de même qu’avec 
les représentants syndicaux avec 

lesquels la Ville de Lac-Mégan-
tic se trouve en négociations de 
convention collective. Par la suite, 
les employés municipaux ont été 
massivement informés par courriel.

« On se devait de rassurer nos 
équipes et la population. Le conseil 
municipal est déjà en mode solution 
pour déterminer les mesures néces-
saires afin d’assurer une transition la 
plus harmonieuse possible. Avec le 
soutien de Marie-Claude Arguin et 
de Marco Audet, nous avons déjà 
entamé certaines discussions avec 
des personnes-clés qui pourraient 
nous supporter dans ce défi », a indi-
qué la mairesse.

« Bien que cette situation ne soit 
pas idéale, je considère cette période 
transitoire comme une opportuni-
té de poser un regard critique sur 
la gouvernance et le fonctionne-
ment de l’organisation afin que s’en 
dégagent des éléments d’améliora-
tion et des sources de motivation », 
a ajouté Julie Morin.

Elle a déclaré faire une priorité du 
recrutement d’un nouveau directeur 
général ou d’une nouvelle directrice 
générale.

«  D’ici leur départ définitif, 
Mme Arguin et M. Audet bénéfi-
cient de tout l’appui et de toute la 
confiance du conseil pour la ges-
tion courante des affaires de la Ville 
et pour mener à bien les mandats 
spécifiques qui leur seront confiés. 
Nous tenons à les remercier tous les 
deux pour leur contribution dans 
leurs fonctions respectives et nous 
leur souhaitons bons succès dans 
leurs nouveaux défis », a indiqué la 
mairesse.

Lac-Mégantic 
perd deux  
de ses cadres

RONALD MARTEL

ronald.martel@latribune.qc.ca

LAC-MÉGANTIC — Le premier 
appel d’offres du projet d’amé-
nagement de la voie de contour-
nement ferroviaire de Lac-Mé-
gantic est apparu, mardi, sans 
préavis sur le site internet du 

gouvernement du Canada.

Il s’adresse aux firmes et aux indi-
vidus pouvant fournir des services 
d’un évaluateur agréé pour la pro-
duction de rapports d’évaluation au 
sujet des 83 parcelles de terrains qui 
devront être acquises tout au long 
du tracé retenu de 12,8 km et qui 
appartiennent à 44 propriétaires 

différents, dont six sur le territoire 
de Nantes, 12 à Frontenac et 26 à 
Lac-Mégantic.

Le contrat pourra durer deux ans, 
avec prolongation possible.

Rappelons qu’Ottawa financera 
60 pour cent des 133 M$ évalués 
pour le projet, tandis que Québec 
complètera les 40 pour cent qui 
restent. La construction devrait 
débuter en 2020 et se terminer en 
2022. Des audiences du Bureau 
d’audiences publiques sur l’environ-
nement (BAPE) doivent se tenir ce 
printemps sur ce projet. 

«  Je suis content de voir que 
ça bouge enfin et qu’une action 
concrète est annoncée dans le 
dossier, commente Luc Berthold, 
député de Mégantic-L’Érable. Les 
fonctionnaires et les gens des Tra-
vaux publics ont rencontré plein de 
monde, c’est le premier contrat offi-
ciel qui va être donné par le gouver-
nement. C’est un pas dans la bonne 
direction. »

« Ils ont besoin de savoir comment 
ça vaut l’acquisition des terrains 
pour construire la voie de contour-
nement, ce qui explique de recourir 
à un évaluateur agréé pour la pro-
chaine étape. Mais nous pensons 
que les propriétaires de ces terrains 
doivent être compensés équitable-
ment, ce sont également des vic-
times des événements malheureux 
qui ont mené à ces expropriations. 
Nous allons être vigilants à ce sujet. »

PREMIER APPEL D’OFFRES POUR LA VOIE DE CONTOURNEMENT

À la recherche d’un évaluateur 
agréé pour l’achat des terrains
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En cas de disparité entre cette liste et la liste officielle de Loto-Québec, cette dernière a priorité.

Jour Mois Année Signe- - -

01 03 04 07 10 13

14 15 19 22 23 24

2 48 3 737 4 1298
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De plus, chaque semaine

1 x 50$

à gagner chez notre
partenaire Sports Experts

Carrefour de l’Estrie

À la fin de
la saison

500$

en chèques-cadeaux
de Sports Experts

Nos 200 meilleurs «poolers»
Rg NOM B P Pts +/- Rg NOM B P Pts +/- Rg NOM B P Pts +/- Rg NOM B P Pts +/-

1 GASTON COUTURE 542 885 1427 35

2 ALAIN FAUCHER 525 902 1427 200

3 LUC DION 514 913 1427 135

4 ANDREW FORRET 497 927 1424 97

5 LISETTE BOISVERT 531 889 1420 99

6 STEVE SANDERS 539 878 1417 63

7 BRUNO BOLDUC 570 843 1413 158

8 JONATHAN CARRIER 518 890 1408 14

9 DANIEL SOUCY 548 859 1407 124

10 ANDRÉ GAGNÉ 532 874 1406 101

11 DANIEL LACASSE 519 883 1402 89

12 JEAN-LUC POIRIER 526 874 1400 65

13 MATHIEU MARQUIS 521 870 1391 56

14 BRUNO BRETON 537 853 1390 109

15 MARIE-CLAUDE GERVAIS 578 809 1387 187

16 STEPHEN GAULEY 515 868 1383 64

17 MARIO VAILLANCOURT 524 858 1382 117

18 RÉJEAN BOULIANE 525 854 1379 148

19 VINCENT HÉRAUD 565 810 1375 108

20 ALAIN LAFLAMME 547 827 1374 60

21 ALAIN FORTIN 522 851 1373 90

22 ANDRE GENDRON 502 871 1373 119

23 ONIL JACQUES 533 839 1372 52

24 MONIQUE NADEAU 509 863 1372 183

25 ANDRÉ INKEL 494 876 1370 33

26 ALLAN CLOWERY 545 824 1369 62

27 ROBERT MERCIER 549 818 1367 129

28 DENIS ROBERGE 516 850 1366 148

29 DANIEL DUGAL 447 919 1366 185

30 HUGUETTE CHARTRAND 503 862 1365 46

31 JOCELYNE BOUDREAU 475 890 1365 89

32 NORMAND GRAILLON 513 851 1364 128

33 JEAN PAQUETTE 577 784 1361 103

34 MICHELINE GINGRAS 535 826 1361 148

35 CLAUDE RAJOTTE 535 826 1361 139

36 STEVEN KENT 544 816 1360 116

37 MARC LANGLOIS 552 807 1359 169

38 JACQUES TESSIER 548 810 1358 105

39 LAURAINE TALBOT 496 862 1358 160

40 DENIS ROY 511 846 1357 109

41 MARIO GOYETTE 502 855 1357 112

42 CHARLES PARÉ 558 798 1356 197

43 GILLES SOUCY 498 858 1356 49

44 NATHALIE FILLION 497 859 1356 85

45 CAROLE DUBREUIL 543 810 1353 103

46 DENIS CASTONGUAY 546 805 1351 159

47 CHRISTIAN MARCHAND 543 807 1350 126

48 FRANCIS POISSON 532 818 1350 90

49 ALAIN BERGERON 511 839 1350 133

50 FRANCE ASHBY 509 841 1350 101

51 PIERRE GUÉRETTE 507 843 1350 190

52 MARIO CORRIVEAU 501 849 1350 35

53 ROGER GUIMOND 537 812 1349 161

54 RICHARD GRONDIN 489 860 1349 147

55 DONALD CHRÉTIEN 512 836 1348 46

56 DANIEL BRUNET 500 848 1348 148

57 GUY LALIBERTÉ 484 864 1348 78

58 ANDRE BERTHIAUME 580 765 1345 154

59 CHRISTINA TURCOTTE 513 832 1345 108

60 LOUISE LACASSE 554 789 1343 76

61 CAMILLE AUBERT 552 791 1343 0

62 SÉBASTIEN POULIN 528 815 1343 93

63 NORMAND DUGAL 541 801 1342 127

64 RICHARD BOULANGER 498 844 1342 150

65 SERGE GLAUDE 484 857 1341 20

66 LUCE LABELLE 514 826 1340 71

67 JULIE FOURNIER 503 837 1340 124

68 MARIO GUILLEMETTE 496 844 1340 114

69 CAMILLE BOIS 498 841 1339 162

70 FRANÇOIS DESHARNAIS 517 821 1338 124

71 JEAN-CLAUDE MARTEL 541 796 1337 122

72 STEVE MCCOWAN 523 814 1337 168

73 YVES MARCHESSAULT 470 867 1337 123

74 JOSÉE PÉRUSSE 474 862 1336 125

75 SYLVAIN GRENIER 561 774 1335 108

76 MICHAEL BLOUIN 520 814 1334 144

77 EARL STANLEY 508 826 1334 116

78 NATALIE GRÉGOIRE 510 823 1333 168

79 YVON GUILLEMETTE 496 837 1333 53

80 RICHARD VINCENT 512 820 1332 128

81 MARC ANDRÉ GINGUES 537 794 1331 57

82 STEVE KENT 537 794 1331 44

83 MARC DAVID 509 822 1331 120

84 SUZANNE BEAUCHESNE 490 841 1331 160

85 GHYSLAIN PEPIN 506 824 1330 76

86 ALEXIS BOURQUE 512 817 1329 21

87 BRUNO CARRIER 503 826 1329 112

88 MARC BOUCHARD 496 832 1328 55

89 JOHANNE DUBÉ 491 837 1328 64

90 JULIE LAROCHE 516 811 1327 69

91 ANTHONY LEMIRE 486 841 1327 51

92 JACQUES GUAY 502 824 1326 95

93 ANTHONY DAVIS 501 824 1325 98

94 PIERRE RATTÉ 475 850 1325 51

95 ALAIN MARTEL 511 813 1324 123

96 DONALD GILBERT 472 852 1324 99

97 YVON MARTEL 562 761 1323 128

98 GILLES THIBOUTOT 498 825 1323 110

99 RICHARD TARDIF 556 766 1322 78

100 BRUNO POULIN 539 783 1322 119

101 COLETTE LAFLEUR 549 771 1320 155

102 GÉRARD GRAILLON 517 803 1320 173

103 CLAUDE GRÉGOIRE 542 777 1319 36

104 GERMAIN LEBLANC 491 828 1319 89

105 DENISE VINCENT 524 794 1318 101

106 JULIE BOULANGER 486 832 1318 169

107 DAVID FOURNIER 520 797 1317 95

108 RÉJEAN VINCENT 486 831 1317 80

109 NORMAND LABELLE 526 789 1315 118

110 ALAIN DOSTIE 523 792 1315 135

111 DANIEL ROCK 511 804 1315 142

112 ROGER GARANT 551 763 1314 18

113 SIMON VINCENT 514 800 1314 163

114 NORMAND FREDETTE 546 767 1313 98

115 KARL VINCENT 500 813 1313 104

116 RICHARD DOYON 532 780 1312 54

117 PHILIPPE BOISCLAIR 525 786 1311 167

118 ROGER CARRIER 519 792 1311 41

119 PRÉCILLIA GLAUDE 508 803 1311 12

120 JEAN-YVES BOISVERT 507 804 1311 104

121 MARIO VERPAELSY 533 777 1310 53

122 FRANCIS VIGNEUX-BLAIS 490 820 1310 111

123 ALEXANDRE DUGAL 512 797 1309 122

124 JEAN-PAUL SIMARD 505 804 1309 133

125 MATTHEW CHAMPION 498 811 1309 143

126 CHRISTIAN LUSSIER 479 829 1308 83

127 FRANCE GAUCHER 518 788 1306 138

128 SYLVAIN RANDLETT 458 848 1306 155

129 PIERRE GIGUÈRE 458 848 1306 96

130 BENOIT ROULEAU 472 833 1305 99

131 DIANE AINSLIE 514 790 1304 110

132 JEAN CHAREST 497 807 1304 129

133 ALEXANDRE DESLAURIERS 506 797 1303 77

134 SYLVIE GAULEY 510 791 1301 119

135 FRANCIS ST-ONGE 516 784 1300 117

136 YVON JUTRAS 494 806 1300 151

137 IAN PROVOST 497 802 1299 73

138 GHYSLAIN GENDRON 531 765 1296 58

139 JEAN DION 528 767 1295 128

140 JEAN NADEAU 526 769 1295 135

141 ALAIN BEAULIEU 499 796 1295 39

142 SONIA DOUGHERTY 481 813 1294 99

143 BENJAMIN MAROIS 507 786 1293 2

144 GUY AUGER 470 823 1293 157

145 JULIE BEAULIEU 494 798 1292 127

146 SÉBASTIEN BELLEMARE 550 741 1291 24

147 CÉLINE JOLICOEUR 538 753 1291 40

148 DANIEL BLAIS 505 786 1291 156

149 SUSANN TOPPING 492 799 1291 66

150 GAÉTAN LABRIE 505 785 1290 179

151 LUCIE BEAUDRY 488 802 1290 139

152 SERGE DESLAURIERS 512 777 1289 90

153 DIANE MASSÉ 461 828 1289 75

154 JOCELYN PARADIS 518 770 1288 35

155 SYLVAIN MONTY 556 730 1286 107

156 ANNIE BOULANGER 514 772 1286 153

157 DANY POISSON 514 772 1286 53

158 LINDA VIGNEUX 500 786 1286 28

159 NORMAND TURCOTTE 486 800 1286 62

160 BILLY NÉRON 522 763 1285 115

161 SUZIE FOURNIER 496 789 1285 116

162 LINDA BEAUDOIN 472 813 1285 42

163 LISETTE LETENDRE 544 740 1284 136

164 RICHARD BEAULIEU 502 782 1284 -12

165 LÉO PROVENCHER 481 803 1284 136

166 ALEXANDRE PARADIS 557 726 1283 120

167 SYLVIE BEAULIEU 535 748 1283 81

168 ZACHARY BERNARD 531 752 1283 58

169 GUY ALARIE 527 756 1283 58

170 PIERRE BROSSEAU 483 800 1283 70

171 DENIS LEFEBVRE 468 815 1283 161

172 NICOLE VALLIÈRES 487 795 1282 142

173 SYLVIE SIDELEAU 561 720 1281 51

174 PATRICK REYNOLDS 503 778 1281 192

175 GILLES SIMONET 467 814 1281 89

176 PIER-LUC BLOUIN 506 774 1280 29

177 GÉRALD GOSSELIN 509 770 1279 100

178 YVES BERNARD 471 808 1279 131

179 NIL MARTEL 459 820 1279 132

180 DIANA AUDET 520 758 1278 231

181 ANNE POULIN 516 762 1278 133

182 SERGE JACQUES 489 789 1278 53

183 ANNETTE G0DBOUT 512 765 1277 86

184 POIRIER ALEXANDRA 510 767 1277 173

185 PIERRE VILLENEUVE 507 770 1277 45

186 ANNE-MARIE FOURNIER 440 837 1277 19

187 SYLVAIN CORRIVEAU 547 729 1276 102

188 SARA ROY 512 764 1276 71

189 DANIEL CHARRIER 485 791 1276 194

190 RÉAL LACASSE 525 750 1275 -6

191 ALINE BOISVERT 439 836 1275 109

192 ROBERT BARNES 494 780 1274 149

193 DONALD DION 485 788 1273 132

194 JESSICA DESSAINT 471 802 1273 84

195 DANIEL LIVERNOCHE 482 790 1272 129

196 ANGUS PATTERSON 572 699 1271 56

197 ÉRIC SIMARD 515 756 1271 109

198 STÉPHANE BEAUDIN 441 830 1271 -26

199 NOËL JOLICOEUR 501 769 1270 157

200 MICHEL TREMBLAY 501 769 1270 71

SVP communiquer avec Christine Daigneault

au 819 564-5450, poste 5236,

afin de réclamer votre prix.

Le gagnant a 15 jours pour récupérer son prix.

Règlement du pool sur : www.defihockey.com

Le meilleur

pointeur

de la semaine :

GILLESSIMONET
Sherbrooke

68points - 175e au classement
5352190
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LIGUE NATIONALE DE HOCKEY

COLLÉGIAL
SECTION NORD-EST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Ste-Foy 36 25 11 0 0 132 95 50
Thetford 36 18 14 2 2 111 116 40
Alma 36 18 15 2 1 123 119 39
St.Lawrence 35 17 14 2 2 120 120 38

SECTION SUD-OUEST
 MJ V D DP DF BP BC Pts
St-Laurent 36 23 11 2 0 144 115 48
A.-Laurendeau 36 15 18 4 0 104 126 33
Lionel-Groulx 36 14 18 2 2 141 147 32
Abitibi-Témis. 35 10 23 1 1 77 155 22

SECTION CENTRE DU QUÉBEC
St-Hyacinthe 36 28 4 1 3 132 81 60
Lennoxville 36 22 11 1 2 138 99 47
Laflèche 36 15 18 3 0 112 127 33
Sorel-Tracy 36 10 23 2 1 112 146 23

DEMI-FINALES (3 DE 5)
Vendredi 29 mars
Lennoxville 4 St-Hyacinthe 5 (P)
Samedi 30 mars
St-Laurent 5 Ste-Foy 1
(St-Laurent mène la série 1-0)
Dimanche 31 mars
St-Hyacinthe 3 Lennoxville 0
(St-Hyacinthe mène la série 2-0)
Vendredi 5 avril
Lennoxville St-Hyacinthe, 19h30
Ste-Foy vs St-Laurent, 19h30
Dimanche 7 avril
St-Laurent à Ste-Foy, 13h30
x-St-Hyacinthe à Lennoxville, 16h

ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Tampa Bay 80 60 16 3 1 54 316 218 124 32-7-1-1 28-9-2-0 7-3-0-0 P-1
x-Boston 80 48 23 6 3 46 253 209 105 29-8-2-1 19-15-4-2 6-4-0-0 G-1
x-Toronto 80 46 27 6 1 46 280 242 99 23-15-2-0 23-12-4-1 4-4-1-1 P-1
SECTION MÉTROPOLITAINE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Washington 80 47 25 7 1 43 276 245 102 23-10-5-1 24-15-2-0 6-3-1-0 P-1
x-N.Y. Islanders 80 46 27 2 5 42 223 195 99 24-13-1-3 22-14-1-2 5-5-0-0 P-1
Pittsburgh 80 43 26 8 3 41 266 236 97 22-14-3-0 21-12-5-3 5-3-1-1 P-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
Caroline 80 44 29 5 2 42 238 219 95 23-13-2-2 21-16-3-0 6-4-0-0 G-1
Columbus 80 45 31 3 1 44 249 228 94 22-17-1-1 23-14-2-0 6-3-1-0 P-1
Montréal 80 43 29 8 0 41 242 229 94 24-12-4-0 19-17-4-0 6-3-1-0 G-2
Floride 80 36 32 6 6 33 263 274 84 20-13-5-1 16-19-1-5 5-5-0-0 G-3
Philadelphie 80 37 35 7 1 34 238 270 82 19-17-3-1 18-18-4-0 3-7-0-0 P-3
N.Y. Rangers 80 31 36 9 4 25 221 266 75 18-14-5-3 13-22-4-1 3-7-0-0 P-2
Detroit 80 32 38 5 5 29 225 266 74 17-18-2-3 15-20-3-2 8-2-0-0 G-6
Buffalo 80 31 39 7 3 26 214 268 72 20-15-5-0 11-24-2-3 1-8-1-0 P-8
New Jersey 80 30 40 6 4 27 217 269 70 20-14-5-2 10-26-1-2 5-4-1-0 G-1
Ottawa 80 29 45 5 1 29 238 291 64 18-18-4-0 11-27-1-1 6-4-0-0 G-1

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION CENTRALE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Winnipeg 80 46 30 3 1 44 266 239 96 25-12-3-1 21-18-0-0 5-5-0-0 P-1
x-Nashville 80 45 29 4 2 41 232 210 96 23-14-1-1 22-15-3-1 6-3-0-1 G-1
x-St. Louis 80 43 28 6 3 41 237 218 95 22-15-1-1 21-13-5-2 7-1-0-2 P-1
SECTION PACIFIQUE
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Calgary 80 50 23 3 4 50 287 221 107 26-9-3-2 24-14-0-2 7-3-0-0 G-3
x-San Jose 80 44 27 6 3 44 281 257 97 24-11-3-2 20-16-3-1 1-8-1-0 P-2
x-Vegas 80 43 30 5 2 40 246 221 93 24-11-3-2 19-19-2-0 5-3-2-0 G-1
QUATRIÈME AS
 MJ G P DP DF GRP BP BC Pts Dom. Étr. 10 Dern. Sér.
x-Dallas 80 42 31 5 2 41 206 196 91 23-14-2-1 19-17-3-1 5-3-0-2 G-1
Colorado 80 37 29 12 2 35 255 239 88 20-14-6-0 17-15-6-2 7-1-1-1 G-1
Arizona 80 38 34 5 3 34 207 218 84 20-16-3-1 18-18-2-2 3-4-1-2 P-1
Minnesota 80 37 34 5 4 36 211 231 83 16-17-5-2 21-17-0-2 4-5-1-0 G-1
Chicago 80 35 33 11 1 32 262 286 82 18-14-7-1 17-19-4-0 4-3-3-0 G-1
Vancouver 80 35 35 5 5 29 221 248 80 20-16-3-2 15-19-2-3 6-3-0-1 G-3
Edmonton 80 34 37 6 3 31 227 270 77 18-18-2-2 16-19-4-1 3-5-1-1 P-4
Anaheim 80 33 37 7 3 30 191 248 76 17-14-6-2 16-23-1-1 6-3-0-1 G-1
Los Angeles 80 30 41 5 4 27 195 256 69 16-21-2-1 14-20-3-3 5-4-0-1 G-1

HOCKEY

HOCKEY

RENDEMENT - CANADIEN
NOTE: en date du 3 avril.
 MJ B A PTS
Domi  80 28 43 71
Tatar  78 25 33 58
Gallagher  80 33 19 52
Drouin  79 18 34 52
Danault  79 12 40 52
Shaw  61 18 27 45
Petry  80 13 32 45
Kotkaniemi  77 11 23 34
Weber  56 13 19 32
Byron  55 15 16 31
Lehkonen  80 11 18 29
Benn  79 5 17 22
Armia  55 13 8 21
Weal  61 7 12 19
Kulak  55 6 11 17
Thompson  77 5 8 13
Mete  69 0 13 13
Weise  51 5 6 11
Reilly  57 3 8 11
Peca  39 3 7 10
Folin  43 0 6 6
Hudon  32 3 2 5
Deslauriers  47 2 1 3
Price  65 0 1 1
Niemi  17 0 1 1

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Price  35 23 6 159 4 2,50 ,917
Niemi  8 6 2 61 0 3,78 ,887

RENDEMENT - SÉNATEURS
NOTE: en date du 3 avril.

 MJ B A PTS
Chabot  67 13 40 53

Tierney  78 9 37 46

Tkachuk  68 21 22 43

Ryan  76 14 26 40

White  68 14 25 39

Boedker  69 6 27 33

Duclair  71 18 14 32

Smith  67 8 19 27

Ceci  71 7 18 25

Demelo  74 4 18 22

Lindberg  52 9 11 20

Paajarvi  77 11 7 18

Gibbons  61 7 10 17

Balcers  34 5 8 13

Pageau  36 3 8 11

Jaros  58 1 9 10

Borowiecki  52 1 4 5

Harpur  51 1 4 5

Veronneau  9 2 1 3

Anderson  49 0 2 2

Nilsson  34 0 1 1

Englund  0 0 0 0

GARDIENS
 V D DPF Ba JB Moy %Arr.
Anderson  17 26 4 160 2 3,46 ,904

Nilsson  13 19 1 98 2 3,05 ,907

MARQUEURS
NOTE: en date du 3 avril.
 B A Pts
Kucherov, TB 39 86 125
McDavid, Edm 41 74 115
Kane, Chi 41 64 105
Draisaitl, Edm 47 55 102
Marchand, Bos 36 64 100
Mackinnon, Col 40 57 97
Gaudreau, Cal 36 61 97
Stamkos, TB 43 52 95
Crosby, Pit 33 62 95
Barkov, Flo 34 60 94
Point, TB 41 51 92
Marner, Tor 25 67 92
Wheeler, Win 20 70 90
Ovechkin, Was 51 38 89
Huberdeau, Flo 28 61 89
Tavares, Tor 47 41 88
Rantanen, Col 31 56 87
Panarin, Clb 27 57 84
Monahan, Cal 34 48 82
Aho, Car 30 52 82
Giroux, Phi 21 61 82
Scheifele, Win 36 45 81

HOCKEY

SENIOR AAA
DEMI-FINALES (4 DE 7)
Vendredi 22 mars
Cap-Madeleine 1 Louiseville 5
(Louiseville gagne la série 4-2)
Dimanche 24 mars
Joliette 6 La Tuque 3
(Joliette gagne la série 4-3)

FINALE (4 DE 7)
Vendredi 29 mars
Joliette 3 Louiseville 2
Samedi 30 mars
Louiseville 4 Joliette 8
(Joliette mène la série 2-0)
Vendredi 5 avril
Joliette à Louiseville, 20h30
Samedi 6 avril
Louiseville à Joliette, 20h30

BASKETBALL

LIGUE AMÉRICAINE 
ASSOCIATION DE L’EST
Section Atlantique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Charlotte 72 48 16 7 1 241 180 104
Bridgeport 71 40 22 6 3 214 207 89
Hershey 69 38 24 3 4 188 201 83
Providence 70 35 24 8 3 205 188 81
Scranton 70 34 26 7 3 212 199 78
Lehigh Valley 71 34 30 4 3 216 229 75
Springfield 71 30 27 9 5 229 225 74
Hartford 71 28 33 7 3 197 248 66

Section Nord
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Syracuse 71 44 20 4 3 244 173 95
Rochester 70 43 21 4 2 236 199 92
Toronto 70 37 22 7 4 237 225 85
Cleveland 70 35 26 7 2 218 220 79
Belleville 71 35 28 3 5 217 215 78
Utica 70 31 31 6 2 205 244 70
Laval 71 28 31 6 6 182 216 68
Binghamton 70 26 38 6 0 186 253 58

ASSOCIATION DE L’OUEST
Section Centrale
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Chicago 70 42 20 5 3 235 180 92
Grand Rapids 70 38 22 6 4 207 195 86
Iowa 72 34 26 7 5 229 221 81
Manitoba 71 36 28 5 2 182 206 79
Milwaukee 71 32 24 13 2 197 197 79
Texas 71 35 29 4 3 225 215 77
Rockford 71 33 28 4 6 173 200 76
San Antonio 72 28 37 6 1 181 234 63

Section Pacifique
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Bakersfield 64 39 20 3 2 227 170 83
San Jose 62 35 20 3 4 207 181 77
Tucson 64 33 23 5 3 194 187 74
San Diego 63 33 23 4 3 219 206 73
Colorado 64 34 25 4 1 182 195 73
Stockton 63 29 28 4 2 221 237 64
Ontario 62 22 30 6 4 193 253 54
Mercredi 3 avril
Lehigh Valley 2 Charlotte 6
Syracuse 1 Belleville 0
Hartford 2 Springfield 5
Cleveland 5 Laval 0
Tucson 4 Iowa 3 (P)
Bakersfield 2 Manitoba 3
San Antonio 1 Milwaukee 3
Grand Rapids à Ontario, 22h.
San Diego à San Jose, 22h.

LHJAAAQ
 MJ V D DP DF BP BC Pts
Longueuil 6 5 1 0 0 39 19 15
Chambly 6 6 0 0 0 39 23 15
St-Jérôme 6 5 0 1 0 18 8 15
Princeville 6 4 1 0 1 36 23 13
Granby 6 4 2 0 0 28 20 12
Terrebonne 6 4 2 0 0 24 22 10
Valleyfield 6 2 2 2 0 24 26 8
St-Gabriel 6 2 2 1 1 22 26 7
Gatineau 6 2 3 0 1 22 30 7
Lac St-Louis 6 1 5 0 0 13 30 3
Montréal-Est 6 1 5 0 0 17 29 2
Côte du Sud 6 0 5 1 0 19 36 1

SÉRIES ÉLIMINATOIRES
DEMI-FINALES (4 DE 7)
Dimanche 31 mars
Princeville 4 Longueuil 1
Mardi 2 avril
Granby 1 Terrebonne 3
(Terrebonne mène la série 1-0)
Mercredi 3 avril
Longueuil 5 Princeville 3
(Le série est égale 1-1)
Jeudi 4 avril
Terrebonne à Granby, 19h
Vendredi 5 avril
Granby à Terrebonne, 19h30
Princeville à Longueuil, 19h30
Dimanche 7 avril
Longueuil à Princeville, 14h
Terrebonne à Granby, 19h30

LNH
Mardi 2 avril
Nashville 3 Buffalo 2
Boston 6 Columbus 2
Pittsburgh 1 Detroit 4
Caroline 4 Toronto 1
Tampa Bay 2 Montréal 4
Winnipeg 1 Minnesota 5
Philadelphie 2 Dallas 6
Edmonton 2 Colorado 6
Los Angeles 3 Arizona 1
San Jose 2 Vancouver 4
Mercredi 3 avril
Ottawa 4 N.Y. Rangers 1
St. Louis 3 Chicago 4 (F)
Calgary à Anaheim, 22h30.
Jeudi 4 avril
N.Y. Islanders en Floride, 19h.
Detroit à Pittsburgh, 19h.
Montréal à Washington, 19h.
Ottawa à Buffalo, 19h.
Tampa Bay à Toronto, 19h.
New Jersey en Caroline, 19h.
Boston au Minnesota, 20h.
Philadelphie à St. Louis, 20h.
Vancouver à Nashville, 20h.
Winnipeg au Colorado, 21h.
San Jose à Edmonton, 21h.
Arizona Vegas, 22h.
Vendredi 5 avril
Columbus à N.Y. Rangers, 19h.
Dallas à Chicago, 20h30.
Los Angeles à Anaheim, 22h.
Samedi 6 avril
Tampa Bay à Boston, 13h.
Vancouver à St. Louis, 16h.
New Jersey en Floride, 19h.
Columbus à Ottawa, 19h.
Buffalo à Detroit, 19h.
Toronto à Montréal, 19h.
Caroline à Philadelphie, 19h.
N.Y. Rangers à Pittsburgh, 19h.
N.Y. Islanders à Washington, 19h.
Minnesota à Dallas, 20h.
Chicago à Nashville, 20h.
Winnipeg en Arizona, 22h.
Edmonton à Calgary, 22h.
Colorado à San Jose, 22h30.
Vegas à Los Angeles, 22h30.

MIDGET AAA
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
FINALE
(4 DE 7)
Lac St-Louis c. Magog
Vendredi 29 mars
Lac St-Louis 3 Magog 4 (P)
Dimanche 31 mars
Lac St-Louis 3 Magog 6
Mercredi 3 avril
Magog 2 Lac St-Louis 1
(Magog mène la série 3-0)
Jeudi 4 avril
Magog à Lac St-Louis, 19h
Dimanche 7 avril
x- Lac St-Louis à Magog, 13h30
Mercredi 10 avril
x- Magog à Lac St-Louis, 19h

MLS
EST
 MJ V D N BP BC Pts
D.C. United 4 3 0 1 9 1 10
Columbus 5 3 1 1 6 4 10
Toronto 3 3 0 0 10 3 9
Philadelphie 5 2 2 1 7 6 7
Cincinnati 5 2 2 1 7 7 7
Montréal 4 2 2 0 7 11 6
Orlando 5 1 2 2 6 8 5
New York 4 1 2 1 5 4 4
Chicago 4 1 2 1 5 7 4
N.-Angleterre 5 1 3 1 5 9 4
New York City 4 0 1 3 4 8 3
Atlanta 4 0 2 2 2 6 2

OUEST
 MJ V D N BP BC Pts
Los Angeles FC 5 4 0 1 15 5 13
Seattle 4 3 0 1 10 3 10
Houston 4 3 0 1 10 5 10
Dallas 5 3 1 1 9 5 10
Los Angeles Galaxy 4 3 1 0 7 6 9
Kansas City 4 2 1 1 11 4 7
Minnesota 4 2 2 0 9 7 6
Salt Lake 5 1 3 1 5 12 4
Colorado 5 0 3 2 6 12 2
Vancouver 4 0 3 1 4 7 1
Portland 4 0 3 1 5 12 1
San Jose 4 0 4 0 2 14 0
Dimanche 31 mars
D.C. United 2 Orlando 1
Portland 1 Los Angeles Gal. 2
Vendredi 5 avril
LA Galaxy à Vancouver, 22h.
Samedi 6 avril
Montréal à New York City, 13h.
LA FC à D.C. United, 15h.
Chicago à Toronto, 15h.
Minnesota à New York, 19h.
Dallas à Philadelphie, 19h30.
Colorado à Orlando, 19h30.
N.-Angleterre à Columbus, 19h30.
Portland à San Jose, 20h.
Salt Lake à Seattle, 22h.

SOCCER

NBA
ASSOCIATION DE L’EST
SECTION ATLANTIQUE
 G P Moy. Diff.
x-Toronto 56 23 ,709 —
x-Philadelphie 49 29 ,628 61/2
x-Boston 47 32 ,595 9
Brooklyn 39 40 ,494 17
New York 15 63 ,192 401/2

SECTION SUD-EST
 G P Moy. Diff.
Orlando 39 40 ,494 —
Miami 38 40 ,487 1/2
Charlotte 36 42 ,462 21/2
Washington 32 47 ,405 7
Atlanta 29 50 ,367 10

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff.
x-Milwaukee 58 20 ,744 —
x-Indiana 47 32 ,595 111/2
Detroit 39 39 ,500 19
Chicago 22 57 ,278 361/2
Cleveland 19 59 ,244 39

ASSOCIATION DE L’OUEST
SECTION SUD-OUEST
 G P Moy. Diff.
x-Houston 50 28 ,641 —
x-San Antonio 45 33 ,577 5
La N.-Orléans 32 47 ,405 181/2
Memphis 31 46 ,403 181/2
Dallas 31 46 ,403 181/2

SECTION NORD-OUEST
 G P Moy. Diff.
x-Denver 51 26 ,662 —
x-Portland 49 28 ,636 2
x-Utah 47 30 ,610 4
x-Okl. City 45 33 ,577 61/2
Minnesota 34 43 ,442 17

SECTION PACIFIQUE
 G P Moy. Diff.
x-Golden State 53 24 ,688 —
x-L.A. Clippers 47 31 ,603 61/2
Sacramento 38 40 ,487 151/2
L.A. Lakers 35 43 ,449 181/2
Phoenix 18 60 ,231 351/2
Mardi 2 avril
L.A. Lakers 103 Okl. City 119
Atlanta 111 San Antonio 117
Houston 130 Sacramento 105
Denver 102 Golden State 116
Mercredi 3 avril
New York 100 Orlando 114
Chicago 115 Washington 114
Indiana 108 Detroit 89
Philadelphie 122 Atlanta 130
Boston 112 Miami 102
Toronto 115 Brooklyn 105
Charlotte 115 La N.-Orléans 109
Minnesota à Dallas, 20h30.
San Antonio à Denver, 21h.
Memphis à Portland, 22h.
Utah à Phoenix, 22h.
Houston à L.A. Clippers, 22h30.

LNAH
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
TOUR DE LA DEUXIÈME CHANCE 
(2 DE 3)
Jonquière c. Rivière-du-Loup
Dimanche 31 mars
Jonquière 3 Rivière-du-Loup 2
(Jonquière gagne 2-1)

DEMI-FINALES (4 DE 7)
St-Georges c. Sorel-Tracy
Vendredi 5 avril
St-Georges à Sorel-Tracy, 20h
Samedi 6 avril
Sorel-Tracy à St-Georges, 20h
Dimanche 7 avril
St-Georges à Sorel-Tracy, 19h

Jonquière c. Thetford
Vendredi 5 avril
Jonquière à Thetford, 20h30
Samedi 6 avril
Thetford à Jonquière, 19h30

LHJMQ
SÉRIES ÉLIMINATOIRES
HUITIÈMES DE FINALE (4 DE 7)
Shawinigan (8) c. Rouyn-Noranda (1)
Lundi 1er avril
Shawinigan 2 Rouyn-Noranda 8
(Rouyn-Noranda gagne la série 4-2)

Gatineau (7) c. Drummondville (2)
Vendredi 29 mars
Gatineau 1 Drummondville 6
(Drummondville gagne la série 4-1)

B.-Boisbriand (6) vs Sherbrooke (3)
Vendredi 29 mars
B.-Boisbriand 1 Sherbrooke 4
(Sherbrooke gagne la série 4-1)

Val-d’Or (5) vs Victoriaville (4)
Mardi 2 avril
Val-d’Or 3 Victoriaville 4 (P)
(Victoriaville gagne la série 4-3)

Québec (8) vs Halifax (1)
Mardi 2 avril
Québec 1 Halifax 3
(Halifax gagne la série 4-3)

Moncton (7) vs Baie-Comeau (2)
Mardi 2 avril
Moncton 3 Baie-Comeau 2
(Moncton gagne la série 4-3)

Chicoutimi (6) vs Rimouski (3)
Mercredi 27 mars
Rimouski 6 Chicoutimi 3
(Rimouski gagne la série 4-0)

Cap-Breton (5) vs Charlottetown (4)
Dimanche 31 mars
Charlottetown 3 Cap-Breton 4 (P)
(Cap-Breton gagne la série 4-2)

QUARTS DE FINALE (4 DE 7)
Victoriaville (4) c. Rouyn-Noranda (1)
Vendredi 5 avril
Victoriaville à Rouyn-Noranda, 19h30
Samedi 6 avril
Victoriaville à Rouyn-Noranda, 19h
Mardi 9 avril
Rouyn-Noranda à Victoriaville, 19h
Jeudi 11 avril
Rouyn-Noranda à Victoriaville, 19h 

Sherbrooke (3) c. Drummondville (2)
Vendredi 5 avril
Sherbrooke à Drummondville, 19h30
Samedi 6 avril
Sherbrooke à Drummondville, 16h
Lundi 8 avril
Drummondville à Sherbrooke, 19h
Mercredi 10 avril
Drummondville à Sherbroooke, 19h

Moncton (7) c. Halifax (1)
Vendredi 5 avril
Moncton à Halifax, 18h
Samedi 6 avril
Moncton à Halifax, 18h
Mardi 9 avril
Halifax à Moncton, 18h
Mercredi 10 avril
Halifax à Moncton, 18h

Cap-Breton (5) c. Rimouski (3)
Vendredi 5 avril
Cap-Breton à Rimouski, 19h30
Dimanche 7 avril
Cap-Breton à Rimouski, 15h
Mardi 9 avril
Rimouski au Cap-Breton, 18h
Jeudi 11 avril
Rimouski au Cap-Breton, 18h

LIGUE AMÉRICAINE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Tampa Bay 5 2 ,714 — — 5-2 P-1 5-2 0-0
Baltimore 4 2 ,667 1/2 — 4-2 P-1 0-0 4-2
Toronto 3 4 ,429 2 11/2 3-4 G-1 3-4 0-0
New York 2 4 ,333 21/2 2 2-4 P-2 2-4 0-0
Boston 1 5 ,167 31/2 3 1-5 P-4 0-0 1-5

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Minnesota 4 1 ,800 — — 4-1 G-3 2-1 2-0
Detroit 4 3 ,571 1 1/2 4-3 G-2 0-0 4-3
Chicago 2 3 ,400 2 11/2 2-3 G-1 0-0 2-3
Cleveland 2 3 ,400 2 11/2 2-3 P-1 1-1 1-2
Kansas City 2 3 ,400 2 11/2 2-3 P-3 2-3 0-0

SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Seattle 7 1 ,875 — — 7-1 G-4 5-1 2-0
Texas 4 2 ,667 2 — 4-2 G-2 4-2 0-0
Oakland 5 3 ,625 2 — 5-3 G-4 5-3 0-0
Houston 2 5 ,286 41/2 21/2 2-5 P-2 0-0 2-5
Los Angeles 1 5 ,167 5 3 1-5 P-4 0-0 1-5

BASEBALL MAJEUR

Mardi 2 avril
Detroit 3 N.Y. Yankees 1
Baltimore 2 Toronto 1
Houston 4 Texas 6
Minnesota 5 Kansas City 4 (10)
Boston 0 Oakland 1
L.A. Angels 1 Seattle 2
Interligue
Colorado 0 Tampa Bay 4
Mercredi 3 avril
Chi. White Sox 8 Cleveland 3
Minnesota 7 Kansas City 6
Detroit 2 N.Y. Yankees 1

Baltimore 3 Toronto 5
Houston 0 Texas 4
Boston à Oakland, 22h07.
Interligue
Colorado 1 Tampa Bay 0 (11)
Jeudi 4 avril
Kansas City à Detroit, 13h10.
Seattle à Chi. White Sox, 14h10.
N.Y. Yankees à Baltimore, 15h05.
Boston à Oakland, 15h37.
Toronto à Cleveland, 18h10.
Texas à L.A. Angels, 22h07.

LIGUE NATIONALE
SECTION EST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
New York 5 1 ,833 — — 5-1 G-3 0-0 5-1
Philadelphie 4 1 ,800 1/2 — 4-1 P-1 3-0 1-1
Washington 2 3 ,400 21/2 1 2-3 G-1 2-3 0-0
Atlanta 1 3 ,250 3 11/2 1-3 G-1 1-0 0-3
Miami 2 5 ,286 31/2 2 2-5 P-3 2-5 0-0

SECTION CENTRALE
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Milwaukee 6 1 ,857 — — 6-1 G-5 3-1 3-0
St. Louis 3 3 ,500 21/2 1/2 3-3 G-2 0-0 3-3
Chicago 1 3 ,250 31/2 11/2 1-3 P-3 0-0 1-3
Pittsburgh 1 3 ,250 31/2 11/2 1-3 P-2 0-2 1-1
Cincinnati 1 4 ,200 4 2 1-4 P-4 1-4 0-0

SECTION OUEST
 G P Moy. Diff. QAS Diff. 10 Dern. Série Dom. Ext.
Los Angeles 4 2 ,667 — — 4-2 G-1 4-2 0-0
San Diego 4 3 ,571 1/2 — 4-3 G-1 4-3 0-0
Arizona 3 4 ,429 11/2 1 3-4 P-1 0-0 3-4
Colorado 3 4 ,429 11/2 1 3-4 G-1 0-0 3-4
San Fran. 2 4 ,333 2 11/2 2-4 P-1 0-0 2-4

Lundi 1er avril
St. Louis 6 Pittsburgh 5 (11)
Milwaukee 4 Cincinnati 3
Chi. Cubs 0 Atlanta 8
N.Y. Mets 7 Miami 3
San Francisco 4 L.A. Dodgers 2
Arizona 10 San Diego 3
Mardi 2 avril
Milwaukee 4 Cincinnati 3
Philadelphie 8 Washington 2
N.Y. Mets 6 Miami 5
San Francisco 5 L.A. Dodgers 6
Arizona 8 San Diego 5

Mercredi 3 avril
Milwaukee 1 Cincinnati 0
Philadelphie 8 Washington 9
Arizona 1 San Diego 4
N.Y. Mets 6 Miami 4
St. Louis 5 Pittsburgh 4 (10)
Chi. Cubs à Atlanta, 19h20.
San Francisco à Dodgers, 22h10.
Jeudi 4 avril
Washington à N.Y. Mets, 13h10.
San Diego à St. Louis, 16h15.
Cincinnati à Pittsburgh, 19h05.
Chi. Cubs à Atlanta, 19h20.

HOCKEY

HOCKEY
MARQUEURS
NOTE:en date du 3 avril.
 MJ B A Pts
Lavoie, Halifax 7 7 6 13
Abbandonato, R.-N. 6 2 11 13
Balmas, C.-B. 6 5 6 11
McKenna, Moncton 7 4 7 11
Cyr, Moncton 7 4 6 10
Dobson, R.-N. 6 2 8 10
Veleno, Drummondville 5 5 4 9
Poulin, Sherbrooke 5 5 4 9
Lafrance, Victoriaville 7 4 5 9
Teasdale, R.-N. 6 4 5 9
Hardie, Charlottetown 6 3 6 9
Cormier, Victoriaville 7 2 7 9
Poulin, Victoriaville 7 5 3 8
Robert, Sherbrooke 5 3 5 8
Tessier, Val-d’Or 7 3 5 8
Lafrenière, Rimouski 4 3 5 8
Huntington, Rimouski 4 4 3 7
Alexandrov, Charlottetown 6 4 3 7
Khovanov, Moncton 7 3 4 7
Bibeau, R.-N. 6 3 4 7
Laferrière, C.-B. 6 2 5 7
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EN BREF

La Presse canadienne

MONTRÉAL — Le pilote recrue 
George Russell a signé le meil-
leur temps de la deuxième journée 
d’essais sur le circuit de Sakhir, 
mercredi, tandis que le Québé-
cois Lance Stroll s’est adjugé le 
huitième rang.

Russell, qui pilote pour Williams, 
a effectué un impressionnant total 
de 101 tours et signé un chrono 
d’une minute et 29,029 secondes. 
Le coéquipier de Stroll  chez 
Racing Point, Sergio Perez, a pris 
la deuxième place à seulement 
0,066 seconde.

Le pilote Ferrari Sebastian Vet-
tel a suivi en troisième position à 
0,289 seconde de Russell. Le top-
5 a été complété dans l’ordre par 
le pilote McLaren Carlos Sainz et 
celui de Toro Rosso Daniil Kvyat.

Le fils du septuple champion du 
monde de F1 Michael Schuma-
cher, Mick, a abouti au sixième 
échelon à bord du bolide de 
l’équipe sœur de Ferrari, Alfa 
Romeo. Il s’agissait de sa deu-
xième journée d’essais en carrière 
en F1, lui qui pilote à temps plein 
en F2 avec l’écurie Prema.

Stroll, de Mont-Tremblant, a 
complété 34 tours et s’est retrou-
vé huitième à 1,019 seconde du 
meneur britannique. Le pilote 
âgé de 20 ans s’était contenté du 
14e rang du Grand Prix du Bahreïn 

dimanche, après avoir récolté ses 
premiers points avec sa nouvelle 
équipe en finissant neuvième au 
Grand Prix d’Australie.

« Nous avons poursuivi notre 
programme aéro dynamique 
aujourd’hui avec Lance (en mati-
née), avant de nous concentrer 
sur la performance et le rende-
ment des pneus, a expliqué l’in-
génieur en chef de Racing Point 
Tom McCullough. Les conditions 
de piste ont été bien meilleures 
aujourd’hui — il n’y avait pas de 
sable ni de pluie, comme ç’a été 
le cas mardi. »

Le pilote britannique d’origine 
thaïlandaise, Alexander Albon, a 
été le plus occupé mercredi après 
avoir effectué 136 tours au volant 

de sa Toro Rosso.
Pour sa part, Nicholas Latifi, de 

Toronto, a réalisé 100 tours pour 
le compte de Williams, tandis 
que Fernando Alonso a effectué 
un retour au volant d’une voiture 
McLaren et il a complété 69 tours.

« À l’origine, je devais piloter 
la voiture lors des essais hiver-
naux à Barcelone. C’était donc 
ma première expérience avec 
l’équipe (Williams) en piste. 
J’étais donc très excité d’avoir 
enfin cette opportunité, a expli-
qué Latifi. Quand j’ai enfin pu 
commencer à pousser, j’ai senti 
que j’avais le bon rythme. Pour 
moi, tout s’est bien passé et j’ai 
été très heureux de vivre ma pre-
mière expérience avec la FW42. » 

    Ces tests ont été effectués pour 
le compte du manufacturier de 
pneus Pirelli, afin de développer 
ses produits en prévision des pro-
chaines saisons.

« Ces tests sont utiles, car ils 
nous ont permis de mieux com-
prendre l’effet des nouvelles 
pièces introduites lors des deux 
dernières courses, et nous allons 
exploiter ces renseignements au 
maximum en Chine », a ajouté 
McCullough.

Le cirque de la F1 se dirige-
ra d’ailleurs vers Shanghai, où 
sera présenté le Grand Prix de 
Formule 1 de Chine le 14 avril. 
Les prochains essais  auront 
lieu en mai, après le Grand Prix 
d’Espagne.

DEUXIÈME JOURNÉE D’ESSAIS AU BAHREÏN

Stroll obtient le 8e temps

14e au Grand Prix du Bahreïn dimanche, le pilote québécois Lance Stroll (18), sur Racing Point, a signé le huitième meilleur 
temps lors de la deuxième journée d’essais libres, mercredi sur le circuit de Sakhir. — PHOTO THE ASSOCIATED PRESS, HASSAN AMMAR

JÉRÔME GAUDREAU
jerome.gaudreau@latribune.qc.ca

SHERBROOKE — L’organisation 
Hockey Sherbrooke tient à obtenir 
l’opinion de ses membres et pro-
cède jeudi à un envoi massif d’un 
sondage aux quelque 4000 pa-
rents de jeunes joueurs.

Dans le but d’améliorer son sys-
tème et de faciliter la vie des ath-
lètes et de leur famille, Hockey 
Sherbrooke espère entendre les 
parents sur leur vision de l’avenir 
du hockey mineur à Sherbrooke.  
    « Ce n’est pas la première fois que 
nous demandons l’avis des parents, 
mais ça fait assez assez longtemps 
pour nous inciter à le refaire, confie 
le directeur général de Hockey 
Sherbrooke, Stéphane Dion. Ce 
sondage touche autant les hoc-
keyeurs de l’initiation, de la catégo-
rie féminine, de la classe élite que 
ceux du récréatif ou du scolaire. 
Nous voulons entre autres savoir 
s’ils préfèrent que leur enfant 
pratique une fois ou deux par 
semaine. Nous voulons aussi entre 
autres vérifier s’ils estiment faire 
de trop longs voyages pour voir 
leur enfant disputer une partie. » 
    La question des paiements, des 
mesures administratives et de 
l’organisation en général sera aus-
si abordée dans ce courriel. Les 
parents auront jusqu’au 19 avril 
pour répondre au sondage. 

Hockey 
Sherbrooke 
sonde ses 
membres

ESPOO, Finlande — Les vedettes 
du hockey féminin jurent d’utili-
ser leur voix forte pour façonner 
l’avenir de leur ligue en Amérique 
du Nord, dès que le Championnat 
mondial, présenté en Finlande, 
sera chose du passé. 
    La Ligue canadienne de hockey 
féminin (LCHF), qui comptait six 
clubs, a abruptement annoncé 
dimanche — à cinq jours des Mon-
diaux — qu’elle fermerait boutique 
après 12 ans. La Ligue nationale 
de hockey féminin (LNHF, son 
équivalent américain) a par la suite 
annoncé une expansion au Canada 
afin d’ajouter deux équipes aux 
cinq existantes. 
    Ces développements n’ont 
pas seulement un impact sur les 
40 joueuses de la LCHF et de la 
LNHF présentes à Espoo, mais 
aussi sur leurs compatriotes qui 
se chercheront une place une 
fois leur carrière universitaire 

terminée. 
    Huit des 23 joueuses du Canada, 
six des États-Unis, ainsi que deux 
de la Finlande et du Japon ont 
joué dans la LCHF cette saison. 
    La capitaine du Canada, la Qué-
bécoise Marie-Philip Poulin, a 
déclaré que les grandes vedettes 
de tous les pays doivent faire front 
commun quand le tournoi prendra 
fin, le 13 avril. 
    « Quand le temps viendra, nous 
allons nous serrer les coudes, a 
dit celle qui a gagné trois titres 
de joueuses par excellence de 
la LCHF avec les Canadiennes 
de Montréal. C’est certain que 
pendant les deux prochaines 
semaines, nous aurons la tête 
au Mondial. Ce sera important 
pour nous — les Canadiennes, les 
Américaines, les Finlandaises, les 
Suédoises, tout le monde — d’être 
solidaires au cours des prochains 
mois. » LA PRESSE CANADIENNE

HOCKEY FÉMININ

Les vedettes prêtes à se battre

LETHBRIDGE, Alberta — Le Japo-
nais Yuta Matsumura a chassé le 
Canadien Kevin Koe du premier 
rang du classement du Champion-
nat du monde de curling en lui infli-
geant un cinglant revers de 9-3. 
    Matsumura a notamment marqué 
cinq points au troisième bout et les 
deux équipes ont mis un terme à 
leur duel après les six bouts régle-
mentaires. 
    Le Japon a porté sa fiche à 7-1 
avec cette victoire. Le Canada est 
passé à 6-1. 
    Le Suisse Peter De Cruz et le Sué-
dois Niklas Edin ont tous deux une 
fiche de 6-1. Les deux équipes n’ont 
pas disputé la manche de mercredi 
matin. Koe affrontera Edin en soi-
rée. 
    Le tournoi à la ronde se poursuit 
jusqu’à vendredi soir.  
LA PRESSE CANADIENNE

Le Japon écrase 
le Canada au 
Mondial de curling

PARIS — Le légendaire joueur de 
soccer Pelé serait hospitalisé à Paris 
pour y subir des examens médicaux, 
après avoir ressenti un malaise à la 
suite d’une rencontre avec le joueur 
étoile Kylian Mbappé dans la capi-
tale française. 
    Selon le réseau brésilien Globo, 
Pelé avait un rhume et prenait des 
médicaments dans sa chambre 
d’hôtel. À son réveil, il ressentait 
toujours un malaise et a donc été 
transporté à l’hôpital mercredi. 
    Pelé, qui est âgé de 78 ans, et 
Mbappé, qui a fait l’objet d’éloges 
pour son jeu semblable à celui du 
Brésilien lors de la conquête de la 
Coupe du monde de la France l’été 
dernier, se sont rencontrés lors d’un 
événement promotionnel. 
    Selon Globo, la fièvre de Pelé 
s’est estompée, et il devait obtenir 
son congé. Le réseau a précisé que 
l’agenda de Pelé n’a pas été modifié. 
THE ASSOCIATED PRESS

Pelé serait 
hospitalisé à Paris

CALGARY — La Québécoise Jenni-
fer Abel espère de nouveau frapper 
un grand coup aux Championnats 
du monde aquatiques de la FINA, 
cet été. En attendant, elle poursuit 
sa préparation pour ce qui pourrait 
bien être une marque internationale 
ce week-end, à Calgary, où sera 
disputée la Coupe Canada de plon-
geon. 
    La Lavalloise est à égalité avec  
Alexandre Despatie et le nageur 
Ryan Cochrane pour le plus de mé-
dailles (huit) par un Canadien dans 
l’histoire de ces championnats. Elle 
espère passer seule en tête dans 
quelques mois, en Corée du Sud. 
     La Coupe Canada, à laquelle 
participeront 132 plongeurs de 
20 pays, offre à Abel une autre 
occasion de se dépasser avant des 
compétitions de plus grande impor-
tance. LA PRESSE CANADIENNE

Jennifer Abel 
amorce une 
période chargée
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C’est avec enthousiasme que les instigateurs du nouveau Club cycliste Memphémagog ont lancé leurs activités. Hugues 
Emond (président) Daniel Bouchard (entraîneur), Robin Pichette (administrateur), Michaël Chouinard (administrateur), 
Karine Vachon (administratrice), Yanick Proulx (secrétaire) Frédéric Côté (trésorier) et Anne Pomerleau (vice-prési-
dente) ont même déjà dépassé leurs objectifs d’inscription avant même la première sortie de groupe. — PHOTO SPECTRE 

MÉDIA, MICHELLE BOULAY

JEAN-GUY RANCOURT
jrancour@latribune.qc.ca

MAGOG — Le dernier-né des clubs 
sportifs dans la région Magog-
Orford en est un sur deux roues. 
Le Club cycliste Memphrémagog 
vient effectivement de s’ajouter 
au paysage sportif de la région. 
Le nouveau club de vélo sur route 
s’est donné une double mission 
pour ses premiers coups de pé-
dales en touchant les volets ré-
créatif et compétitif.

La vocation récréative du club 
rejoindra les adultes et visera 
notamment les orphelins du vélo. 
«  Il y a beaucoup d’adeptes du 
vélo qui roulent en solitaires. S’ils 
joignent nos rangs, ils ne voudront 
plus partir. On veut les réunir et les 
accompagner. Il y aura des sorties 
toutes les semaines. Et contraire-
ment à ce qui se produit habituel-
lement quand on roule en groupe, 
au Club cycliste Memphrémagog 
nous partirons et reviendrons tous 
ensemble. Pas question que les 

plus costauds en avant s’échappent 
et laissent les moins rapides loin 
derrière. Ce sera une véritable sor-
tie en groupe avec tout l’encadre-
ment que ça prend pour la sécurité 
de tous et le plaisir qui viendra 
avec », a déclaré le président du 
club, Hugues Emond.

Ce dernier lance aussi une invita-
tion particulière aux femmes. « Les 
dames se font souvent tirer l’oreille 
pour adhérer à un club. Je ne me 
trompe pas en disant qu’elles trou-
veront leur place avec nous. Elles 
pourront participer à des cliniques 
et on leur réserve deux sorties heb-
domadaires entre femmes «, fait 
valoir Emond.

VOLET COMPÉTITIF
Ce sont les jeunes de 7 à 17 ans 

qui auront droit au volet com-
pétitif avec un entraîneur certi-
fié niveau 3 en Daniel Bouchard 
qui s’assurera de leur développe-
ment. « Il n’y avait plus rien de 
structuré pour les jeunes qui vou-
laient faire de la compétition sur 
route en région. On comble donc 
un vide. Ils auront droit à trois 

entraînements par semaine et la 
possibilité évidemment de par-
ticiper à des compétitions. Avec 
un entraîneur comme Daniel 
Bouchard, les jeunes seront entre 
bonnes mains », mentionne le 
président.

Le club cycliste avait des objec-
tifs modestes pour le nombre de 
membres qu’il espérait accueil-
lir pour cette première année 
d’existence. La bonne nouvelle, 
c’est qu’ils sont déjà dépassés. 
« On espérait environ 35 inscrip-
tions, dont une dizaine de jeunes 
de 7 à 17 ans. On approche déjà 
50 membres, dont une douzaine 
de jeunes. C’est encourageant pour 
ceux qui ont eu l’idée de lancer ce 
club et pour les adeptes du vélo 
sur route qui viennent de déni-
cher un club qui prendra bien soin 
d’eux », soutient Hugues Emond.

Les activités du Club cycliste 
Memphrémagog débuteront dès 
le 1er mai. Entretemps, on peut 
consulter le site www.ccmemphre-
magog.club pour tous les détails, 
notamment sur les coûts et la 
façon d’adhérer au club.

MAGOG-ORFORD

Les cyclistes ont 
maintenant leur club

La Presse canadienne

TORONTO — Charlie Montoyo 
n’est pas prêt à appuyer sur le 
bouton de panique au sujet de son 
attaque, malgré le pénible début 
de saison que connaissent les frap-
peurs des Blue Jays.

Avant le match de mercredi, face 
aux Orioles de Baltimore, les 
Torontois n’avaient réussi qu’un 
coup sûr et soutiré qu’un but sur 
balles lors de leur premier tour au 
bâton des six premières rencontres 
de la saison.

« Les joueurs ont des léthargies, 
mais tout le monde la vit en même 
temps en ce début de saison, a 
déclaré Montoyo. Ils vont s’en sor-
tir. Je sais que c’est la chose à dire, 
mais c’est le cas.

«  Ils sont meilleurs que ne le 
dit leur moyenne présentement. 
Quand ça va débloquer? Je ne le 
sais pas, mais je sais que ça va arri-
ver. Personne ne va frapper ,100. 
Nous sommes meilleurs que cela. 
Nous le savons. »

Pour les six premiers matchs de 
2019, les Jays ont une famélique 
moyenne au bâton de ,182 et une 
moyenne de présence sur les sen-
tiers de ,251.

Et ce n’est pas comme s’i ls 
avaient affronté des candidats au 

Cy-Young jusqu’ici.
Jordan Zimmermann a compilé 

une moyenne de points mérités 
de 4,52 en 2018 et de 6,08 l’année 
précédente. L’artilleur des Tigers 
de Detroit a lancé six manches 
parfaites dans le premier match 
de la campagne. Puis, David Hess, 
des Orioles, détenteur d’une fiche 
de 3-10 et d’une m.p.m. de 4,88 en 
2018, a été retiré du match de lundi 
en septième manche, son match 
sans coup sûr toujours intact.

Pour Montoyo, la défense des 
Tigers et des orioles a rendu la vie 
difficile à ses frappeurs.

« Tous les droitiers ont fait face à 
des défensives spéciales, alors ce 
n’est pas bon signe. On doit s’ajus-
ter et tenter de frapper au champ 
opposé. »

Montoyo a indiqué que des 
efforts ont déjà été faits en ce sens. 
Il a discuté avec les membres de 
son personnel afin que les ajuste-
ments nécessaires soient apportés 
lors des entraînements au bâton.

Le gérant recrue a ajouté que les 
ennuis au marbre semblent avoir 
un effet domino au sein de son 
jeune rôle offensif.

« On dirait que tout le monde 
tombe dans le même panneau. 
Je n’ai jamais vu ça auparavant, 
une séquence d’un coup sûr en 
quelque 50 présences. Mais ça va 
changer. »

HORRIBLE DÉBUT DE SAISON EN EN ATTAQUE

Montoyo ne 
s’inquiète pas  
pour ses Blue Jays

Le début de saison des Blue Jays de Toronto au marbre est catastrophique, 
mais le gérant Charlie Montoyo assure que ses frappeurs retrouveront bientôt 
de meilleurs élans. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, NATHAN DENETTE
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MONTRÉAL — À mi-chemin de 
ce qui devait être son chemin de 
croix, le Canadien est encore bien 
loin du mont du Calvaire.

La formation montréalaise a plutôt 
gagné les deux premiers matchs de 
sa série de quatre contre certaines 
des meilleures formations du cir-
cuit, battant les Jets de Winni-
peg 3-1 et le Lightning de Tampa 
Bay 4-2. Il ne reste plus au Trico-
lore que des duels contre les Capi-
tals, jeudi à Washington, et les 
Maple Leafs de Toronto, samedi 
au Centre Bell, avant de savoir s’il 
sera en mesure de participer aux 
séries éliminatoires.

Le Canadien (43-29-8) affiche 
94  points au compteur, un de 
moins que les Hurricanes de la 
Caroline et le même nombre que 
les Blue Jackets de Columbus. Ces 
deux équipes détiennent les deux 
laissez-passer supplémentaires 
donnant accès aux séries dans 
l’Association de l’Est. Les Blue Jac-
kets ont l’avantage sur le Canadien 
puisqu’ils ont trois victoires de plus 
en temps réglementaire ou en pro-
longation — 44 contre 41.

La marge d’erreur demeure 
mince pour le Canadien, mais elle 
l’est depuis un bon moment déjà.

« Nous nous préparons pour le 
prochain match à Washington, a 
dit l’attaquant Max Domi après la 
victoire contre le Lightning. C’est 
un autre match très important 
pour notre groupe. Nous avons tra-
vaillé très fort toute la saison pour 
nous retrouver dans cette position.

« (Les Capitals) ont une excel-
lente équipe. C’est une machine 
offensive et ils ont beaucoup d’ex-
périence. Nous devons garder la 
même mentalité », a-t-il ajouté.

Face au Lightning,  tous les 
joueurs ont été impliqués. L’entraî-
neur Claude Julien a pu déployer 
sans trop être inquiet tous ses 
éléments jusqu’à tard en troi-
sième période. La recette de la 
victoire contre les Jets a été réuti-
lisée et encore mieux appliquée. 
Le Canadien devra continuer sur 

cette lancée pour les deux derniers 
matchs s’il souhaite s’offrir une 
chance de se tailler une place en 
éliminatoires.

« Nous n’avons pas le choix, a 
admis Phillip Danault. Nous avons 
fait le copier-coller de Winnipeg 
ici (mardi) et nous allons refaire le 
copier-coller à Washington. »

Le Canadien n’a donc toujours 
pas baissé les bras et continue de 
surprendre dans le dernier droit 
face aux meilleures équipes de la 
LNH.

Autre signe de la résilience du 
Tricolore, il a fait face à deux défi-
cits d’un but contre le Lightning et 
le gardien Eddie Pasquale — une 
recrue de 28 ans — a aussi frustré 
l’offensive montréalaise à maintes 
reprises avant de finalement céder.

« Je l’ai dit en début de saison, je 
croyais que nous avions un bon 
groupe. Plus nous avançons, plus 
nous voyons ce groupe-là gran-
dir et s’améliorer, a dit Julien. Une 
chose est sûre, il y a beaucoup de 
caractère dans le vestiaire. Nous 

nous sommes donné une chance 
et nous nous croisons les doigts 
pour bien finir la saison et la pro-
longer. Je crois que les partisans le 
méritent, et les joueurs aussi. »

Dans son entrevue sur la pati-
noire avec l’analyste du Réseau des 
sports Marc Denis après avoir été 
nommé première étoile du match 
contre le Lightning, Artturi Lehko-
nen s’est laissé emporté, affirmant 
que le Canadien allait gagner ses 
deux derniers matchs et participer 
aux séries.

De retour dans le vestiaire, 
Lehkonen a été plus prudent.

« Je ne savais pas quoi dire, a-t-
il affirmé au sujet sa prédiction. 
Nous avons encore deux matchs à 
jouer. Nous allons nous concentrer 
sur notre part du travail et voir ce 
qui va arriver. »

Pour ce qui est des Capitals (47-
25-8), le match de jeudi aura aussi 
un enjeu pour les champions en 
titre de la coupe Stanley. Une vic-
toire contre le Canadien leur per-
mettrait de remporter le titre de la 
section Métropolitaine pour une 
quatrième saison d’affilée. Une 
défaite en temps réglementaire 
des Islanders de New York face aux 
Panthers de la Floride confirmerait 
aussi le titre des Capitals.

« Il y a des équipes qui essaient 
de jouer les trouble-fête. De notre 
côté, nous avons l’occasion de 
jouer pour une place en séries, a 
rappelé Julien. C’est une période 
de l’année très spéciale. Je veux 
que les joueurs retirent du plaisir 
de cette expérience. Et je crois que 
c’est le cas. »

Ce sera encore plus vrai si le 
Canadien parvient à se faufiler 
jusque-là.

MALGRÉ UN CALENDRIER DIFFICILE

Le CH reste dans la course

Le Canadien tentera d’appliquer à Washington la recette qui lui a permis de vaincre les Jets de Winnipeg et le Lightning 
de Tampa Bay au cours des deux derniers matchs. — PHOTO LA PRESSE CANADIENNE, RYAN REMIORZ

La Presse canadienne

OTTAWA — Les Sénateurs d’Ot-
tawa ont offert un contrat type 
pour une recrue de trois saisons 
à l’attaquant Jonathan Gruden.

Le contrat du patineur de 18 ans 
entrera en vigueur à compter de la 
prochaine campagne.

Gruden vient de terminer sa pre-
mière saison avec les Redhawks de 
l’Université de Miami (Ohio) dans 
la NCAA. Il a terminé au premier 
rang des recrues de l’équipe avec 
15 points, dont trois buts.

Jonathan 
Gruden signe un 
contrat de trois 
saisons avec les 
Sénateurs

The Associated Press

SUNRISE, Floride — Roberto Luon-
go a gagné 227 matchs dans la ving-
taine. Il a ensuite signé 262 victoires 
dans la trentaine. Voilà maintenant 
qu’il entame la quarantaine.

Le vétéran gardien montréalais — 
l’aîné à sa position dans la Ligue 
nationale de hockey et le troisième 
joueur le plus âgé à avoir joué des 
matchs dans la LNH cette saison — 
célèbre son 40e anniversaire jeudi.

En principe, il sera envoyé dans 
la mêlée lors du dernier match des 
Panthers de la Floride, samedi soir. 

Ensuite, ce sera le temps de passer 
à son rite printanier : déterminer s’il 
veut poursuivre sa carrière.

« Je ne veux pas vraiment prendre 
de décisions pendant la saison », a 
déclaré Luongo, qui deviendrait le 
20e gardien à jouer un match dans 
la LNH dans la quarantaine.

« De toute évidence, il y a beau-
coup d’émotions qui entrent en 
ligne de compte, et vous voulez être 
certain de prendre la bonne décision 
pour toutes les parties impliquées. 
J’aime encore pratiquer ce sport, et 
nous verrons où ça nous mènera. »

Luongo a trois années à écouler 
à son contrat et il n’a encore don-
né aucune indication que la soirée 

de samedi sera celle où il fera ses 
adieux. Il a été le meneur chez les 
gardiens des Panthers aux chapitres 
des départs et des minutes jouées 
cette saison. Pourtant, il s’est blessé 
à un genou lors du match d’ouver-
ture et raté un mois d’action, et s’est 
de nouveau retrouvé au rancart 
quelques semaines plus tard après 
avoir aggravé sa blessure.

Encore une fois, les Panthers ont 
raté les séries. L’équipe n’a pas gagné 
un seul match éliminatoire depuis 
1996. Toutefois, dans le vestiaire, la 
voix de Luongo continue de porter 
plus que n’importe quelle autre.

Luongo demeure l’un des favoris 
de la foule, le véritable visage de la 

concession. Il vient au troisième 
rang dans l’histoire de la LNH pour 
le nombre de victoires, deuxième 
pour le nombre d’arrêts, et il a gagné 
plus de parties avec les Panthers 
que n’importe quel duo de gardiens 
ayant porté l’uniforme de l’équipe, 
ensemble.

Roberto Luongo ne s’est  
pas arrêté sur son avenir

Roberto Luongo — PHOTO THE ASSOCIATED 

PRESS, MARY SCHWALM
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CHRONIQUE

L
es langues sales diront 
que le Phœnix affron-
tera en deuxième ronde 
une équipe qui se trouve 
dans une ligue à part. 

Pendant ce temps, j’ose prétendre 
que les Sherbrookois pourraient 
surprendre, seulement, mais seule-
ment si...

Bon, il est vrai que la formation de 
Drummondville est arrivée à matu-
rité. Elle compte tout de même sept 
choix de première ronde et trois 
deuxième ronde lors du repêchage 
d’entrée de la LHJMQ. Parmi ce lot, 
on ne compte même pas Pierre-
Olivier Joseph et Nicolas Beau-
din, repêchés en 5e ronde et en 
3e ronde, mais en première ronde 
dans la LNH. Tous des joueurs 
ayant atteint leur plein potentiel 
dans le hockey junior, ou presque.

La preuve, six d’entre eux ont 
déjà été repêchés dans la LNH, 
dont un, Maxime Comtois, qui a 
déjà obtenu sept points en seule-
ment 10 matchs avec les Ducks 

d’Anaheim plus tôt cette saison. 
Le nombre de joueurs repêchés 

dans la LNH chez le Phoenix : zéro. 
Ils sont encore jeunes, les Sher-

brookois. Ce qui explique entre 
autres les 30 points et les 16 vic-
toires d’écart entre eux et leurs 
rivaux de l’autoroute 55. 

Ces mêmes langues sales diront 
qu’une équipe ayant marqué 
338 buts et accordé seulement 
173 buts ne peut pas s’incliner dans 
une série 4 de 7 contre un club 
ayant un dossier de 249 pour et 
247 buts contre. 

Mais... il y a toujours un mais.
Si Samuel Poulin joue à la hau-

teur de son talent, le Phœnix pour-
rait surprendre. Appuyé par un 
Félix Robert combatif, un Alex-Oli-
vier Voyer monté dans le moule fait 
pour les séries, un Benjamin Tardif 
hargneux, un Bobby Dow expé-
rimenté et de jeunes joueurs en 
émergence, comme Bailey Peach, 
Taro Jentzsch, Patrick Guay et cie. 

Si la défensive, garnie de plusieurs 
joueurs de deuxième année seule-
ment, joue à son meilleur, la troupe 
de Stéphane Julien pourrait voler 
quelques matchs aux Voltigeurs.

Si Dakota Lund-Cornish nous 
livre son meilleur hockey, et ce, 
d’une façon constante, les Oiseaux 
pourraient freiner l’attaque dange-
reuse des Voltigeurs. 

Si Olivier Rodrigue, le portier 

des Voltigeurs, n’a pas retrouvé sa 
pleine forme après avoir soigné 
une blessure qui tardait à guérir, la 
défensive drummondvilloise pour-
rait être moins étanche. 

Le mot d’ordre du Phœnix sera 
bien simple : la discipline.

Car si le Phœnix se retrouve plus 
souvent qu’à son tour au banc de 

punitions, cette série pourrait s’avé-
rer la plus courte de cette fameuse 
valse printanière dans la LHJMQ. 
Et si l’inverse se produit, c’est là que 
la série pourrait basculer en faveur 
du Phoenix.

Sait-on jamais : combien 
d’équipes a-t-on vues s’asseoir sur 
leurs lauriers en première ronde, 

se faisant ainsi surprendre par les 
sous-estimés?

Parlez-en au Drakkar de Baie-
Comeau, qui semble vivre un 
cauchemar présentement après 
avoir tout donné ses choix pour 
finalement être éliminé en pre-
mière ronde par les Wildcats de 
Moncton. Ou encore aux Huskies 
de Rouyn-Noranda, qui ont vu 
l’une des pires équipes du circuit 
leur voler deux matchs lors du pre-
mier tour. 

Le hockey, rappelons-le, ne se 
joue pas sur papier. Tout se passe 
sur la glace, comme le dit le cliché. 

Il y a tellement d’impondérables. 
Comme les blessures, ce que 
l’on ne souhaite à personne, fort 
évidemment. 

Est-ce que les Voltigeurs de 
Drummondville sont bâtis pour 
jouer encore au hockey jusqu’à la 
fin du mois de mai? Certainement. 
Il suffit de regarder l’alignement 
pour comprendre qu’ils pourraient 
non seulement soulever la Coupe 
du Président, mais aussi la Coupe 
Memorial, dont le tournoi accueil-
lera assurément deux équipes 
de la LHJMQ dont les hôtes, les 
Mooseheads de Halifax.

Vous connaissez certainement 
l’expression. On dit souvent qu’avec 
des « si », on va à Paris. 

Mais si cette fois, il y avait trop de 
« si »?

Et si le Phoenix...

ALEXIS BÉLANGER-CHAMPAGNE
La Presse canadienne

MONTRÉAL — Paul Byron soutient 
qu’il ne changerait rien à son alter-
cation contre MacKenzie Weegar, 
sauf que si tout était à refaire, il blo-
querait le bras gauche du défenseur 
des Panthers de la Floride et non 
le droit.

Une semaine après s’être fait pas-
ser le K.-O. grâce à un uppercut du 
gauche de la part de Weegar, Byron 
était de retour au jeu, mardi, et il a 
aidé le Canadien à vaincre le Light-
ning de Tampa Bay 4-2.

Plusieurs ont craint le pire quand 
Byron s’est effondré sur la glace 
du Centre Bell le 26 mars dernier 
après avoir encaissé le coup de 
poing de Weegar. Byron avait eu 
besoin d’aide pour quitter la pati-
noire, étant incapable de se tenir 
lui-même sur ses deux jambes.

Byron a finalement raté deux 
matchs. Il a dû se soumettre au pro-
tocole de commotions cérébrales.

« J’ai fait les tests avant l’entraîne-
ment (lundi). Chaque jour c’était un 

peu mieux, a raconté Byron après la 
victoire face au Lightning. J’ai pas-
sé tous les tests. Je suis quelqu’un 
d’intelligent. Je sais que les résultats 
étaient importants. Il n’y avait pas 
de recul dans les tests. »

Weegar avait invité Byron à se 
battre en raison d’une mise en 

échec de l’attaquant du Canadien 
à son endroit le 15 janvier dernier. 
Byron avait alors atteint son rival 
à la tête et il avait été suspendu 
pour trois matchs par le départe-
ment de la sécurité des joueurs de 
la LNH. Quant à lui, Weegar avait 
raté quatre parties en raison d’une 

commotion cérébrale.
Certains croyaient que la suspen-

sion suffisait comme peine pour 
Byron et qu’il n’avait pas à offrir une 
occasion de Weegar de se venger. 
Après le match du 26 mars, Weegar 
avait affirmé qu’il avait demandé à 
Byron « d’accepter la responsabilité 
pour sa mise en échec » en jetant 
les gants.

« Je savais qu’il n’était pas content 
de la mise en échec, a mentionné 
Byron. Je suis un homme et j’ai 
pris une décision. Tous les matchs 
contre les Panthers sont assez 
physiques. Je savais qu’il allait me 
demander (de me battre) dès la pre-
mière occasion et je voulais fermer 
le dossier. Je ne voulais pas qu’un 
coéquipier se batte à ma place. J’ai 
pris une décision. Le résultat a été 
mauvais, mais c’est le hockey, c’est 
la vie. »

Le fameux «  code  » entre les 
joueurs a donc prévalu sur le « gros 
bon sens ». Le débat a fait rage dans 
les médias montréalais puisque 
nous sommes à une époque où 
l’impact à long terme des coups à la 
tête inquiète et représente un enjeu 
important dans l’univers sportif. 

Paul Byron ne regrette pas sa décision

Paul Byron s’est fait passer le K.O. en acceptant l’invitation à se battre du défen-
seur des Panthers de la Floride et le petit attaquant du Canadien n’a aucun 
regret. — PHOTO LA PRESSE, ARCHIVES, ANDRÉ PICHETTE

SHERBROOKE — Le Gala des 
Rondelles d’Or de la Ligue de 
hockey junior majeur du Qué-
bec avait lieu mercredi soir et 
c’est avec les mains vides que 
le Phœnix de Sherbrooke a 
quitté le Capitole de Québec.

Samuel Poulin était finaliste 
pour le Trophée Michael Bossy 
remis au meilleur espoir pro-
fessionnel. L’honneur a tou-
tefois été décerné à Raphaël 
Lavoie des Mooseheads de Ha-
lifax, à la surprise de certains. 

Le Trophée humanitaire a été 
remis à Charle-Édouard D’As-
tous de l’Océanic de Rimouski, 
qui a été préféré à Alex-Olivier 
Voyer, pourtant fort impliqué 
dans la communauté. 

Les Huskies de Rouyn-No-
randa ont volé la vedette 
durant la soirée, tout comme 
Alexis Lafrenière de l’Océanic 
de Rimouski, le joueur le plus 
utile de la LHJMQ. JÉRÔME 

GAUDREAU

Pas de 
Rondelles d’Or 
pour le Phoenix

Samuel Poulin devrait être d’une grand aide au Phœnix dans sa série face aux 
Voltigeurs, qui débute vendredi soir à Drummondville. — PHOTO LA TRIBUNE, ARCHIVES
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Alexandre 
doucet inscrit 
les deux buts 
des Magogois

SÉBASTIEN LAJOIE
sebastien.lajoie@latribune.qc.ca

DOLLARD-DES-ORMEAUX — Les 
Cantonniers de Magog ne sont 
plus qu’à une seule victoire d’un 
deuxième championnat consécutif 
dans la LHMAAAQ. Mercredi soir à 
Dollard-des-Ormeaux, Alexandre 
Doucet a inscrit les deux buts des 
siens qui ont triomphé 2-1 face aux 
Lions du Lac-Saint-Louis.

Ainsi,  non seulement Magog 
pourrait remporter la Coupe Jim-
my-Ferrari pour une deuxième 
année de suite, mais l’attaquant 
Alexandre Doucet s’est taillé une 
place dans la livre des records de 
la LHMAAAQ.

L’attaquant a en effet inscrit ses 
19e et 20e buts (en 14 matchs) 
des présentes séries éliminatoires, 
ce qui lui permet de joindre un 
club très sélect du circuit Bail-
largé. Il devient seulement le troi-
sième joueur de l’histoire de la 
LHMAAAQ à inscrire au moins 
20 buts en séries.

Dominic  Forget  domine la 
liste, lui qui a marqué 25 buts en 
19 matchs avec le Collège Charles-
Lemoyne en 1998, et Stéphane 
Thivierge, qui a marqué 21 buts 
en 14 matchs en 1982.

« Pour vrai? Je n’étais pas au cou-
rant! Ah ouin! Il y a beaucoup de 
crédit qui revient à mes coéqui-
piers. Ce soir (mercredi soir), j’ai 
reçu deux belles passes pour mar-
quer. Des fois je suis chanceux, je 
me place bien et ça entre », a dit 
le jeune homme qui a en plus de 
ses deux buts, a frappé le poteau à 
une reprise.

« On a disputé un bon match, 
les Lions sont sortis forts, comme 
on s’y attendait. Notre avantage 
numérique marchait moins au 
début mais on a trouvé le moyen 
de marquer pour briser la glace et 
bien garder l’avance. C’est une très 
grosse victoire, tous les gars ont 
joué un gros match, notre gardien 
(Olivier Adam) aussi, il est très 

solide depuis le début des séries. »
« C’est une très belle évolution, il 

a beaucoup grandi après la période 
des Fêtes, cette année. Il joue dans 
les deux sens, il travaille fort et ça 
lui rapporte. Je ne veux pas trop 
parler de sa séquence, car je veux 
que ça se poursuive! C’est assez 
incroyable, Alex aime marquer 
des buts, il aime marquer des 
buts même à l’entraînement. Il a 
un don, bien peu de joueurs sont 
capables de marquer à ce rythme-
là », a dit l’entraîneur-chef Félix 
Potvin.

Cantonniers et Lions se sont étu-
diés une bonne partie de la pre-
mière période, avant que les locaux 
ne prennent l’initiative grâce à 
un lancer de la pointe de Justin 
Louette, habilement dévié devant 
le filet par Alexi Van Houtte Cache-
ro, un but inscrit en fin de période.

Les Lions ont été indisciplinés, en 
deuxième, mais sans que les Can-
tonniers ne puissent en profiter.

Cette indiscipline s’est poursuivie 
en début de troisième. Tout juste 
avant de lancer son attaque à cinq 
sur la glace, Félix Potvin a deman-
dé un temps d’arrêt, fait quelques 
changements, et Alexandre Doucet 
marquait quelques instants plus 
tard. Les Cantonniers n’ont plus 
jamais regardé en arrière.

«  C’est le caractère de notre 
équipe, on savait que ça ne serait 
pas facile ici. On n’a pas paniqué 
même s’ils menaient 1-0. Notre 
désavantage numérique a bien fait 
dans le match, surtout à six contre 

cinq en fin de match, les gars se 
sont sacrifiés pour stopper des 
tirs », a dit Félix Potvin.

« Notre avantage numérique n’a 
pas paniqué aussi, et il a marqué 
un gros but. On a amené Doucet 
sur le côté droit à la place, comme 
on le faisait au début des séries. Ça 
a fait du bien, ce premier but nous 
a donné beaucoup d’énergie. »

« Nos gars de troisième et de qua-
trième ligne ont fait une grosse 
job, ça nous a permis de rouler à 
quatre trios pendant deux périodes 
et demie, contrairement à eux qui 

roulent à deux lignes. On a sen-
ti leur énergie baisser en fin de 
match. »

S’ils ont bien amorcé le match, 
les Lions n’ont pu maintenir la 
cadence par la suite.

Leur indiscipline en deuxième, 
après au moins trois punitions 
en zone offensive, et en troisième 
période, aura finalement été fatale.

« La cinquième punition (début 
troisième) a fait mal. On venait 
d’écouler une punition, on monte 
à trois contre deux et on prend un 
deux minutes derrière le jeu. Hon-
nêtement, les deux équipes n’ont 
pas joué leur meilleur match des 
séries. Il y avait de la nervosité, 
de la pression, de la passion des 
deux côtés. On était peut-être un 
peu trop confortable, à un cer-
tain moment, en avance 1-0 », a 
dit l’entraîneur-chef des Lions Jon 
Goyens.

« On a perdu le momentum en 
deuxième période. Mais là c’est 
3-0 pour eux, et on doit retrouver 
l’identité qui nous a permis d’accé-
der à la finale. La job qu’on a fait 
précédemment, on ne veut pas 
que ça se termine si vite que ça. 
On doit jouer avec plus d’intensité 
et de passion. »

L e s  d e u x  é q u i p e s  s e 
retrouvent jeudi soir, toujours à 
Dollard-des-Ormeaux.

« C’est toujours la dernière victoire 
qui est la plus difficile à obtenir. On 
va avoir la même recette que depuis 
le début des séries. Les gars sont 
bons pour garder la tête froide dans 
tous les moments. Les gars savent 
ce qu’il y a faire, que les Lions vont 
tout donner », a conclu Félix Potvin.
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LES ÉTOILES 
DU MATCH
1. ALEXANDRE DOUCET (M)

2. DEVON LEVI (LSL)

3. OLIVIER ADAM (M)

Première période
1. LSL, Van Houte Cachero 4 (Louette Pavan) 16:28
Pénalité(s) — Gauthier, Magog, 3:36;  Belliveau, Magog, 8:20
Deuxième période
Aucun but
Pénalité(s) — Orr, LSL, 4:24; Toure, LSL, 6:15; Toure, LSL 8:41
Gauthier, Magog, 10:20; Picard, Magog, 15:41; Van Houte Cachero, LSL, 19:09
Troisième période
2. Magog, Doucet 19 (Roy Robidas) 1:54 (an)
3. Magog, Doucet 20 (Fontaine) 5:13
Pénalité(s) — Louette, LSL, 1:35; Dion, Magog, 14:22
Tirs au but
Magog 10 14 12 — 36 
Lac Saint-Louis 11 14 11 — 36
Gardiens — Magog, Olivier Adam; Lac Saint-Louis, Devon Levi 
Avantages numériques — Magog 1 en 5; Lac Saint-Louis 0 en 5 
Arbitres — Dominic Cadieux, Kevin Dubord Juges de lignes — Jérémy Faucher, Pierre-Olivier 
Schoeb
Assistance — 1269

Les Cantonniers à un 
gain du championnat

Alexandre Doucet (47) répète ses exploits match après match depuis le début 

des séries éliminatoires et mercredi, ses 19e et 20e buts en 14 matchs lui per-

met d’entrer dans le livre des records de la LHMAAAQ. — PHOTO FOURNIE, SIMON 

DESCHMAMPS/MARTIN THÉRIAULT
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L’ASSOCIATION DES CONCESSIONNAIRES NISSAN DU QUÉBECCONSULTEZ CHOISISSEZNISSAN.CA POUR PLUS DE DÉTAILS

LOUEZ LA MICRA SÀBOÎTEMANUELLE POUR 166$≠ / MOIS
PENDANT 60MOIS, INCLUANT 750$ DE RABAIS MON CHOIX.

VALEUR AU DÉTAIL DE

11403$
/SEMAINE

C'EST COMME PAYER

39$≠≠

LOUEZ LE QASHQAI S À TRACTION AVANT POUR 255$ / MOIS
AVEC 2795$ EN COMPTANT INITIAL PENDANT 36MOIS,
INCLUANT 1000$ DE RABAIS MON CHOIX.

VALEUR AU DÉTAIL DE

24263$
/SEMAINE

C'EST COMME PAYER

59$≠≠

OU OU

Sur modèles sélectionnés. Les montants de 2 000 $ sont sur le Murano.

DE RÉDUCTION
DU TAUX‡

JUSQU’À

1% PAIEMENTS
À NOS FRAIS±

JUSQU’À

32000$
JUSQU’À

DE
RABAIS*

VALEUR
JUSQU’À
2 000 $

ROGUE

LOCATION COURTE DURÉE 24 MOIS

VALEUR AU DÉTAIL DE

27208$
/SEMAINE

C'EST COMME PAYER

69$≠≠

LOUEZ LE ROGUE S À TRACTION AVANT POUR 298$≠ / MOIS
AVEC 2995$ EN COMPTANT INITIAL,
INCLUANT 1500$ DE RABAIS MON CHOIX.

Rogue Édition Spéciale

0$AVEC EN COMPTANT INITIAL

$† VALEUR AU DÉTAIL DE

ROGUE ÉDITION SPÉCIALE

∙ VOLANT CHAUFFANT
∙ JANTES EN ALLIAGE D’ALUMINIUM

∙ RÉGULATEUR DE L’AIR AMBIANT BIZONE
∙ RAILS DE TOIT

LOUEZ LE QASHQAI S À TRACTION AVANT POUR 255$≠ / MOIS

QASHQA

5$+ / SEMAINE

† VALEUR AU DÉTAIL DE

28208$ ∙ VOLANT CHA
∙ JANTES EN

 / MOI

Rogue Édition Spéciale  
illustr

MICRA

MC

MONCHOIX
L’ÉVÉNEMENT

Offres en vigueur du 2 au 30 avril 2019. ≠ Les offres de location par l’entremise de NCF sont basées sur une allocation de 20 000 km / an (allocation totale de 40 000 / 60 000 / 100 000 kmpour un terme de 24 / 36 / 60mois) avec kilométrage additionnel à 0,10 $ / km.
Le premier paiement et le versement comptant le cas échéant sont requis à la signature du contrat. Les frais d’inscription auprès du RDPRM et les frais d’agent pour l’inscription ( jusqu’à 77 $ au total) ne sont pas compris et sont payables à la signature du contrat. Les taxes,
immatriculation, droits spécifiques sur les pneus neufs (15 $) et les assurances sont en sus, et exigés à la signature du contrat. ≠≠ Les paiements ne peuvent être faits hebdomadairement. Ils sont uniquement mentionnés à titre informatif. † L’offre à la location du Rogue S Édition
Spéciale, pour un terme de 24 mois, équivaut à 24 mensualités de 314 $ (avec 2 995 $ en comptant initial) lorsqu’il est loué par l’entremise de NCF. * Le rabais Mon Choix de 2 000 $ / 2 000 $ / 1 500 $ / 1 000 $ / 1 000 $ / 750 $ est applicable à l’achat au comptant, à la location ou
au financement à taux standard, sur approbation de crédit, uniquement par l’entremise de Nissan Canada Financial Services Inc. (NCF), d’un modèle Pathfinder 2019 / Murano 2018 / Rogue 2019 / Qashqai 2019 / Sentra 2019 / Micra 2019. Ce rabais ne peut être combiné à un taux
de location ou de financement subventionné et sera déduit du prix de vente négocié avant les taxes. ‡ Offre de durée limitée par l’entremise de NCF sur approbation de crédit. Réduction du taux allant jusqu’à 1% offerte sur modèles Rogue 2019 / Sentra 2019 / Qashqai 2019 /
Murano 2018 / Pathfinder 2019 / Micra 2019 neufs, financés ou loués, d’un concessionnaire Nissan participant. Le client recevra une réduction allant jusqu’à 1% sur les taux de financement ou de location présentement offerts par l’entremise de NCF, jusqu’à un minimum de 0%.
En aucun cas les taux ne seront réduits à moins que 0%. ± Dispense de paiement de jusqu’à 1 500 $ / 1 000 $ / 1 500 $ / 2 000 $ / 2 000 $ / 750 $ est disponible à la location ou au financement d’un modèle Rogue 2019 / Sentra 2019 / Qashqai 2019 / Murano 2018 / Pathfinder
2019 / Micra 2019 neuf et non-immatriculé auparavant d’un concessionnaire Nissan autorisé au Canada, sur approbation de crédit. Jusqu’aux 3 premiers paiements mensuels de location ou financement (excluant les taxes) seront annulés, jusqu’au montant maximal précisé
ci-dessus. Suite aux paiements annulés, le client sera obligé de faire tous les autres paiements à la location ou au financement prévus pendant la durée du contrat. Si le montant total des 3 paiements à la location ou au financement dépasse le montant maximal précisé
ci-dessus, le client devra payer la différence. Si le montant total des 3 paiements à la location ou au financement revient à moins que le montant maximal précisé ci-dessus, le client ne sera pas crédité pour la différence. La valeur des paiements à la location ou au financement
d’un client dépendra de la durée de la période de location ou de financement et de l’acompte, le cas échéant, telle que sélectionnée par le client. Les offres sont sous réserve de l’approbation de crédit par Nissan Canada Finance; elles peuvent être modifiées, prolongées ou
annulées sans préavis. Les concessionnaires peuvent fixer leurs propres prix. Visitez www.choisisseznissan.ca ou votre concessionnaire Nissan du Québec participant pour tous les détails. Des conditions s’appliquent. © Nissan Canada inc., 2019.
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